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M. Aziza

Le président de la Ligue
algérienne de défense
des droits de l’Homme

(LADDH), Mustapha Boucha-
chi, a lancé, hier, un appel à
l’ensemble des partis politi-
ques, ceux de la coalition et de
l’opposition, les syndicats, les
ONG et les élites du pays à se
constituer en une grande coa-
lition nationale pour exiger la
levée de l’état d’urgence.
   Mustapha Bouchachi, qui in-
tervenait à l’occasion d’une
conférence de presse tenue au
siège de la ligue, a précisé que
l’état d’urgence doit être limi-
té dans le temps, son renou-
vellement ou sa prolongation
doit être voté et débattu par les
deux chambres (le Parlement
et le Sénat), selon ce que pré-
voit la Constitution. «L’état
d’urgence en Algérie est à sa
18ème année (le 9 février 1992)
sans l’aval des deux chambres
du Parlement, ni pour le dé-
créter ni pour le renouveler. La
question n’a jamais été posée»,
dira le conférencier. Ce dernier
dira encore que celui qui est né
le 9 février 1992 est aujourd’hui
âgé de 18 ans. Et d’ajouter qu’
«il est grand temps de laisser
cette jeunesse s’épanouir. Lais-
sez cette génération en mal de
liberté vivre».
   Pour Me Ali Yahia Abdenour,
l’état d’urgence aujourd’hui
n’a même pas sa raison d’être
puisque les officiels que ce soit
les responsables du ministère
de la Défense ou ceux des Col-
lectivités locales ont tous dé-
claré que le terrorisme est
vaincu. Ali Yahia Abdenour
s’est interrogé, «pourquoi
l’Etat continue à mobiliser
264 000 policiers, 128 000
gendarmes et 360 000 mem-
bres de l’armée, l’équivalent
de l’armée de l’OTAN pour
400 ou 600 terroristes ?».
   Les conférenciers poursui-
vent en disant que le maintien
inexpliqué de l’état d’urgence

Djamel B.

Le conseil national de l’Union na-
tionale des ordres des avocats al-

gériens et le ministère de la Justice
sont arrivés à un accord sur une mou-
ture du projet du nouveau statut de
la profession d’avocat. C’est ce qu’a
annoncé, hier, le bâtonnier national
M. Menad Rachid.
   Contacté, hier, par téléphone, le
bâtonnier national a indiqué, que les
rencontres et les discussions entre les
deux parties ont permis d’aplanir les
points de discorde qui entravaient la
mise en œuvre de ce nouveau sta-
tut. Néanmoins, M. Menad a tenu à
signaler que le désaccord subsiste
toujours entre les deux parties sur un
seul point, celui lié au nombre de
mandats pour le poste de bâtonnier.
   «Pour ce nouveau projet, le minis-
tère a proposé de limiter la candi-
dature au poste de bâtonnier à deux
mandats, une proposition que nous
rejetons car nous considérons qu’il
s’agit d’une restriction des libertés
des avocats et nous proposons à ce
que la candidature soit ouverte»,
déclare M. Menad. Ce dernier a tenu

Kharroubi Habib

Mercredi dernier, le mi-
nistre de l’Education
Boubekeur Benbou-
zid, très certainement

informé des tractations en cours
dans le milieu syndical de son secteur en vue d’une
relance de la «protesta», avait déclaré à partir de
Batna que «l’augmentation prévue des salaires des
employés du secteur sera à la hauteur des attentes,
d’autant que ce qui touche aux primes aura un effet
rétroactif», et a appelé par conséquent les ensei-
gnants, les gestionnaires et les syndicats «à ne pas
se précipiter soulignant que son département est le
premier secteur à avoir achevé l’élaboration du ré-
gime indemnitaire». Son appel n’a pas été entendu
puisque la plupart des syndicats s’apprêtent à orga-
niser des mouvements de grève. Ce qui est la preu-
ve qu’ils n’ont plus confiance dans les promesses
du premier responsable de leur secteur.
   Il avait semblé pourtant que Benbouzid était par-
venu à dissiper la méfiance qu’il inspirait à ces syn-
dicats en négociant avec eux les conditions de l’ar-
rêt de la grève qui a paralysé l’éducation nationale
pendant près d’un mois. Tout indique que les syndi-
cats qui ont décidé de relancer la protestation ont
été déçus par la tournure des événements après l’ar-
rêt négocié de leur grève. Ils ont en effet espéré
être pleinement associés à la négociation pour le
règlement des problèmes objet de leur revendica-
tion. Au lieu de cela, l’administration de l’éduca-
tion nationale fait cavalier seul donnant l’impres-
sion de ne pas considérer les syndicats autonomes
comme des partenaires sociaux à part entière.
   A moins d’une initiative que prendrait Benbou-
zid consistant à rencontrer ces syndicats  pour
engager avec eux un dialogue constructif, l’éduca-

Vers une semaine
agitée

tion nationale va entrer dans une
zone de grande turbulence à
compter de la semaine prochai-
ne. Les syndicats autonomes qui
ont le sentiment pas si faux

d’avoir été floués semblent déterminés à durcir leur
action. Il est question en effet pour certains d’en-
tre eux que celle-ci ne se limitera pas à une grève
reconductible. Ils envisagent tout autant de recou-
rir «au boycott des devoirs de composition du
deuxième trimestre, le gel des activités des profes-
seurs responsables des matières et classes jusqu’au
règlement du dossier financier».
   Si l’on arrive à cette situation, il en résultera pres-
que inévitablement l’immense gâchis d’une année
scolaire blanche. Les autorités pourront alors après
cela accuser ces syndicats d’être manipulés com-
me l’a déjà déclaré le Premier ministre. Peu seront
dupes. Car il est clair que ce sont les pouvoirs pu-
blics qui sont responsables de la relance de la pro-
testation sociale en ne respectant pas les engage-
ments qu’ils ont contractés. Le calcul qu’ils ont fait
que l’arrêt de la grève de janvier allait entraîner le
reflux de la mobilisation des enseignants s’avère
totalement erroné. Le pourrissement qui en était
escompté ne s’est pas produit et le nouveau bras
de fer qui va se jouer dans l’éducation nationale
menace d’être grave par ses conséquences.
   Le secteur de la santé est pratiquement à l’arrêt
depuis près de deux mois, celui de l’éducation natio-
nale ne sort d’une grève que pour aller vers une autre.
La fronde sociale provoque de l’agitation un peu par-
tout, les scandales liés à la corruption révulsent l’opi-
nion publique. Malgré tout cela, le pouvoir politi-
que s’entête dans la fiction du «tout va bien» et la
théorie du «chahut passager et instrumentalisé».

Hocine Kedadria

Les alentours du tribunal d’El-Ha-
djar étaient, hier, bondés de plu-

sieurs dizaines de personnes, toutes
concernées de près ou de loin par
l’affaire du comité de participation de
ArcelorMittal. 8 personnes sont ac-
cusées dans une affaire de détour-
nement de biens sociaux et autres
délits par quelque 5.000 travailleurs
du complexe sidérurgique d’El-Had-

à l’occasion, à lancer un appel en
direction des hautes autorités de
l’Etat, pour activer la promulgation
de ce nouveau statut qui est, actuel-
lement, à l’étude au niveau du se-
crétariat du gouvernement.
   Avant d’aboutir à un consensus
autour de cette mouture, certains
articles contenus dans le projet,
avaient soulevé une vaste protesta-
tion des avocats à travers le territoi-
re national, ce qui a poussé le con-
seil national de l’Union nationale des
ordres des avocats, à appeler carré-
ment à leur suppression, notamment
les articles 10 et 24.
   Et sur ce point, les avocats ont eu
gain de cause. L’article 10 pour rap-
pel, stipule que le retrait d’un avocat
d’un procès est considéré comme
faute grave et qu’il risque, par con-
séquent, une suspension. L’article 24
quant à lui, tel qu’il était contenu
dans le projet, précise que «lors-
qu’une juridiction estime que l’avo-
cat a failli à ses obligations profes-
sionnelles, le procureur général en
informe le bâtonnier afin de prendre
des mesures disciplinaires adéquates.
Le bâtonnier peut, dans un délai d’un

mois, soit décider de classer l’affai-
re, soit saisir le conseil de discipline»
Mais en attendant de connaître la
sanction, l’avocat mis en cause est
suspendu de ses fonctions et n’a pas
le droit d’exercer sa profession.
   D’autre part, et selon M. Menad,
certains articles du code de procé-
dures civile et administrative, sont en
contradiction avec le nouveau statut
particulier de la profession d’avocat,
d’où la nécessité d’une révision. «Ef-
fectivement, il y a plusieurs articles
en contradiction avec le statut, ce qui
risque d’entraver l’exercice de la pro-
fession. Pour cela, le législateur doit
procéder à la révision de la loi. Cela
ne peut se faire sur la base d’une pro-
position de l’Union nationale de l’or-
dre des avocats,  mais d’une propo-
sition du ministre de la Justice» assu-
re M. Menad qui signale que le con-
seil national de l’Union national de
l’ordre des avocats présentera, inces-
samment, une proposition au minis-
tre de la Justice pour la révision du
code des procédures civile et admi-
nistrative. «Après, c’est au ministre de
demander cette révision», indique le
bâtonnier national.

Avocats - ministère de la Justice

Les mandats des bâtonniers,
pomme de discorde

jar. Trois d’entre elles ont été incar-
cérées, il y a un peu plus d’un mois
par le juge d’instruction d’El-Hadjar
et les autres laissées en liberté, sous
contrôle judiciaire. Présentés hier au
tribunal, les mis en cause ont vu le
procès, à la demande des avocats,
reporté au 2 mars. Une demande de
liberté provisoire introduite par les
avocats de la défense a été mise à
l’étude, puis refusée séance tenante.
La défense, qui avait demandé la li-

berté, avait argumenté son interven-
tion par le fait qu’une partie des ac-
cusés se trouve dehors et trois seule-
ment sont en prison, alors qu’ils sont,
tous les huit, concernés par le même
dossier. Pour l’un des avocats de la
défense, le procès a été reporté pour
permettre au tribunal de convoquer
tous les intervenants dans cette af-
faire, en particulier les transporteurs
et autres partenaires commerciaux
cités dans le dossier.

ArcelorMittal
Le procès du comité de participation reporté

est une preuve que l’état d’ur-
gence n’a pas été instauré uni-
quement pour combattre le ter-
rorisme, mais aussi pour con-
tenir toutes formes de protes-
tations populaires. Ils affirment
que l’état d’urgence n’a pas été
décrété uniquement pour la
sauvegarde de la République
mais aussi pour la sauvegarde
du système en place.
   Les membres de LADDH re-
grettent l’absence de lutte no-
tamment de la part des partis
politiques pour la levée de
l’état d’urgence et dénoncent
la politique de deux poids
deux mesures des Occidentaux
sur cette question. «L’état d’ur-
gence à 21 ans en Egypte et
48 ans en Syrie, et ce, avec la
complaisance de l’Union euro-
péenne». Pour les membres de
LADDH, la lutte pour la levée
de l’état d’urgence doit être
menée par un bloc national
d’une façon continue et sur la
base d’une feuille de route au
niveau national.
   Les conférenciers n’ont pas
écarté le recours aux instances
internationales en cas d’échec.
«On sensibilisera  l’opinion in-
ternationale si on ne trouve
pas d’issue à cette question»,
dira Bouchachi. Pour Me Ali
yahia Abdenour «la ligue or-
ganisera un débat sur la levée
de l’état d’urgence chaque 9
février, et ce jusqu’à la suppres-
sion de cette mesure devenue
inutile vu la situation sécuritaire
qui s’est beaucoup améliorée».
Pour le conférencier «la levée
de l’état d’urgence permettra
plus de transparence dans les
institutions de l’Etat et permet-
tra sans doute d’ouvrir la voie
à la lutte pour l’instauration de
l’Etat de droit». Maître Ali Ya-
hia Abdenour poursuit «la le-
vée de l’état d’urgence doit être
suivie par la libération du
champ politique et médiatique
et l’exercice des libertés indivi-
duelles et collectives». Il conclut
: «libérez la liberté, et la liberté
fera le reste» (Victor Hugo).

Instauré il y a 18 ans

Appel à une coalition
pour la levée

de l’état d’urgence
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Kamel Daoud

Le Manifeste
futur

de la cuillère
C’est l’avenir par dé-faut:

celui des grèves et des
luttes sociales. Une dé
cennie durant, la mode

était à l’émeute de ceux qui
n’avaient pas de travail et trop de
temps gratuit et sans pain. Pour
les futures années, la mode sera à ceux qui ont un
emploi et qui ont compris que cela sert à si peu, de
plus en plus. Le Pouvoir va recruter plus de poli-
ciers et frapper de plus en plus fort sur les têtes, et
les travailleurs vont être de plus en plus tenaces et
obstinés en demandant plus de semoule dans un pays
qui la distribue mal. Du coup, on se souvient que
dans cette lutte de classes quasiment biologique,
l’Algérie qui tourne en rond a épuisé presque tous
les cas de figure contre l’Algérie qui lui tourne le
dos : on eut le communiste critique, l’islamiste, le
kamikaze, l’Emir, l’émeutier et le harraga, bien long-
temps après la mort du militant dans la sphère de-
venue plate de nos idéologies. Que reste-t-il ? Le
syndicaliste et le syndiqué. Celui qui redécouvre
Marx parce que le sucre flambe et que les légumes
secs sont devenus des fruits suspendus. C’est la pro-
chaine étape de la confrontation structurelle du
Pouvoir contre ses colonisés. Le seul problème est
qu’il ne s’agit même pas d’une lutte de classes en-
tre des surexploités et un capital, selon Marx, mais
d’un Pouvoir contre un encerclement alimentaire qui
veut manger mais aussi avoir, en dessert, la dignité.

L’histoire a fini par rattraper l’Al-
gérie : on eut le capitalisme à l’épo-
que du socialisme, on a les luttes
sociales à l’époque du marché li-
bre. Le syndicalisme est donc l’une
des figures possibles de l’avenir :
une jonction entre le pluralisme que

nous avons perdu, l’émeute qui ne sert à rien, le
volontariat qu’on a cru révolu, et l’occupation de la
rue que nous avons presque oubliée. Une bonne for-
mule pour les réunir tous. D’où cette peur qu’ait le
Pouvoir qui craint plus le pluralisme syndical que le
pluralisme politique. Dans le premier on a des mili-
tants, dans le second on a ce qu’on a toujours isolé
des partis : la bonne foule du peuple.
   Le chroniqueur l’avait écrit il y a des mois : le
premier parti d’opposition de pays comme le nôtre
est désormais le pain et le panier. Ce n’est pas un
organe mais un repas. Chaque cuisine est sa kas-
ma et son parti est celui de Dieu qui a créé l’hom-
me et l’estomac. Il n’a point d’oreilles à manipu-
ler et ne se contentera jamais d’une élection. C’est
le parti qu’on ne peut pas diviser et qui ne se sou-
cie guère de la différence entre les hommes et les
femmes. Même les enfants y sont admis et surtout
quand ils viennent tout juste de naître. Chacun y
est président quand il a faim et durant les dix der-
niers jours de chaque mois. Le coup d’Etat de
l’avenir se fera avec des cuillères et écrira des
menus pas des manifestes.

Salah C.

Le parquet de Paris a requis un non-
lieu en faveur du diplomate algé-

rien Mohamed Ziane Hasseni, chef du
protocole au ministère des Affaires
étrangères, interpellé en France, en
2008, et placé sous contrôle judiciai-
re dans l’enquête sur l’assassinat de
l’opposant Ali Mecili, en 1987 à Pa-
ris, a indiqué, hier, l’AFP qui cite des
sources concordantes.
   Ainsi, les doutes formulés aussi bien
par le présumé que par sa défense,
en l’occurrence Me Jean-Louis Pelle-
tier, sur le fait que M. Hasseni a été
victime d’une homonymie se
sont avérés fondés, notamment après
le volte-face de son principal accusa-
teur dans cette affaire, Mohamed
Samraoui, lors d’une visio-conféren-
ce organisée le 4 août 2009, à Paris.
   A la fin du même mois, une re-
quête avait été déposée par la dé-
fense de M. Hasseni aux fins de

M. Saâdoune

L’idée est déplorée par le mi
nistre français de l’Immigra
tion, Eric Besson, transfuge

de la direction du PSF, et ordon-
nateur d’un débat d’extrême-
droite sur «l’identité nationale»,
de fait consacré à la stigmatisation
de l’Islam et des musulmans.
   M. Besson a «regretté» la propo-
sition de loi criminalisant le colo-
nialisme signée par plus de 120
députés algériens et a estimé qu’il
«ne faut pas oublier la colonisation
et la post-colonisation» et «dépas-
ser» cette question.
   Eric Besson, organisateur d’un
débat qui a montré toute l’actuali-
té de la colonisation et la perma-
nence d’un statut de l’indigénat
qui ne dit pas son nom, s’est sans
doute exprimé de manière pré-
maturée. Il s’agissait pour cet
homme à l’identité politique in-
certaine de rebondir après le clas-
sement sans suite du débat incer-
tain qu’il avait piloté.
   Le ministre français des Affaires
étrangères, Bernard Kouchner, et
le secrétaire d’Etat à la Coopéra-
tion, Alain Joyandet, ont fait preu-
ve d’une plus grande circonspec-
tion et de davantage de profes-
sionnalisme. Ils estiment qu’ils
n’ont pas à réagir à une proposi-
tion de loi introduite par des dé-
putés et qui, jusqu’à preuve du
contraire, n’engage pas - pas en-
core du moins -  le gouvernement
algérien. Le secrétaire d’Etat à la
Coopération, Alain Joyandet, a
préconisé de «dépassionner le dé-
bat et regarder cette convention à
l’aune de l’intérêt des peuples fran-
çais et algérien». Il a relevé, non
sans pertinence, qu’il «s’agit d’une
proposition de loi, qui a certes été
signée par un certain nombre de
députés algériens. Mais nous, en
France, n’apprécierions pas que
des parlementaires d’un autre pays
commentent les propositions de loi
déposées par des parlementaires
français». Le ministre français des
Affaires étrangères, Bernard Kou-
chner, a noté que le gouvernement
algérien ne s’est pas exprimé sur
la proposition de loi qui a été ren-
voyé par le Bureau de l’APN à son
auteur pour amélioration. «L’exé-
cutif algérien n’a aucunement pris
position sur cette proposition, son
inscription à l’ordre du jour n’est
donc pas certaine, car c’est le gou-
vernement algérien qui en a la
maîtrise exclusive (…) Il faut trai-
ter avec sérieux le problème du
dialogue et de la mémoire».

LE JEU DES ULTRAS

  Voilà qui devrait amener Eric
Besson à concentrer ses «regrets»
sur le caractère éminemment dou-
teux d’un débat sur «l’identité na-
tionale» qui a heurté profondé-
ment les démocrates français et
pas seulement à gauche. Appa-
remment, le ministre de l’Immigra-
tion est dans une logique de su-
renchère avec le député revan-
chard Thierry Mariani (UMP), can-
didat à la présidence du conseil
régional de Provence-Alpes-Côte
d’Azur, qui a demandé le report
de la ratification de la convention
de partenariat et a qualifié la pro-

La convention franco-algérienne de
partenariat a été ratifiée, hier, par

l’Assemblée nationale française malgré
l’appel de certaines voix «nostalgériques» à

la rejeter en réaction à une proposition
de loi en Algérie portant criminalisation

du colonialisme.

Alger - Paris

Relations froides
mais pas de crise

position de loi sur la colonisation
comme une «insulte» aux «rapa-
triés et à ceux qui ont servi en Al-
gérie sous les couleurs du drapeau
français, les harkis, les militaires
professionnels, les appelés du con-
tingent, qui se sentent méprisés et
qu’on injurie une nouvelle fois…».
C’est à ce député nostalgique que
faisait allusion le socialiste Bernard
Derosier qui a demandé au gou-
vernement français de ne pas
«écouter les ultras».

LES RAISONS, MULTIPLES,
DU MALAISE

  Ces débats - et réactions - illus-
trent bien l’état des relations algéro-
françaises : elles paraissent froides
sans que l’on puisse réellement par-
ler de crise. La proposition de loi
criminalisant le colonialisme - qui
n’est pas une initiative du gouver-
nement algérien - ne constitue pas,
pour l’instant tout au moins, un
motif de polémique entre Alger et
Paris. La proposition de loi, dépo-
sée il y a un mois par un député
du FLN, apparaît comme une ri-
poste, tardive, à la loi française du
23 février 2005 glorifiant le colo-
nialisme qui avait passablement
tendu les relations. Outre ces as-
pects inhérents à une histoire qui
reste à solder, divers facteurs ont
contribué au refroidissement des
relations entre l’Algérie et la Fran-
ce. Si l’on ne peut effectivement
parler de crise, un vrai malaise est
perceptible. Il n’est plus question de
traité d’amitié qui semble définiti-
vement enterré ou du moins en at-
tente d’une avancée sur les ques-
tions de la reconnaissance des
méfaits du colonialisme.
  A ce contentieux structurel entre
Alger et Paris, se sont greffés
d’autres éléments. Le plus récent
étant le classement de l’Algérie
dans une liste de «pays à risque»
qui a été mal prise par le gouver-
nement algérien. Le commentai-
re d’un vice-ministre français du
Commerce, Hervé Novelli, au su-
jet des mesures d’encadrement des
importations décidées dans le ca-
dre de la loi de finances complé-
mentaire 2009 a également frois-
sé quelques susceptibilités et sus-
cité une vive réaction du ministre
algérien du Commerce, Hachemi
Djaaboub. Encore récemment, ce
dernier répliquait au ministre fran-
çais que le «GPS de l’économie al-
gérienne se trouve à Alger et nulle
part ailleurs». Il est possible de ran-
ger également dans la catégorie
«contentieux et malentendus», l’af-
faire du diplomate Mohamed Zia-
ne Hasseni, poursuivi dans l’affai-
re Ali Mecili, les accusations lan-
cées par un ancien attaché mili-
taire français à Alger de l’affaire
Tibhirine. Dans une réaction à
chaud, le président Nicolas Sarko-
zy avait déclaré que les «relations
entre les grands pays s’établissent
sur la vérité et non pas sur le men-
songe». Le propos était suffisam-
ment équivoque pour que le prési-
dent français y revienne quelques
jours plus tard afin de  le «clarifier».
Même si elles s’insèrent dans une
histoire douloureuse, les «tensions»
algéro-françaises ne sont pas réduc-
tibles au seul terrain - miné - de la
mémoire et de l’Histoire…

Affaire du diplomate Hasseni

Le parquet de Paris requiert le non-lieu
non-lieu auprès du juge d’instruc-
tion chargé de l’affaire Alain Phili-
beaux, à qui il revient, désormais,
de suivre ou pas ces réquisitions de
non-lieu concernant M. Hasseni.
   Ce jour, Me Jean-Louis Pelletier
avait déclaré: «la preuve de la cul-
pabilité de M. Hasseni n’a pas été
apportée, trop de doutes subsis-
tent». Les mêmes sources ont rap-
pelé qu’au début du mois en cours,
le parquet de Paris a décidé de sou-
tenir cette requête.
   Pour sa part et clamant son inno-
cence, M. Hasseni, placé sous contrôle
judiciaire ciblé dès le départ par un
mandat d’arrêt international et qui lui
a valu de rester dans la capitale fran-
çaise, a déclaré, à maintes reprises,
qu’il poursuivra ses démarches jus-
qu’à l’éclatement de la vérité, en de-
meurant sur le sol français.
   Réagissant à chaud à l’issue des pro-
pos contradictoires de Mohamed
Samraoui qui a, particulièrement,

nuancé ses accusations, l’avocat de M.
Hasseni, Me Jean-Louis Pelletier avait
indiqué à l’AFP que «cette confron-
tation à distance est venue conforter
les éléments biographiques que nous
avons fournis depuis plusieurs mois
et qui montrent que M. Hasseni n’est
pas la bonne personne». De son côté,
l’avocat de la famille Mecili, Me An-
toine Comte, a, lui aussi, noté que «M.
Samraoui avait pas mal reculé dans
ses certitudes en étant moins affirma-
tif en maintenant quelques doutes».
Le même avocat avait admis que
«l’évolution des déclarations de
Samraoui est de nature à déboucher,
peut-être, sur une modification de la
situation de Hasseni».
   A l’origine de cette scabreuse affai-
re, l’accusateur s’était basé sur le fait
qu’un ordre de mission avait été trou-
vé, lors d’une perquisition chez le
tueur présumé, Abdelmalek Amellou
et que ce document était signé d’un
certain capitaine Rachid Hassani.
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    A quoi tient la puissance d’une Nation ? Les ré-
ponses peuvent être variables mais il en est une qui
fera toujours l’unanimité. Il s’agit de la santé de ses
universités et de leur capacité à être en phase avec
les besoins de la sphère économique. Dans cet or-
dre d’idée, il n’est pas rare non plus que l’on cher-
che à savoir si les activités de recherche de ces uni-
versités sont en amont de découvertes et d’innova-
tions technologiques pour l’émergence de nouveaux
produits ou procédés. Des découvertes qui contri-
bueraient au dynamisme de l’économie et à la créa-
tion d’entreprises et d’emplois. Un cercle vertueux
qui exige des ressources financières importantes et
où les Etats-Unis continuent de tenir le haut du pavé.

L’EXEMPLE DES ETATS-UNIS

   En décembre dernier, la National Science Foun-
dation (NSF) a, en effet, publié son classement en
matière de financement des universités américaines.
Et ses chiffres sont éloquents. En 2008, les campus
étasuniens ont reçu un total de 52 milliards de dol-
lars à titre de contribution pour leurs travaux de re-
cherche (49,5 milliards de dollars en 2007 et 47,7
milliards de dollars en 2006).  La ventilation de ces
fonds témoigne des choix  stratégiques du gouver-
nement américain, premier contributeur pour les uni-
versités (voir ci-après). Près de 19 milliards de dol-
lars ont ainsi été consacrés aux sciences du vivant
(10,7 milliards de dollars pour les sciences médica-
les et 6,3 milliards de dollars pour la biologie fonda-
mentale). Cela confirme la volonté américaine de
continuer à dominer le marché mondial de la santé.
    A l’inverse, le montant « modique » de 1,8 mil-
liard de dollars consacré à l’environnement laisse
perplexe et incite à se demander  si, finalement, les
Etats-Unis ne sont pas en train de perdre l’occasion
d’être à la pointe de la révolution du « green busi-
ness ». On sait que Washington parie sur les inno-
vations technologiques pour limiter le réchauffement
climatique mais une telle stratégie devrait reposer
sur des investissements plus conséquents en matiè-
re de recherche universitaire. Il est évident que le
futur «google» de l’économie verte ne pourra émer-
ger sans un socle solide constitué notamment par
un tissu universitaire dédié à la recherche sur l’envi-
ronnement. Deux autres enseignements majeurs
peuvent être tirés du bilan établi par la NSF. En pre-
mier lieu, il y a le fait que le financement de la re-
cherche universitaire aux Etats-Unis est avant tout
une affaire de fonds publics. Contrairement à une
idée reçue, c’est bel et bien l’Etat qui soutient cette
activité et non le secteur privé. De fait, les fonds fé-
déraux représentent 60,2% des 52 milliards de dol-
lars consacrés à la recherche contre 20% provenant
des financements institutionnels, notamment ceux
des fondations, et 6,5% issus de l’argent versé par
les municipalités et les Etats. A l’inverse, les fonds
versés par les entreprises à la recherche universitai-
re n’atteignent que 5,5% des 52 milliards de dollars.
Un chiffre qui devrait être médité, notamment en
Europe mais aussi au Maghreb où se multiplient les
réformes destinées à rendre les universités plus dé-
pendantes de financements non-étatiques.

UN FINANCEMENT SÉLECTIF

   Le second enseignement est moins surprenant. Sur
les quelque 4.200 établissements universitaires éta-
suniens, seule une cinquantaine bénéficie des 52 mil-
liards de dollars. C’est la conséquence d’une politi-
que délibérée qui veut que ne soient financées que
les universités qui obtiennent des résultats en matiè-
re de recherche, qu’il s’agisse de résultats probants
(brevets, découvertes, etc…) ou académiques (No-
bel, publications,…). Cela signifie qu’aux Etats-Unis,
la recherche n’est accessible qu’à une minorité d’uni-
versités et cela contrairement à ce qui se passe par
exemple en France, ou même en Algérie, où cha-
que établissement peut prétendre, du moins en théo-
rie, à mener ce type d’activité.
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La recherche universitaire :
force de frappe des USA

Yazid Alilat
 

L’information est tombée hier
presque en fin de journée, an
  nonçant  que  le  deuxième

grand constructeur de voitures fran-
çais va s’implanter prochainement
en Algérie. La marque au losange,
qui  a  confirmé  cette  information,
devrait  selon  la  presse  française
construire à Rouiba, sur l’actuel site
de la SNVI, une usine de montage
de véhicules de tourisme. Selon le
journal Le Monde, Renault devrait
assembler  et  monter  la  Logan,  la
Sandero  et  la  Symbol.  Les  deux
premières sont actuellement mon-
tées sur deux sites : en Roumanie
avec la marque Dacia, et à Casa-
blanca au Maroc, où  la  construc-
tion de la Sandero avait débuté en
2009.  Le  Maroc  avait  en  2004-
2005  résilié  son  contrat  de  cons-
truction  avec  la  marque  italienne
Fiat, et avait  redéployé  son usine
de la SOMACA de Sidi Moumen,
à Casablanca, en l’offrant à Renault
qui s’y était implanté pour la fabri-
cation de la Logan. Si les prévisions
se  réalisent  pour  le  constructeur
français, Rouiba  sera  le 3è grand
 site  de  production  de  la  Logan,
une voiture qui marche bien sur le
segment des petites berlines aussi
bien  en  Europe  qu’au  Maghreb.
D’autre part, l’annonce de la fabri-
cation à Rouiba de la dernière née
des petites berlines de Renault,  la
Symbol, fabriquée actuellement en
Turquie, devrait donner un peu plus
de consistance à la volonté du cons-

Quatre cents agents de la police
du  métro  ont  été  formés  ces

dernières années pour assurer la sé-
curité des citoyens et de leurs biens
dès la mise en service du métro d’Al-
ger, a-t-on appris lundi auprès de la
Sûreté de la wilaya d’Alger.
   Organisée par la Direction géné-
rale de la Sûreté nationale (DGSN),
cette formation s’inscrit dans le ca-
dre des projets relevant du secteur
des  transports  à  l’instar  du  métro
d’Alger, du tramway et des téléphé-
riques ainsi que ceux liés à la réali-
sation de  stations de  transport ur-

400 policiers pour le métro d’Alger
bain, a déclaré le commissaire divi-
sionnaire adjoint de la Sûreté d’Al-
ger,  M.  Mustapha  Benaini,  lors
d’une rencontre avec la presse con-
sacrée  à  l’évaluation  annuelle  du
bilan des activités de la  police judi-
ciaire et de la Sûreté publique à Al-
ger. Six cents agents de la police des
métros bénéficieront de cette forma-
tion, a indiqué M. Benaini qui a sou-
ligné l’importance de la préparation
de cette «nouvelle» police dont les
fonctions sont différentes.
     Dix agents  féminins ont déjà
été formés, a-t-il ajouté.

Salah C.

Une enquête d’opinion réalisée
par l’Office national des statis-

tiques (ONS) auprès des chefs d’en-
treprises du secteur des  textiles et
cuirs a conclu que l’activité  a  re-
pris  durant  le  3ème  trimestre
2009 avec une hausse de la de-
mande  en  produits  fabriqués,
malgré la baisse des prix de ven-
te. L’enquête,  reprise par  l’APS et
qui porte sur  le  type et  le  rythme
de l’activité industrielle du secteur
en question, révèle que les capaci-
tés  de  production  sont  utilisées  à
plus de 75% par presque l’ensem-
ble des entreprises des cuirs et par
près de 95% de  celles  des  texti-
les.  Dans  les  détails,  la  totalité
des chefs d’entreprises des cuirs
et près de 68% de ceux des tex-
tiles  ont  estimé  avoir  satisfait
toutes les commandes reçues et
qu’ils détiennent des stocks de pro-
duits fabriqués, un fait jugé de nor-
mal par l’ensemble des concernés
du secteur des textiles.
      Les  mêmes  chefs  d’entreprises
ont déclaré que  le degré de satis-

Selon la presse française

Renault va construire
des Logan en Algérie

tructeur  français de  s’installer du-
rablement  en  Algérie.  Le  site  de
construction  projeté  par  Renault,
qui devrait annoncer officiellement
dans les prochains jours sa volonté
d’investir dans la construction auto-
mobile en Algérie, est en fait un site
de production de véhicules indus-
triels, des bus et des camions. Pour
autant,  cette  annonce  a  été  déjà
précédée par des bruits avant-cou-
reurs sur ce projet du groupe fran-
çais  de  construire  une  usine  de
construction d’automobiles en Al-
gérie.  En  2009,  le  gouvernement
avait déjà suggéré à plusieurs cons-
tructeurs européens installés sur le
marché  algérien  d’orienter  leurs
investissements vers la construction
d’usines de montages de véhicules,
et non plus de rester sur le créneau
de la vente en l’état de véhicules,
fabriquées en Europe, et même au
Mexique  pour  certaines  marques
japonaises. Dans l’ancienne usine
de  montage  de  Berliet,  Renault
devrait produire, selon Le Monde,
près  de  50.000  véhicules  par  an,
destinés au marché algérien. L’in-
vestissement du constructeur fran-
çais, qui n’a pas divulgué pour  le
moment son montant, serait de plu-
sieurs dizaines de millions d’euros.
Le  constructeur  automobile  fran-
çais devrait s’associer à la Société
nationale des véhicules industriels,
et prendrait 49% du capital de  la
future coentreprise, selon les infor-
mations du Monde. Un porte pa-
role de Renault interrogé par Reu-
ters, a déclaré que «il n’y a pas de

négociation aboutie en Algérie».
« On regarde ce qui se passe dans
un  bon  nombre  de  pays»,  a-t-il
ajouté. Vers 13h10, le titre Renault
gagnait  2,41%,  à  33,42  euros,  à
comparer avec une progression de
0,29%  de  l’indice  sectoriel  euro-
péen Dow Jones Stoxx de  l’auto-
mobile. L’installation de Renault en
tant  que  constructeur  de  voitures
pour  le  marché  national,  répond
ainsi aux vœux des milieux politi-
ques  algériens  qui  avaient  à  plu-
sieurs reprises appelé les industriels
français, notamment  les construc-
teurs de voitures, à s’installer sur le
marché algérien, non pas pour  la
commercialisation de leurs véhicu-
les, mais surtout pour en construi-
re. C’est un premier grand pas vers
l’arrivée d’autres constructeurs sur
le marché algérien, en attendant la
concrétisation du projet de voiture
typiquement algérienne, annoncée
en  2009.  En  attendant  ce  projet
monté avec plusieurs partenaires,
notamment émiratis, Renault sem-
ble plus près que  tous pour s’ins-
taller durablement sur le marché de
la construction automobiles en Al-
gérie. L’importation de l’Algérie en
véhicules, selon M.Abdelhamid Tem-
mar, ministre de l’Industrie et de la Pro-
motion des investissements, a atteint le
pic de 3 milliards de dollars en 2007,
dont 90% ont été importés par des con-
cessionnaires de sociétés étrangères.
Avec ces chiffres, l’Algérie devient
le  second grand marché automo-
bile après  l’Afrique du Sud sur  le
continent noir.

Une hausse durant le 3ème semestre 2009, selon l’ONS
Le secteur des textiles et cuirs se porte mieux

faction  des  commandes  demeure
égal à la demande exprimée pour
l’ensemble du potentiel de produc-
tion des deux secteurs. Cependant,
près de 5% des entreprises des tex-
tiles et plus de 4% de celles des cuirs
ont connu des ruptures de stocks,
induisant des arrêts de travail,  in-
férieurs à 10 jours pour l’ensemble
des concernés du secteur des cuirs
et à moins de 29 jours pour ceux
des textiles. Les chefs d’entreprises
interrogés  par  les  enquêteurs  de
l’ONS ont également indiqué que
l’approvisionnement en eau est suf-
fisant.  En  matière  d’utilisation  du
potentiel de production, il est esti-
mé à plus de 67% pour le secteur
des cuirs, avec notamment des pan-
nes d’électricité causant des arrêts
de  travail  inférieurs à 6  jours. Au
plan financier, l’enquête fait ressor-
tir  la  bonne  santé des  entreprises
spécialisées dans le cuir alors que
la trésorerie de celles du textile est
jugée de normale. Dans  le même
contexte, les premiers gestionnaires
des entreprises ciblées par l’enquête
relèvent le ralentissement de la de-
mande,  les  charges  trop  élevées,

l’allongement des délais de recou-
vrement  des  créances  et  les  rem-
boursements  d’emprunts.  Quant
aux équipements, les chefs d’entre-
prises relèvent leur vétusté ainsi que
leur sur-utilisation. Ils illustrent cet-
te situation par le fait que plus de
87% du potentiel de production des
textiles et plus de 62% de ceux des
cuirs ont connu des pannes, cau-
sant des arrêts de travail, quoique
inférieurs à 6  jours pour  l’ensem-
ble des concernés. Aussi l’enquête
fait ressortir que près de 86% des
industriels des textiles ont procédé
à des extensions de  leurs équipe-
ments. Par ailleurs, près de 68% des
chefs d’entreprises du textile et près
de 91% de ceux du cuir estiment
pouvoir  produire  davantage  avec
un  renouvellement  des  équipe-
ments sans recourir au recrutement
de  personnel  supplémentaire.  Au
plan des ressources humaines et le
degré de qualification,  les mêmes
patrons déclarent que  les  effectifs
ont augmenté, alors que la moitié
d’entre eux considèrent que le ni-
veau de qualification du personnel
demeure insuffisant. Dans le même
contexte, environ 54% des indus-
triels des textiles et près de 91% de
ceux  des  cuirs  déclarent  pouvoir
produire plus en recrutant du per-
sonnel. En ce qui concerne les pers-
pectives à  court  terme,  les  indus-
triels des textiles et cuirs prévoient
une hausse de  leur production et
de  la demande avec une  stabilité
des prix avec une meilleure tréso-
rerie.  Cependant,  en  matière  de
personnel, si les patrons des en-
treprises  des  cuirs  tablent  sur
une réduction de leurs effectifs,
leurs  homologues  des  textiles
prévoient le contraire.
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L’entreprise Samsung Engi-
 neering Co & LTD vient

d’établir ses prévisions de re-
crutement dans le cadre de
l’exécution de son contrat du
projet de réalisation et réha-
bilitation du complexe de raf-
finage RA1K à Skikda. Elle se
propose de recruter, au total,
7.593 travailleurs algériens
représentant 65% des effec-
tifs et 4.100 expatriés soit
35%. Les spécialités concer-
nées sont très variées allant
de la main-d’œuvre ordinai-
re jusqu’aux cadres (ingé-

L’Agence nationale de
l’amélioration et du dé-

veloppement du logement
(AADL) va procéder dans les
prochains jours à des livrai-
sons partielles de logements
dans les wilayas d’Alger, Ti-
paza, Boumerdès, Constan-
tine, Tlemcen et Jijel, a an-
noncé mardi le directeur gé-
néral de l’Agence, M. Moha-
med Khebache.  Les sites re-
levant de la wilaya d’Alger
concernés par cette opération
«sont ceux de Aïn Melha,
Bachdjarah et Aïn Bénian»,
a-t-il précisé sur les ondes de
la radio nationale.
Dans la wilaya de Tipaza,
500 logements du site de
Matarès seront livrés aux bé-
néficiaires, alors que dans la
wilaya de Boumerdès, 357
logements du site de Corso
seront également livrés dans
les tout prochains jours.
M. Khebache a souligné, en
outre, que dans le cadre du

La Société nationale du
transpor t ferroviaire

(SNTF) réaménagera les ho-
raires de ses trains et propose-
ra de nouvelles marches aux
voyageurs, à compter de lun-
di prochain, a indiqué hier un
communiqué de l’entreprise.
   Les voyageurs désireux de
s’informer de ces nouveaux
horaires trouveront toutes les
informations nécessaires au ni-
veau des gares de la SNTF,
selon la SNTF, qui précise que
les horaires de départ de trains
de grandes lignes d’Alger vers
Constantine, à titre d’exemple,

Synthèse Djamel B.

Invité, lundi, de l’émission « Questions
d’actu» de  la chaîne de télévision
nationale Canal Algérie, M. Messahel

a indiqué qu’il s’agit d’une réunion in-
formelle qui se tiendra entre les deux par-
ties en conflit, le Maroc et le Front Poli-
sario, dans le cadre de la mise en oeuvre
des dernières résolutions des Nations
unies, rappelant que dès 2007, le Con-
seil de sécurité de l’Onu avait pris acte
des deux initiatives qui ont été propo-
sées, celle du Front Polisario et celle du
Maroc. «Cela veut dire que les deux par-
ties doivent aller au fond de la ques-
tion et essayer réellement de recher-
cher une solution qui doit promou-
voir l’autodétermination sur la base
des propositions qui sont faites par
l’une et l’autre des deux part ies » ,
a-t-il ajouté. Le ministre a réaffirmé que
l’Algérie a toujours appelé à la négocia-
tion entre les deux parties et la mise en
oeuvre de toutes les résolutions des Na-
tions unies.  Dans ce dossier, la promo-
tion de l’autodétermination du Sahara
occidental est fondamentale, a-t-il dit,
considérant l’autodétermination du peu-
ple sahraoui comme «un droit sacré».
Il a fait savoir que l’Algérie et la
Mauritanie, en tant que pays voisins
du Maroc et du Sahara occidental,
assistent aux différentes rencontres
tenues entre les deux parties en con-
flit «en qualité d’observateurs», ajou-
tant qu’ils sont sollicités « à chaque
fois qu’il y a des questions intéres-
sant  directement l ’Algérie ou la
Mauritanie, comme par exemple cel-
les relatives au statut des réfugiés ».
M. Messahel a annoncé, à cette oc-

Les unités de la police de l’urbanisme
 et de la protection de l’environne-

ment de la Direction générale de la sû-
reté nationale (DGSN) ont supervisé la
démolition de 3.461 constructions illici-
tes au niveau national et enregistré
20.731 infractions dans ce domaine du-
rant l’année 2009, a-t-on appris hier
auprès de la DGSN. Selon les statisti-
ques présentées par la DGSN sur son
site, les infractions liées à l’urbanisme
ont enregistré durant l’année 2009 une
baisse de 363 infractions par rapport à
2008, qui avait enregistré 21.094 in-
fractions qui se sont soldées par
3.431 opérations de démolition.
  Concernant l’environnement, la poli-
ce de l’urbanisme et de l’environnement
a traité durant la même année 24.419
infractions enregistrant ainsi une baisse
de 592 cas par rapport à 2008. La
DGSN a souligné que le nombre to-
tal des infractions liées à l’environ-
nement  e t  à  l ’urbanisme es t  de
45.150 infractions, soit une baisse de
955 par rapport à l’année 2008 qui
avait enregistré 46.105 infractions. Les

Khaled Boumediene

Le bilan s’est alourdi à 8
morts dans l’accident de

la route survenu, avant-hier,
sur la route nationale 98, au
niveau du lieu-dit Boukiou
dans la commune de Bordj
Arima (daïra de Remchi), se-
lon les autorités locales. Un
enfant âgé de 4 ans, griève-

Skikda 

Samsung
prévoit 7.500 postes d’emploi

nieurs et techniciens). Il sem-
blerait que l’offre a été, d’ores
et déjà, déposée au niveau de
la représentation locale de
l’ANEM. Il y a lieu de souli-
gner, cependant, le recrute-
ment déjà opéré par SAM-
SUNG d’une vingtaine d’em-
ployés dont cer tains ont
même été envoyés en Corée
pour une formation chez le
constructeur SAMSUNG sus-
citant les interrogations et les
spéculations les plus diverses
au sein des demandeurs
d’emploi qui caressent l’es-
poir de voir leur demande
retenue. Au niveau de l’ins-

pection du Travail, on signa-
le que le recrutement de 21
employés  représente, effec-
tivement, une entorse à la
règlementation du travail
commise par la firme et que
des mesures ont été prises à
son encontre. On signale, ce-
pendant, que le personnel
ayant fait l’objet de recrute-
ment ne sera pas inquiété.
Toujours est-il que l’impor-
tance des postes d’emplois
créés représente une vérita-
ble bouffée d’oxygène pour
la main-d’œuvre locale et
nationale dont il faudra faire
bon usage.

Alger, Tipaza, Boumerdès, Constantine, Tlemcen et Jijel

Livraisons de logements AADL
dans les prochains jours

programme 55.000  loge-
ments de l’AADL, 46.500 lo-
gements ont été déjà livrés. Il
a assuré, dans ce contexte,
que les 8.500 qui restent se-
ront livrés à partir du mois de
mars 2010. «Chaque mois, il
y aura une livraison partielle
à travers le territoire national,
essentiellement à Alger et
Boumerdès», a-t-il  ajouté.
   Le premier responsable de
l’AADL a relevé la nécessi-
té  de  « réa l i se r  env i ron
130.000 logements dans la
seule vi l le d’Alger pour
satisfaire la demande».
    Pour ce qui est du problè-
me de transfert de dossiers de
certains souscripteurs  vers la
CNEP, M. Khebache a recon-
nu qu’»il y a eu transfert de
fichiers de 47.000 souscrip-
teurs qui devaient être pris en
charge dans le cadre du pro-
gramme complémentaire de
la CNEP». Il a affirmé que
«dans le cadre des program-

mes qui seront confiés à
l’agence, ils auront la priori-
té absolue». Selon ce respon-
sable, le programme 55.000
logements de l’AADL a coû-
té à l’Etat, «autour de 185
milliards de DA».
   S’agissant de la nouvelle
formule élaborée par les pou-
voirs publics pour faciliter
l’accès au logement, il a fait
savoir que les textes d’appli-
cation seront publiés prochai-
nement. «Il s’agit du logement
promotionnel aidé (LPA).
    C’est un mixage des deux
formules, location vente et
LSP. C’est la formule loca-
tion vente revue  et corri-
gée», a-t-il indiqué.
   Dans le cadre de cette for-
mule, a-t-il poursuivi, les ci-
toyens vont bénéficier d’une
aide frontale de l’Etat de
400.000 à 700.000 DA et
bénéficieront, selon leurs re-
venus, de 1 à 3 % de bonifi-
cation de taux d’intérêt».

Changement
dans les horaires des trains

seront prévus à 6h45 au lieu
de 7h35 (actuellement), ajou-
te la même source. «Ces nou-
veaux horaires entrent dans le
cadre d’une démarche citoyen-
ne et commerciale puisqu’il
faut les adapter à la demande
des usagers du train qui ont
espéré des modifications sen-
sibles», a-t-on ajouté. «Mais,
au-delà des aménagements
horaires apportés, la SNTF
veut offrir à ses voyageurs plus
de confort, de sécurité et de
ponctualité» par l’acquisition
de nouvelles automotrices des-
servant la banlieue algéroise,

qui s’ajoutent aux  autorails
mis progressivement en circu-
lation ces derniers temps, et à
l’achat de nouvelles locomoti-
ves de traction. «Ce nouveau
matériel permettra à l’entrepri-
se de renforcer ses fréquences
et ses marches, notamment
dans la banlieue algéroise qui
verra ainsi le nombre de rota-
tions des trains augmenter»,
souligne l’entreprise.  A cet ef-
fet, «la marche actuelle de ban-
lieue qui cumule 77 trains se
verra renforcée pour atteindre
98 trains à la mi-février», indi-
que encore le communiqué.

Collision à Tlemcen

Le bilan s’alourdit à huit morts
ment blessé, est décédé au
cours de ces dernières heu-
res des suites de ses graves
blessures au centre hospita-
lier de Tlemcen où il avait été
transféré. Pour rappel, l’acci-
dent s’est produit vers 14
heures quand un camion
poids lourd (10 tonnes) a
dérapé alors qu’il se dirigeait
vers la ville de Sidi Bel-Ab-

bès, il s’est retrouvé en face
et heurta violement un taxi
familial qui se rendait à
Nedroma. Sept passagers (4
hommes et 3 femmes) à bord
du taxi ont trouvé la mort sur
place. Par ailleurs, l’on ap-
prend que le conducteur du
camion mis en cause dans cet
accident sera présenté au
parquet aujourd’hui.

Messahel

Sahraouis et Marocains
doivent aller à l'essentiel
 A la veille de l’ouverture des négociations entre
le Front Polisario et le Maroc, le ministre délégué

chargé des Affaires maghrébines et africaines,
M. Abdelkader Messahel, a réitéré la position

officielle de l’Algérie, vis-à-vis du dossier du Sahara
occidental, affirmant que l’Algérie, tout comme
les Nations unies, souhaite que ces discussions,

qui sont préliminaires au 5ème round
de négociations, puissent être des discussions

substantielles et productives.

casion, qu’il représentera l’Algérie à la
prochaine réunion informelle entre les
deux parties en conflit le 10 et le 11 fé-
vrier près de New York.
   Abordant la question liée à la situation
dans la région du Sahel, Messahel a af-
firmé que la véritable menace dans la
région provient du terrorisme. Il a, à l’oc-
casion, appelé les pays voisins à ren-
forcer, sur le plan bilatéral, la coo-
pération dans les domaines notam-
ment judiciaire et d’échanges d’infor-
mation pour lutter efficacement con-
tre ce phénomène. Il a en outre appelé à
créer « des synergies dans tous les pays
voisins et, surtout, une responsabilité de
chacun d’entre nous à lutter efficacement
contre le phénomène du terrorisme».
   Le ministre a tenu à préciser que la sta-
bilité des pays du  voisinage, que ce soit
la Mauritanie, le Mali ou le Niger, « fait
partie de la stabilité de toute la ré-
gion », affirmant que l’Algérie a tou-
jours été préoccupée par la stabilité
des pays voisins. Interrogé sur la de-
mande africaine de la réforme du
Conseil de sécurité, il a rappelé que
l’Algérie figure parmi les pays ayant été
rédacteur de la résolution qui réaffirme
la revendication africaine de deux pos-
tes permanents avec droit  de veto et 5
postes non permanents.
  A propos du récent sommet des chefs
d’Etat et de gouvernement de l’Union
africaine (UA) à Addis Abeba, et à pro-
pos de la question des conflits en Afri-
que, M. Messahel a affirmé que « l’Afri-
que doit prendre elle-même le leadership
en matière de règlements des conflits. Il
doit y avoir aussi un agenda commun
pour les acteurs internes et de voisinage
et pour ceux internationaux ».

En une année

Plus de 3.400 constructions
illicites démolies

infractions liées à l’urbanisme concer-
nent, rappelle-t-on, la construction  illi-
cite ou la non conformité aux normes.
Celles liées à l’environnement ont trait
aux domaines des déchets, de la protec-
tion du littoral, de la santé publique, des
forêts et des eaux.
   Les unités de la police de l’urbanisme
et de l’environnement qui opèrent de-
puis 1984 dans les principales wi-
layas avaient gelé leurs activités dé-
but juillet 1991, pour les reprendre
en 1997 par la mise en place de la
première brigade à Alger. Ces unités
ont été étendues en 1999 à toutes les
daïras relevant de  ces wilayas pour
se généraliser à toutes les wilayas du
pays en août 2000.
   S’agissant du maintien de l’ordre
public durant l’année 2009, les uni-
tés de la sûreté nationale ont effec-
tué 373.974 opérations de contrôle
et différentes interventions qui se
sont soldées par l ’ar restat ion de
10.915 personnes dont 2.301 ont été
présentées devant le parquet et 1.392
ont été mises en prison.
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Un homme, surtout de ma médio-
crité, ne pourrait suffire à tout,
s’il ne se faisait une loi de faire

tout ce qui se présente à chaque mo-
ment avec tranquillité et repos, assuré
que Dieu qui charge ses faibles épaules
de tant d’affaires ne permettra pas qu’il
ne puisse faire tout ce qui est nécessai-
re ; et quand les affaires de Dieu retar-
dent les affaires de Dieu, tout ne laisse
pas d’aller bien. BOSSUET, lettre de di-
rection spirituelle à Madame Cornuau.
(Tiré de JL.Gergorin - Le nucléaire ira-
kien, comment sortir de l’impasse ?)
    Une guerre nucléaire contre l’Iran est-
elle possible ? Quelles conséquences
peut entraîner une attaque nucléaire con-
tre l’Iran sur l’ensemble du monde arabo-
musulman ? Les pays arabes, sont-ils réel-
lement contre un Iran nucléaire ? Sans l’Iran,
l’Irak et la Syrie sur la scène géopolitique de
cette région centrale du monde, qu’aurait
été, aujourd’hui, le destin du monde arabo-
musulman ? Qu’aurait été la situation au
Liban et dans les Territoires occupés palesti-
niens ? Le Grand Moyen Orient,
aujourd’hui, changée en un projet plus
modeste, le «Partenariat pour le progrès
et  un avenir commun avec le Moyen-
Orient élargi et l’Afrique du Nord», peut-
il rebondir, en cas de bouleversement
géopolitique dû à une guerre nucléaire
? Si oui, ce projet américain de remode-
ler le Proche-Orient, le Moyen-Orient et
l’Afrique du Nord, par une politique de
«chaos constructeur» est-il réaliste ? Et
quelle dynamique peut-il susciter dans
cette région ? Telles sont les questions
majeures sur lesquelles s’affrontent les
élites tant américaines, européennes que
russes et chinoises. Et bien entendu, les
élites musulmanes conscientes des ris-
ques que courent leurs pays.

UNE MAINMISE
SANS PRÉCÉDENT
SUR LE MONDE
ARABO-MUSULMAN
La fin de l’antagonisme Est-Ouest
comme principe structurant du
monde a éliminé l’enjeu stratégi-

que que représentaient dans ce conflit
les pays du tiers monde. Leur importan-
ce et leur marge de manœuvre, de ce
fait, se trouvent très amoindries. Pour le
monde arabe, la situation est encore plus
grave. Depuis la disparition de l’Union
soviétique, le monde arabo-musulman
a perdu la couverture de la bipolarisa-
tion. Il regarde aujourd’hui avec une
certaine appréhension s’établir la supré-
matie occidentale et l’hégémonie des
Etats-Unis, désormais seule superpuis-
sance en lice. La conception du monde
et du rôle que jouaient les pays arabes
sur la scène internationale s’opposaient
souvent à ceux du bloc occidental. Dans
le nouveau contexte international, la su-
perpuissance cherche à imposer de nou-
velles règles du jeu dans les relations in-
ternationales, ne tenant compte ni des
difficultés spécifiques ni de l’avis de ces
pays. A cet égard, certains concepts in-
troduits pour façonner le Nouvel ordre
mondial inquiètent  particulièrement les
pays arabo-musulmans.
    On le voit aujourd’hui, avec la mon-
tée des interventions américaines au Pro-
che et au Moyen-Orient qui rend une
politique américaine agressive, hasar-
deuse et dangereuse. Les sociétés mu-
sulmanes sont à tel point ébranlées qu’on
assiste à un «affrontement idéologique
ouvert» que des analystes n’hésitent
pas à définir comme une «guerre de
civilisations». Si le monde arabo-mu-
sulman a été attiré par l’Occident et si-
multanément agressé par lui, il le per-
çoit comme éminemment injuste parce
que non seulement celui-ci pratique de-
puis longtemps la politique «deux poids
et deux mesures» entre les Arabes et Is-
raël, mais s’en prend maintenant aux
nations musulmanes souveraines.
    Pour ne citer que l’Irak, le Pakistan,
la Somalie, le Liban, l’Afghanistan, le
Yémen et l’Iran qui sont en ligne de
mire. Tant de pays dévastés par des
guerres en cours et à venir auxquelles
les États-unis sont impliqués directe-
ment ou indirectement. Depuis les at-
tentats du 11 septembre 2001, une
«guerre contre le terrorisme», radicale,

Une guerre nucléaire contre l’Iran,
quels risques court le monde arabo-musulman ?

Ne pas se laisser accabler. Tout ce que j’observe, ma fille,
est de ne pas me laisser accabler, non par crainte d’être accablé,

mais parce que l’accablement jette dans l’agitation et
la précipitation : ce qui ne convient pas aux affaires de Dieu.

a été lancée par les États-Unis. Jamais
situation n’a été aussi grave pour le
monde musulman que la décennie
2000. Et que réserve la décennie 2010
? L’Afghanistan et l’Irak ont été envahis
et occupés en quelques semaines par
les Américains. Divisés, repliés sur soi,
les pays arabes adoptent un profil bas
devant l’arrogance de l’hyperpuissance
américaine. Même ses alliés de longue
date comme l’Arabie saoudite, l’Égypte,
la Jordanie ont été menacés dans leur
fondement, les États-unis évoquant de
remodeler le monde arabo-musulman
en un grand moyen orient (GMO).
     Le Moyen-Orient possède, de très
loin, les plus importantes réserves d’hy-
drocarbures de la planète. Les pays de
l’OPEP de l’Afrique du nord et du Gol-
fe persique détiennent plus des deux
tiers des réserves de pétrole et fournis-
sent 33 % du pétrole brut consommé,
jouant ainsi un rôle fondamental dans
l’équilibre des besoins énergétiques
mondiaux. Ces pays disposent égale-
ment de très importantes réserves de
gaz naturel, estimées en 2006 à 73
milliards de m3, soit 41 % des réser-
ves mondiales. L’Iran et le Qatar se po-
sitionnent respectivement au deuxième
et au troisième rang mondial et repré-
sentent à eux deux, 30 % des ressour-
ces mondiales. Avec les besoins crois-
sants en électricité de certains pays tels
que la Chine et l’Inde, l’Asie devien-
dra le principal client du Moyen-Orient
et cela changera en peu d’années le
poids politique relatif de l’Occident et
de l’Asie au Moyen-Orient.
    Précisément, pour parer à toute me-
nace, les États-unis veulent exercer une
mainmise sur les pays qui lui ont échap-
pé durant la guerre froide. Pour l’Irak,
c’est chose faite, les forces américaines
sont sur place et, malgré les accords de
la SOFA (Status of Forces Agreement
ou accord-cadre du retrait américain
d’Irak) qui stipulent que toutes les trou-
pes américaines doivent être retirées
d’Irak, au plus tard le 31 décembre
2011. Si la page de l’Irak est tournée, il
est à parier que les Etats-Unis y seront
encore pour longtemps, du moins jus-
qu’à ce que s’éclaircirait la géopolitique
de la région moyen-orientale. Donc, le
calendrier de retrait définitif par les
Etats-Unis, prévu en décembre 2011,
dépendra de plusieurs paramètres, en-
tre autres celui de l’Iran. Le bras de fer
qui oppose les Etats-Unis à l’Iran, sur le
problème nucléaire et qui n’a toujours
pas trouvé de réponse, pèsera sur le
retour définitif à la paix en Irak.

DE LA LOGIQUE
DE GUERRE AU GRAND
MOYEN-ORIENT
«Alors que nous sommes réunis
ce soir, notre pays est en guer-
re...». C’est par ces mots que dé-

butait le discours sur l’état de l’Union

prononcé par George W. Bush le 29
janvier 2002 devant le Congrès. «No-
tre guerre contre le terrorisme ne fait que
commencer» poursuivait-il dans la
même intervention. Depuis le 11 sep-
tembre 2001, les allocutions du prési-
dent Bush n’ont de cesse de fustiger
l’Irak, l’Iran et la Corée du Nord, accu-
sés de former l’ «axe du Mal». La rhéto-
rique l’ «empire du Mal» contre l’Union
soviétique du temps de Reagan est pas-
sée à l’ «axe du Mal», visant principale-
ment le monde l’Islam, réfractaire à l’hé-
gémonie et à la domination.
    Le 31 janvier 2002, à Washington, M.
Donald Rumsfeld, secrétaire américain
à la Défense, a exposé la nouvelle doc-
trine militaire des Etats-Unis. «Nous de-
vons agir maintenant pour avoir une
capacité de dissuasion sur quatre théâ-
tres d’opération importants», ajoutant
qu’il fallait être désormais en mesure «de
vaincre deux agresseurs en même temps
tout en ayant la possibilité de mener une
contre-offensive majeure et d’occuper la
capitale d’un ennemi pour y installer un
nouveau régime». Cette guerre se fixe
deux grands objectifs, qui seront pour-
suivis «sans relâche et patiemment» :

- pourchasser et détruire les réseaux
terroristes,
- éliminer la menace des terroristes
et des gouvernements qui cherchent
à se doter d’armes chimiques, bio-
logiques ou nucléaires.

    Sont nommément cités les organisa-
tions telles que le Hamas, le Hezbollah,
le Djihad islamique et la Jaish-i-Moham-
med, ainsi que les camps situés aux Phi-
lippines et en Somalie, et avec eux évi-
demment tous les pays qui les abritent.
   Le 26 février 2003, le discours se fai-
sait plus précis. Le président George W.
Bush expose, lors d’un discours pronon-
cé quelques jours avant l’agression des
États-unis contre l’Irak, le projet de re-
modeler le Proche-Orient.  Et le 24 jan-
vier 2004, George Bush déclare dans
son discours sur l’état de l’Union : «Tant
que le Moyen-Orient restera un lieu de
tyrannie, de désespoir et de colère, il
continuera à produire des hommes et
des mouvements qui menacent la sé-
curité des Etats-Unis et de nos amis…
L’Amérique poursuit donc une stratégie
de liberté au Proche-Orient. Nous al-
lons défier les ennemis de la liberté» je-
tant ainsi les bases de ce qu’on appelle
désormais la doctrine Bush.
    En quoi consistait cette doctrine ? Il
s’agissait d’un plan ambitieux, visant à
transformer le paysage politique et éco-
nomique d’une région qui s’étend de
la Mauritanie au Pakistan, et cela par
une stratégie de démocratisation, de dé-
veloppement et de sécurité. Connue
sous le nom de l’«Initiative de Grand
Moyen-Orient» (Greater Middle East
Initiative), cette thèse a repris une série
d’idées déjà développées par Shimon
Pérès dans son essai The New Middle

East. En vérité, c’est l’absence de con-
trepoids l’URSS qui a amené la super-
puissance à édicter de nouvelles règles
internationales pour imposer son nou-
vel ordre mondial. Le «droit d’ingéren-
ce humanitaire», le «respect des droits
de l’homme», la «démocratisation des
régimes politiques», n’ont été que des
artifices moraux pour s’immiscer dans
les affaires intérieures des Etats dans le
but évident de les assujettir.
    Derrière cette façade morale, non
seulement les régimes dictatoriaux ara-
bo-musulmans, jugés archaïques et cor-
rompus, étaient appelés à se transfor-
mer mais la menace des armes de des-
tructions massives et des programmes de
développement des missiles balistiques
requiert une urgence d’être supprimé.
C’est ainsi que le feu vert fut donné à
Ariel Sharon dans les Territoires oc-
cupés palestiniens, à la fin de l’année
2001. Après une forte recrudescence
des violences israélo-palestiniennes,
Yasser Arafat, en 2002, est confiné par
l’armée israélienne dans les locaux de
l’Autorité palestinienne à Ramallah.
L’invasion de l’Afghanistan et le chan-
gement du régime taliban à Kaboul.
Deux ans plus tard, le 19 mars 2003,
les troupes américaines envahissaient
l’Irak. En trois semaines, l’armée irakien-
ne était mise en déroute et Bagdad oc-
cupée sans coup férir.
    Les images traumatisantes d’un Sad-
dam Hussein hirsute et épouillé comme
une bête de zoo par un «G’I» ganté de
blanc, et qui ont fait le tour des salons
arabes, allait donner le la aux régimes
arabes. Le Grand Moyen-Orient (GMO),
un projet de coupe unique concocté
pour le meilleur des mondes arabo-mu-
sulmans, auquel les régimes monarchi-
ques et présidentiels sont priés de se sou-
mettre, de Nouakchott à Islamabad.

GMO : UN COUP
DE PIED DANS
LA FOURMILIÈRE
DES RÉGIMES POLITIQUES
ARABO-MUSULMANS
Dans sa couverture géographique,
le GMO englobe les 22 pays de la
Ligue des Etats arabes, plus 5

Etats non-arabes (Turquie, Israël, Iran,
Afghanistan et Pakistan), soit un ensem-
ble de plus de 600 millions d’habitants,
10 % de la population mondiale mais
près de 4 % de la richesse globale. Se-
lon des analyses occidentales (dans un
article de la revue militaire états-unien-
ne Armed Forces Journal, juin 2006), il
y est écrit que les nouvelles frontières
«doivent se remodeler en fonction du cri-
tère ethnique et confessionnel» dont les
grandes lignes sont :
   «- constitution d’un «grand Liban» en-
globant la côte méditerranéenne de la
Syrie jusqu’à la frontière turque,
   - création d’un Etat kurde comprenant
le nord de l’Irak, le nord-ouest de l’Iran

et le sud-est anatolien, - éclatement de
l’Irak qui, outre la perte de sa région sep-
tentrionale, serait divisé entre un pe-
tit Etat sunnite arabe et un grand Etat
chiite qui annexerait la région saoudien-
ne du Hasa (entre l’émirat de Koweït et
la péninsule de Qatar), où les chiites ne
sont d’ailleurs pas majoritaires,  l’Arabis-
tan (actuel Khouzistan iranien, peuplé
d’Arabes sunnites) et la zone de Bou-
chir, formation d’une grande Jordanie
au détriment de l’Arabie saoudite, la-
quelle perdrait également la région des
Villes Saintes de La Mecque et Médine
(Etat autonome) et l’Asir (au profit d’un
Yémen agrandi). Outre, sa région kur-
de, l’Iran perdrait le Baloutchistan qui
deviendrait indépendant mais récupére-
rait la région Afghane de Herat. Le Pa-
kistan serait considérablement réduit
avec la séparation du Baloutchistan et
une extension de l’Afghanistan dans les
régions pachtounes.»
     Cette analyse fait ressortir six grands
perdants : l’Irak, l’Iran, la Syrie, la Tur-
quie, l’Arabie saoudite et le Pakistan,
c’est-à-dire six des plus importants pays
musulmans. Qu’en est-il de l’Afrique du
Nord qui englobe le Maroc, l’Algérie, la
Tunisie, la Libye et l’Égypte ? On ne sau-
rait croire qu’ils sont les grands oubliés.
Par exemple, le Sahel intéresse de plus
en plus les Américains et les Euro-
péens, en tant qu’espace qu’il s’agit
de sauver par des politiques de déve-
loppement. Les politiques de dons
ayant atteints leurs limites. Tout porte à
croire qu’il lui est réservé une desti-
née… territoriale, en tant qu’espace
autonome, ce qui ne peut se faire
qu’au détriment des pays riverains.
    Ce remodelage sécuritaire et guerrier
a déclenché une tempête de sable
moyen-orientale. Deux voyages précipi-
tés en Europe du président égyptien et
du roi de Jordanie, en 2004, en quête
angoissée de soutiens. Dans un article
de Al-Ahram, journal gouvernemental
égyptien, le président Hosni Moubarak
parle d’«Un nouveau colonialisme qui,
comme l’ancien, dit vouloir nous appren-
dre la démocratie et le progrès.» Pour le
Secrétaire général de la Ligue arabe, Amr
Moussa, «Le projet ignore les principaux
dossiers régionaux et affecte la stabilité
de la région.» Quant à Javier Solana,
Secrétaire général de l’Union européen-
ne, il soutient que «L’Union européenne
doit définir une approche distincte qui
complète celle des États-Unis, et travailler
à travers ses propres institutions et ins-
truments.» Que dire sur ce «plan de re-
modelage» du monde arabo-musulman
? Si le démembrement de l’Union sovié-
tique et de la Yougoslavie, entre 1990 et
1999, a beaucoup joué dans l’élan vi-
sionnaire des stratèges américains, le
problème qui se pose pour eux,
aujourd’hui, est : «Comment mettre en
œuvre cette doctrine titanesque qui vise
le monde arabo-musulman ?». Contrai-
rement à l’Union soviétique et la You-
goslavie, des pays très différentiés sur
le plan confessionnel et ethnique, les
pays arabo-musulmans, bien que dés-
tabilisés, sont «unis  nationalement».
Démocratie ou non, leur cohésion,
leurs spécificités n’ont rien à voir avec
le monde soviétique et yougoslave,
d’autant plus que leurs peuples sont ci-
mentés par une religion des plus gran-
des du monde, l’«Islam». Cette cohésion
constitue, sur le plan doctrinal, une con-
trainte majeure, rendant insoluble toute
tentative de remodelage. A voir seule-
ment ce qui a résulté en Irak, après tren-
te ans de guerre et d’embargo imposés
par les États-unis. Enlisés dans le bour-
bier irakien, les Américains n’eurent de
voie de sortie que lorsque des pourpar-
lers ont été engagés avec l’Iran en 2007
et que les Sunnites baasistes furent as-
sociés au règlement de la crise. C’est ainsi
que la SOFA (1) s’est imposée, en 2008,
elle prévoit la fin de l’occupation en
2011. La victoire des Démocrates au
Congrès américain, en novembre 2006,
et la Commission Baker-Hamilton, qui
s’est constituée après les élections, ont
beaucoup contribué à la solution du
conflit armé en Irak.                A suivre
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L’approche par compétences :
mauvaise réponse à un vrai problème

Par Oukaci Lounis

En 2002, le même Bernard Rey
avait tenté de nuancer un peu le
dogme des compétences en y dis-

tinguant  les «compétences de premier,
deuxième et troisième degré», ce qui re-
venait à «reconnaître l’utilité des auto-
matismes dans le fonctionnement cogni-
tif des individus» [Rey 2005, Crahay
2006] (15). Dans le même numéro des Ca-
hiers, Dominique Lafontaine (ULg) évo-
quait le «désarroi des enseignants et des
praticiens de terrain qui se demanderont
légitimement comment les décideurs les
ont lancés si vite dans une aventure pé-
dagogique dont les périls paraissent
nombreux ». Mais la contribution la plus
forte et la plus surprenante fut assuré-
ment celle de Marcel Crahay. Celui qui
avait été l’une des chevilles ouvrières des
réformes en Belgique francophone à la
fin des années 90, y qualifiait désormais
l’approche par compétences de «mau-
vaise réponse à un vrai problème». Sur
le plan théorique, il estime aujourd’hui
que le concept de «compétence» est une
«illusion simplificatrice », qu’elle n’est
«pas étayée par une théorie scientifique-
ment fondée» et qu’elle « fait figure de
caverne d’Ali Baba conceptuelle dans la-
quelle il est possible de rencontrer juxta-
posés tous les courants théoriques de la
psychologie quand bien même ceux-ci
sont en fait opposés ». Ces critiques,
Marcel Crahay les reprendra et les dé-
veloppera dans un article écrit pour la
«Revue française de pédagogie» [Crahay
2005, Crahay 2006] (16). Nous-mêmes
avons consacré deux conférences, l’une
à Mila et l’autre à Batna,  à la critique de
l’approche par compétences et, plus par-
ticulièrement, aux  difficultés rencontrées
par les enseignants pour la mise en
œuvre des nouveaux programmes, des
socles et des compétences terminales
dans quelques matières (mathémati-
ques). Sans parler de l’ignorance mani-
feste de nos enseignants quant aux te-
nants et aux aboutissants de cette ap-
proche, et surtout  son rejet.
   Dans le présent article nous entendons
approfondir cette critique et montrer que:
   1. derrière l’approche par compéten-
ces se cachent essentiellement des ob-
jectifs économiques liés à l’évolution du
marché du travail;
  2. l’approche par compétences consti-
tue bel et bien, quoi qu’en disent ses
défenseurs, un abandon des savoirs;
   3. l’approche par compétences ne
peut en aucune façon se réclamer du
constructivisme pédagogique; il se si-
tue en réalité à l’opposé des pédago-
gies progressistes : Construction d’une
école démocratique ;
   4. loin de favoriser l’innovation péda-
gogique, l’approche par compétences
enferme les pratiques enseignantes dans
une bureaucratie routinière;
   5. l’approche par compétences
est un élément de dérégulation qui
renforce l’inégalité (sociale) du systè-
me éducatif.

UN CONCEPT
LIÉ HISTORIQUEMENT
À L’ÈRE DE
LA GLOBALISATION:
Phénomène de mode ? On serait
tenté de le croire en observant le
côté fulgurant de la diffusion du

vocable «compétences». En analysant le
catalogue du Système Universitaire de
Documentation (SUDO) français, on ob-
serve que ce terme était quasiment ab-
sent de la littérature scientifique jusqu’à
la fin des années 80. De 1971 à 1975,
par exemple, on recense à peine 33
ouvrages francophones comportant le
vocable «compétences» dans leur titre. Il
y en a 615 entre 2001 et 2005. Nous
avons rapporté ces chiffres au nombre
total d’ouvrages relatifs à l’enseignement
(ceux dont le sujet comporte les mots
«éducation», «enseignement » ou «éco-
le»). On constate que l’occurrence rela-
tive du terme «compétences» explose lit-
téralement à partir du début des années
90. C’est-à-dire au moment précis où
l’on commence à parler de «société de
la connaissance», de «mondialisation»
et de «globalisation.
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A QUI PROFITENT
LES COMPÉTENCES ?
Dès que l’on gratte un peu le dis-
cours romantique de certains pé-
dagogues, l’approche par compé-

tences se dévoile pour ce qu’elle est :
une conception de l’éducation entière-
ment vouée à faire de l’école un instru-
ment docile au service de la rentabilité
économique et du profit.
   D’emblée, on ne peut qu’être frappé
par l’étroite filiation entre, d’une part,
l’approche par compétences dans le
monde de l’enseignement et, d’autre
part, la recherche de compétences au
profit de la compétition économique
dans le monde de l’entreprise. Les con-
cepts de «familles de tâches» et de «réfé-
rentiels de compétences», par exemple,
sont nés directement dans les entrepri-
ses : confrontés à un rythme d’innova-
tion croissant, leurs services de forma-
tion ont eu à effectuer de plus en plus
souvent une analyse précise des tâches
et à identifier à partir de là les compé-
tences requises chez les travailleurs.
Christiane Bosman, François-Marie Gé-
rard et Xavier Roegiers, trois acharnés
promoteurs de l’approche par compé-
tences rattachés à l‘Université Catholi-
que de Louvain-la-Neuve (UCL), expli-
quent fort clairement comment ces con-
cepts sont ensuite passés progressive-
ment dans le domaine de l’enseigne-
ment, professionnel d’abord, général en-
suite. Leur analyse mérite d’être citée in
extenso : «Ces services de formation
pouvant être coûteux pour l’entreprise,
celle-ci a évidemment intérêt à agir sur
l’école pour la pousser à transformer ses
programmes en termes de compéten-
ces. (...) C’est ainsi que les pressions des
entreprises européennes sur les autori-
tés de l’Union Européenne amenèrent
celles-ci à débloquer d’importants cré-
dits autour du projet UNICAP (Unités
Capitalisables). Ce projet consistait à
définir pour chaque catégorie de mé-
tiers un référentiel de compétences et à
répartir la formation en unités capitali-
sables progressives (...) Essentiellement
tournées sur les référentiels de compé-
tences de métiers, ces initiatives débou-
chèrent assez vite sur la constatation que
les référentiels de compétences des mé-
tiers exigeaient, surtout pour des mé-
tiers de haut niveau, des compétences
transversales ou génériques, c’est-à-dire
s’exerçant sur des situations très diver-
ses, telles par exemple; interpréter cor-
rectement un problème, lire correcte-
ment un mode opératoire, aller chercher
dans un ouvrage de référence ,les in-
formations utiles pour un certain usa-
ge, réagir de façon critique à une situa-
tion... Il s’en suivit des pressions auprès
des autorités des systèmes éducatifs
pour agir auprès des programmes d’étu-
de de l’enseignement général ; et y in-
troduire un apprentissage de telles com-
pétences». [Bosman et al. 2000](17).
De même, pour Jean-Marie De Ketele,
un autre maître à penser de l’approches
par compétences et professeur à l’Uni-
versité Catholique de Louvain-la-Neu-
ve, «c’est en effet le monde socio-éco-
nomique qui a déterminé la notion de
compétence parce que les adultes que
l’école a formés n’étaient pas suffisam-
ment aptes à entrer dans la vie pro-
fessionnelle» [De Ketele in Jadoulle
et Bouhon 2001] (18).
   Certains continuent pourtant de con-
tester ce type d’explication. D’autres
auteurs néo-louvanistes - l’UCL est dé-
cidément très active dans le domaine
de l’approche par compétences - esti-
ment en effet que «les explications de
l’introduction de la pédagogie des com-
pétences par le biais de groupes de pres-
sion ou par la volonté de réduire le rôle
de l’école semblent erronées et inutiles.
Au mieux y a-t-il eu concomitance avec
les secteurs d’activité qui ont adopté un
concept semblable». Ces auteurs croient
pouvoir démontrer l’indépendance de
l’approche par compétences  par rap-
port au monde économique en arguant
du fait que «l’examen des dates de pu-
blication des ouvrages relatifs aux com-
pétences ne permet pas de confirmer
l’antériorité des entreprises dans la va-
lorisation des compétences » [Denyer
et al 2004](19). L’argument est faible.

   Car même si l’approche par compé-
tences a pu être développée initiale-
ment, sur le plan théorique, hors de tou-
te influence du monde de l’entreprise,
il n’en reste pas moins qu’elle s’est avé-
rée être une approche fort intéressante
pour les milieux économiques et que
c’est très probablement à cela qu’elle
doit son succès actuel.
   Le Suisse Philippe Perrenoud, un
autre pédagogue pro-approches par
compétences, mais qui se situe résolu-
ment à gauche, s’accroche lui aussi à
l’idée qu’il serait, « réducteur de faire
de l’intérêt du monde scolaire pour les
compétences le simple signe de sa dé-
pendance à l’égard de la politique éco-
nomique ». Il est néanmoins obligé de
reconnaître qu’il y a « une jonction en-
tre un mouvement de l’intérieur et un
appel de l’extérieur. L’un et l’autre se
nourrissent d’une forme de doute sur
la capacité du système éducatif de met-
tre les générations nouvelles en mesure
d’affronter le monde d’aujourd’hui et
de demain » [Perrenoud 2000] (20).

LES COMPÉTENCES
À LA RESCOUSSE
L’état de crise économique quasi
permanent où se débat le capita-
lisme emmène ses porte-parole et

ses défenseurs à exiger que l’on utilise
mieux l’enseignement au service de la
compétitivité des entreprises. Mais cet-
te attente entre en contradiction avec
l’étroitesse des marges budgétaires et
donc l’impossibilité d’augmenter enco-
re le coût des systèmes éducatifs. Du dé-
but du XXe siècle jusqu’aux années 80,
sous la pression des demandes du mar-
ché du travail, l’école secondaire con-
çue initialement pour les enfants de la
bourgeoise s’était ouverte petit à petit
aux fils et aux filles des familles popu-
laires. Cette école-là a estimé devoir
continuer de faire ce qu’en avaient tou-
jours attendu les parents de la bourgeoi-
sie : amener leurs enfants le plus loin
possible. Aujourd’hui, continuer sur cet-
te voie, ce serait du gaspillage, estime
l’OCDE, car «tous n’embrasseront pas
une carrière dans le dynamique secteur
de la “nouvelle économie” - en fait, la
plupart ne le feront pas - de sorte que
les programmes scolaires ne peuvent
être conçus comme si tous devaient al-
ler loin» [OCDE 2001]. Vous avez bien
lu : l’école et ses programmes ne doi-
vent pas faire en sorte que tous aillent
le plus loin possible. Ce serait, com-
me le disait Claude Thélot dans son
grand rapport sur l’école française,
commandité par Jacques Chirac, «une
illusion pour les individus et une ab-
surdité sociale, puisque les qualifica-
tions scolaires ne seraient plus asso-
ciées, même vaguement, à la structu-
re des emplois» [Thélot 2004] (21).
   La question fondamentale qui se pose
aux décideurs de l’enseignement dans
les pays capitalistes avancés est donc la
suivante : à quoi doivent ressembler les
contenus et les pratiques d’éducation,
en particulier pour les années d’école
qui sont communes pour tous, si l’on
veut que celles-ci répondent aux ten-
dances lourdes des marchés du travail
? L’approche par compétences intervient
comme un élément importante de la ré-
ponse à cette question, parce qu’elle
permet d’atteindre un triple objectif :
   1. rapprocher le monde de l’enseigne-
ment du monde de l’entreprise ;
   2. recentrer la formation, de la ma-
ternelle à l’université, sur les exigences
premières du marché du travail : l’adap-
tabilité et la mobilité des travailleurs ;
   3. résoudre la contradiction entre un
enseignement largement commun (de
l’école maternelle jusqu’à 12, 14 ou 16
ans, selon les pays) et un marché du
travail de plus en plus polarisé.
   Le premier point est évident et large-
ment illustré plus haut. Dans son rap-
port pour la Fondation Roi Baudouin,
Chris De Meerler le reconnaît sans am-
bages : «l’utilisation des compétences
présente en tout cas l’avantage d’offrir
un langage et un cadre conceptuel com-
muns à l’enseignement et au monde de
l’entreprise. Cela n’avait jamais été le
cas.» [De Meerler 2006](22).
   Le deuxième point découle de la na-

ture même de l’approche par compéten-
ces. L’élève y apprend davantage à «se
débrouiller» face à une situation nouvel-
le plutôt qu’à acquérir une véritable
maîtrise théorique des savoirs. Il arrive
qu’un peintre, un plafonneur, un menui-
sier... doive monter ou démonter une
prise de courant. Pourtant, un entrepre-
neur n’a que faire d’un ouvrier qui sau-
rait interpréter le «voltage» comme une
«variation de l’énergie potentielle dans
un champ de forces»; en revanche, il at-
tend de lui qu’il sache manipuler un nou-
veau modèle de voltmètre en lisant son
mode d’emploi ou, mieux encore, sans
avoir à le lire. Il n’a pas besoin de tra-
vailleurs qui comprennent le monde na-
turel ou social; il a besoin d’efficacité im-
médiate, dans des situations variées mais
dans un champ limité de «familles de tâ-
ches». L’approche par compétences est
sensée assurer cette capacité d’adap-
tation face aux mutations technologi-
ques ou aux nombreux changements
de postes et d’emplois en cours de
carrière. Le raisonnement ci-dessus
est encore plus vrai dans le domaine
des services. Or, pour Andries de Grip,
professeur à l’université de Maastricht,
«la plus forte croissance d’emplois se si-
tue dans le secteur des services. On y
trouve de nombreuses fonctions où il
s’agit moins de mobiliser des connais-
sances professionnelles précises, mais
plutôt des compétences génériques com-
me la capacité d’analyse ou de commu-
nication» [Mulder et all. 2008] (23).
   Grâce à l’approche par compétences,
estime Perrenoud, l’élève sera «capable
de mobiliser  ses acquis scolaires en de-
hors de l’école, dans des situations di-
verses, complexes, imprévisibles » [Per-
renoud 1995](24).
   Pour Guy Le Boterf, expert en mana-
gement et en développement des com-
pétences et auteur de nombreux ouvra-
ges et articles sur l’approche par com-
pétences, il faut un enseignement qui
«ne se limite pas à des savoir-faire ponc-
tuels mais qui prenne en compte la ca-
pacité à gérer des situations profession-
nelles de plus en plus complexes et évé-
nementielles. Être compétent ce n’est
pas seulement savoir exécuter une opé-
ration, mais c’est savoir agir et réagir
dans un contexte particulier, c’est savoir
faire face à l’imprévu, à l’inédit» [Le
Boterf, in Bosman 2000] (25).
   Pour le groupe de réflexion du con-
seil d’éducation néerlandais, la flexibi-
lité, l’adaptabilité et la polyvalence sont
également les arguments-clés pour l’in-
troduction d’un enseignement orienté
sur le développement de compétences.
   Instruire tous les élèves dans le latin,
le calcul différentiel et l’histoire de la lit-
térature, voilà qui est parfaitement su-
perflu et donc, désormais, économique-
ment inadmissible. Ces savoirs «gra-
tuits» ne sont d’aucune utilité sur le
marché du travail. Quant aux savoirs
techniques, aux qualifications profes-
sionnelles, ils sont trop éphémères, trop
vite obsolètes, pour que cela vaille la
peine d’encore les enseigner. C’est
pourquoi, «l’approche par compétences
vise à l’intégration de vastes connais-
sances professionnelles, de coopéra-
tions socio-communicatives, d’une pen-
sée orientée vers la résolution de pro-
blèmes et de capacités autorégulatrices.
Nous nous dirigeons vers des forma-
tions de base plus polyvalentes (...) Etre
capable d’agir efficacement dans des
contextes changeants exige que les pro-

cessus d’apprentissages partent de si-
tuations réelles, de projets concrets». On
retrouve, dans ce discours, «l’idolâtrie
de la flexibilité» que Marcel Crahay cri-
tique dans l’approche par compétences
[Crahay 2005]. Dans les nouvelles re-
lations de travail hyper-mobiles, hyper-
flexibles, les vieilles qualifications pro-
fessionnelles constituent un mode de
régulation formation-emploi qui appa-
raît comme trop rigide. Là encore, les
compétences semblent apporter la
souplesse réc lamée par les  em-
ployeurs. En revanche, pour les tra-
vailleurs, « cette logique de la compé-
tence, imposée sous prétexte de permet-
tre aux entreprises de s’adapter plus ra-
pidement, tend de plus en plus à dé-
truire les formes de sociabilité qui exis-
taient entre les employés» [Elisabeth
Dugué, citée par Crahay 2005] (26).
   Enfin, le troisième point tient au ca-
ractère, flexible du concept de compé-
tence lui-même. Il s’agit en effet de ré-
duire les objectifs de l’enseignement
obligatoire à ce qui devrait constituer
le bagage commun de personnes qui
occuperont des emplois situés aux
deux extrémités de la hiérarchie du
marché du travail, des emplois aussi
différents qu’un ingénieur et un ven-
deur de hamburgers. Ce plus petit dé-
nominateur commun, ce sont les com-
pétences de base, dont différents orga-
nismes, comme l’OCDE et l’Union euro-
péenne, se sont attelées à établir la lis-
te. On y retrouve systématiquement les
éléments suivants :

• capacité de communication dans la
langue maternelle
• capacité de communication dans
une ou plusieurs langues étrangères
• culture scientifique, technologique
et mathématique
• alphabétisation numérique (utilisa-
tion d’un ordinateur)
• flexibilité et adaptabilité
• esprit d’entreprise

Telles sont les compétences requises pour
tous les travailleurs. En effet, les nou-
veaux emplois «non qualifiés», évoqués
plus haut, font tous appel à ces compé-
tences. Aujourd’hui, le travailleur répu-
té sans qualification doit pouvoir lire et
écrire, effectuer une multiplication et une
addition, baragouiner quelques mots
d’anglais et de néerlandais, utiliser un
traitement de texte, effectuer une recher-
che sur Google, transférer un fichier sur
une clé USB, s’exprimer poliment, faire
la conversation aux clients, posséder un
permis de conduire et trouver sa route
avec un GPS. On attend aussi de lui qu’il
ait l’esprit d’entreprise et le sens du tra-
vail d’équipe, qu’il soit disponible le
week-end, qu’il sache se serrer la cein-
ture, qu’il puisse prendre des initiatives
quand c’est nécessaire, qu’il n’en pren-
ne surtout pas quand il ne faut pas, qu’il
soit discipliné au travail, qu’il fasse co-
pain-copain avec son supérieur lors du
barbecue de fin d’année et qu’il y ap-
prenne avec le sourire qu’il sera viré à la
rentrée. L’approche par compétences, le
travail sur des projets de mini-entrepri-
ses scolaires et le recentrage sur les com-
pétences de base énumérées ci-dessus
doivent transformer les travailleurs «non
qualifiés» en ces espèces de «bonnes
à tout faire» du marché du travail.
Leurs compétences de base éparses,
partagées par tous, ne devront pas
être reconnues comme telles sur le
marché du travail, ni donc valorisées.

A suivre
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Une enveloppe de 30,4 mil-
liards de DA a été destinée, en

2010, à la wilaya de Tizi-Ouzou
pour le financement d’actions d’in-
vestissement public retenues pour
2010, soit près du double de la do-
tation de 2009, dont  près de 8 mil-
liards de DA consacrés au secteur
des Travaux publics. Selon la direc-
tion de la Planification et de l’Amé-
nagement du territoire (DPAT), cet-
te autorisation globale de program-
me est ventilée à hauteur de 28,5
milliards de DA pour le program-
me sectoriel du développement
(PSD), dont 9 milliards pour le réa-
justement du programme en cours.
La somme restante, soit 1, 8 mil-
liard de DA, est consacrée au fi-
nancement des plans communaux
du développement (PCD) des 67
communes que compte la wilaya,
a précisé le chargé des program-
mes au niveau de la DPAT.
   Cette enveloppe «pouvant faire
l’objet de rappels complémentai-
res au  cours de l’exercice, ne cou-
vre pas les opérations décentrali-
sées et celles financées sur d’autres
sources, telles que l’habitat, le gaz,
l’électricité et le transport ferroviai-
re» a-t-on indiqué de même sour-
ce. Avec 7, 9 milliards de DA à son
actif, le secteur des Travaux pu-
blics obtient la plus consistante
escarcelle pour la réalisation
d’une série d’ouvrages d’art né-
cessités par la configuration si-
nueuse et accidentée du relief, ain-
si que des aménagements et la réa-
lisation de liaisons entre les prin-
cipaux axes, pour un meilleur
maillage du territoire de la wilaya,

Naït Ali H.

Pas moins de 618 foyers ont
été raccordés, depuis lundi,

au réseau de gaz naturel dans le
chef-lieu de la commune de Tizi
N’telaa, à 35 km au sud de Tizi-
Ouzou. Une cérémonie de mise
en service de l’extension de l’ali-
mentation en gaz de ville de cet-
te localité a été organisée par la
direction de l’Industrie et des Mi-
nes. Le projet en question, qui a
démarré en janvier 2008 avec un
retard de livraison de plusieurs
mois puisqu’il était prévu dans un
délai de 07 mois, en raison des
oppositions de riverains au pas-
sage des conduites, permettra
d’alimenter en cette énergie plus
de 2.000 habitants. Alors que le
montant de l’opération s’élève à
plus de 38 millions de dinars.
   Tizi N’telaa, se trouvant aux
pieds de la chaîne montagneuse

TIZI-OUZOU
L’hiver bien au chaud

Une cagnotte de plus
de 30 milliards de dinars

disposant d’un réseau routier de
plus de 50.000 km (toutes catégo-
ries de voies confondues).
   Dans le cadre du renforcement
de la santé de proximité, le secteur
de la Santé a bénéficié d’un mon-
tant de 1,7 milliard de DA pour le
financement d’études de réalisa-
tion de 2 hôpitaux de 60 lits cha-
cun et de 3 polycliniques, ainsi que
l’équipement de 4 autres polycli-
niques et d’un centre anti-cancer,
«en voie de réception», selon la DS-
PRH. Loin d’être en reste, le sec-
teur de la Jeunesse a bénéficié
d’une affectation de près de 1 mil-
liard de DA à la réalisation d’une
batterie de projets, dont une
auberge de jeunes, 2 complexes
sportifs de proximité, 4 maisons
de jeunes, 2 salles omnisports,
20 terrains sportifs de proximi-
té, 1 salle polyvalente, et autres
opérations de réhabilitation du
patrimoine existant. Par ailleurs, un
montant de 2,2 milliards de DA a
été affecté au secteur de l’Educa-
tion nationale pour la réalisa-
tion de 3 lycées, 2 CEM, 53
classes pr imaires ,  a ins i  que
l’aménagement de 218 établis-
sements scolaires, et le renou-
vellement des équipements. Sur
cette AP globale, la somme de
721 millions de DA a été préle-
vée au profit du secteur de la Cul-
ture, pour couvrir les dépenses de
réalisation d’un musée régional, 2
bibliothèques publiques, 2 opé-
rations de restauration de mo-
numents et un centre de repos
pour les moudjahidine sur un site
de la cité balnéaire d’Azeffoune.

L’alimentation en eau potable
 connaîtra une perturbation

touchant plusieurs quartiers de la
commune d’El-Biar (Alger), a in-
diqué, hier, la Société des eaux
et de l’assainissement d’Alger
(SEAAL), dans un communiqué.
Il s’agit des quartiers: Chemin
Pouyanne, Rue Robertseau, les
Sept Merveilles, Chemin Laper-
lier, les Tagarins et Aïn Zeboud-
ja. Une rupture de la canalisation
principale de distribution, surve-
nue, lundi au niveau de l’avenue
Malika Gaïd, dans la même com-

du Djurdjura, endure le problè-
me de disponibilité de bonbon-
nes de gaz, surtout en période hi-
vernale où le prix atteignait par-
fois plus de 300 DA l’unité.
   Par cette mise en service, les
habitants vont, enfin, profiter des
bienfaits du gaz naturel, même si
la grande majorité de la popula-
tion, vivant dans cette localité,
devrait attendre encore l’arrivée
de cette énergie dans leurs villa-
ges, notamment, ceux de Cheur-
fa et Aït Abdelmoumene, car on
est en phase d’étude, selon les ex-
plications fournies par le maire de
la commune de M. Souam, en
marge de la cérémonie de cette
mise en service. Notre interlocu-
teur a soutenu que la priorité de-
vrait être accordée aux villages se
situant plus haut que Tizi N’te-
laa, quand on sait que durant les
chutes de neige ils restent isolés
pendant plusieurs jours.

ALGER
Eau potable :

perturbations à El-Biar
mune, est à l’origine de cette per-
turbation, explique la même sour-
ce. Des camions-citernes seront
mis à la disposition des clients
affectés par cette perturbation,
affirme SEAAL, tout en assu-
rant que ses équipes «mettront
tout en oeuvre pour rétablir, au
plus vite, la distribution de l’eau».
SEAAL met également à la dis-
position de ses clients le numé-
ro de son centre d’appel télépho-
nique opérationnel (1594) et ses
télé-conseillers pour «répondre à
toutes leurs questions».

La production d’électricité, dans
 la  wilaya de M’sila, est passée

à 800 mégawatts depuis la mise en
service, début février, de la nou-
velle centrale de Draâ El-Hadja, a-
t-on appris de la direction de
l’Energie et des Mines.

M’SILA
Oubliées les coupures d’électricité ?

   La nouvelle centrale, dont la réa-
lisation a coûté 4 milliards de dinars,
contribuera au renforcement de la
production énergétique nationale et
à l’amélioration de l’alimentation
électrique dans les régions de l’est
et du centre du pays.

    Cet acquis devra, notamment,
mettre un terme aux fréquentes et
intempestives  coupures lors des pics
de consommation, a-t-on précisé à
la direction du secteur.
    La centrale, qui fonctionne au
moyen de turbines à gaz, est conçue
pour une autonomie de six jours, a-
t-on, également, fait savoir, notant
qu’en cas de  perturbations dans l’ali-
mentation en gaz, le gasoil prend ra-
pidement le relais  pour un mouve-
ment ininterrompu de l’équipement.
    Selon la direction de l’Energie et
des Mines, l’exploitation de cette
centrale recourt à des techniques
modernes qui tiennent compte des
impératifs liés à la protection et à la
sauvegarde de l’environnement.

Le jeune S.K, âgé de près de 26  ans, chauffeur de son état, a été retrou-
 vé  dans la nuit de dimanche à lundi, pendu à un arbre dans un bos-

quet situé à quelque 2 km de la commune de Ounougha, distante de 50 km
au nord-ouest de M’sila.
    Alertés par des riverains, les éléments de la gendarmerie nationale se
sont déplacés sur les lieux pour constater les faits et ouvrir une enquête
pour déterminer les circonstances exactes de la mort.
    La dépouille a été déposée à la morgue pour une autopsie. Selon les
premières informations recueillies auprès de ses proches, la victime avait
disparue depuis une dizaine de jours.                         Merzougui Mohamed

Un homme retrouvé pendu

M. N.

P endant de longues années,
les légumes secs servaient aux
familles comme une sorte de

parade à la flambée des prix des lé-
gumes parce qu’ils étaient appréciés,
non seulement pour leurs qualités nu-
tritives, riches en protéines et en fer, mais
aussi pour leurs prix nettement raison-
nables, les mettant à la portée des fa-
milles à revenus modestes.
  La wilaya de Aïn Defla, en produi-
sait, dans les années 70, des quanti-
tés non négligeables dont une partie
servait à l’autoconsommation et
l’autre était commercialisée sur les
marchés locaux. Mais depuis cette
époque là, la culture des légumes
secs, lentilles, pois chiche, haricots…
a été complètement abandonnée, au
point où, de nos jours, pas un seul
kilo n’est produit. Pourquoi? se de-
mande-t-on. Sûrement que quelque
part on a décidé qu’il valait mieux
compter sur «les bateaux» et impor-
ter et de ce fait le marché est devenu
plus que juteux pour ceux qui sont
derrière cette option.
    Qu’en est-il de nos jours? Les prix
n’ont pas cessé de grimper si bien que
le kilo de lentilles a atteint le prix pres-
que inabordable pour les petites
bourses de 160 DA et les pois chiche
cédés à 140 DA le kg.
    D’où nous viennent ces denrées:
Des lointaines Indes, d’Amérique du
Sud et de plus près de chez-nous, de
Turquie. Selon des spécialistes qui ont
visité ce dernier pays, tout le monde

AÏN DEFLA

Course contre la montre
pour les lentilles et les pois chiche

en cultive en Turquie, de micro- ex-
ploitations, mais partant du principe
que les petits ruisseaux font les gran-
des rivières, la Turquie s’est faite une
place dans le domaine de l’exporta-
tion, en plus de la production pour
son autoconsommation et ce ne sont
pas les exemples qui manquent.
   La wilaya de Aïn Defla est une wi-
laya à grande vocation agricole avec
d’énormes potentialités et d’impor-
tants atouts, entre autres, la terre,
l’eau et des hommes qui se sont for-
gés une expérience sérieuse sur le ter-
rain et l’exemple de la pomme de ter-
re et des céréales est là pour l’attes-
ter. Ayant pris conscience de cette la-
cune, les responsables du secteur de
l’Agriculture et de la Chambre de
l’agriculture ont décidé, à court ter-
me, le lancement des cultures des dif-
férentes légumineuses.
   Jeudi dernier, une réunion a re-
groupé les responsables des 2 orga-
nismes (chambre et secteur de l’agri-
culture) à l’issue de laquelle la straté-
gie a été arrêtée pour que la campa-
gne des semis débute dès la fin de ce
mois de février. Un comité compre-
nant des responsables de ces orga-
nismes auquel s’et joint le secteur des
Forêts auquel a été confié, justement,
la mission de promotion des périmè-
tres de proximités du développement
rural intégré (PPDR) dans les 36 com-
munes. La première étape de ce plan
consiste à sensibiliser les agriculteurs
potentiels dont les fermes pilotes. Les
zones ciblées sont les piémonts en-
soleillés tels que ceux de Djendel,

Boumedfa. Tachta, El-Hassania, Aïn
Torki. La production de ces légumi-
neuses deviendra, pour les agricul-
teurs, une source de revenus impor-
tante puisque les prix proposés par
les CCLS tourne autour de 7.000 DA
le quintal. Pour le lancement de cette
campagne, on spécule sur 100 ha de
pois chiche et 50 ha de lentilles et un
rendement prévisible de 10 q/ha pour
les lentilles pour 35 kg/ha semés, et
de 15 q/ha de pois chiche pour 35
kg/ha à la semence. Il ne s’agira pas
de cultures extensives mais de peti-
tes superficies mais en grand nom-
bre. Une seconde réunion du comité
est prévue pour le lancement de cet-
te campagne. Aussi bien le président
de la Chambre d’agriculture que le
directeur des Services agricoles de la
wilaya, parlent, tous deux, d’une vé-
ritable course contre la montre, la pé-
riode des semences étant toute pro-
che. On indique que les semences
sont déjà disponibles au niveau de
l’OAIC, à Alger et il suffira de passer
commande. On ajoute que comme
mesures incitatives, en plus du prix
d’achat proposé par l’office pour les
productions, les semences ne seront
payées qu’après la récolte.
    L’Institut des techniques des gran-
des cultures (ITGC) de Khemis Mi-
liana est partie prenante dans ce
plan. Qui sait si dans un avenir pas
très lointain on ne reprendra pas
la culture du riz. Du riz on en a pro-
duit dans la wilaya de Relizane à une
certaine époque et même du coton
dans la région de Oued Rhiou.
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La lutte contre les ac-
 cidents de la circula-

tion est  conditionnée par
l’inscription de la sécuri-
té routière «parmi les
priorités  nationales qu’il
faut absolument imposer
et vulgariser», a-t-on sou-
ligné à Sétif lors d’une
journée d’information
autour de ce phénomène.
   Au cours de cette ren-
contre dédiée à Nabil
Lalmi, un journaliste sé-
tifien  décédé en compa-
gnie de son fils, il y  a tout
juste une année, dans un
accident  de la route, les
participants ont mis l’ac-
cent sur l’urgence de «tra-
quer le commerce  infor-
mel de la pièce de re-
change contrefaite» qui
ne cesse de proliférer
«au  grand jour» met-
tant en péril la vie des
automobilistes.
   L’application de la loi
«dans toute sa rigueur et
sans concession»,  no-
tamment en ce qui con-
cerne le contrôle techni-
que des véhicules et l’as-
sainissement du parc
automobile a également
été fortement soulignée
par les participants à cet-
te journée de sensibilisa-
tion qui vise à «contribuer
à réduire de façon  signi-
ficative les dangers de la
route, en constante évo-

A. Boudrouma

Le constat est accablant, chaque   an-
 née que Dieu fait, on déplore de

nombreuses victimes du gaz. S’il repré-
sente effectivement des avantages cer-
tains, le gaz peut aussi représenter un
redoutable danger dans le cas où cer-
taines précautions ne sont pas prises.
    C’est pour cette raison que de nom-
breuses vies humaines sont gâchées
alors que cela peut être évité, selon les
responsables de la Sonelgaz, qui esti-
ment qu’il est possible de mettre un ter-
me à ces accidents pour peu que le ci-
toyen s’astreigne au respect de certai-
nes règles de conduite.
  C’est dans cette optique qu’une cam-
pagne de sensibilisation vient d’être réa-
lisée par la Sonelgaz au niveau des éta-

Hocine Kedadria

La commune de Aïn El-Beïda a
été, encore une fois, le théâtre
  de mécontentement. Hier enco-

re, la liste des futurs bénéficiaires de lo-
gements a provoqué le courroux de plus
de 200 personnes qui s’étaient rassem-
blées au niveau du siège de l’APC, pour
exprimer leur mécontentement vis-à-vis
de ce qu’ils ont appelé «la déchéance
communale». La colère exprimée par
les citoyens met en cause les listes dé-
bloquées après plusieurs mois d’atten-
te, par la daïra, et dans lesquelles ne

Plus de 1.700 nouveaux stagiaires
rejoindront, à  la prochaine rentrée

de février, les classes et les ateliers des
établissements  de la formation profes-
sionnelle à Skikda, a-t-on appris des res-
ponsables  locaux du secteur. Le nom-
bre d’inscrits dans les classes profession-
nelles, à travers cette  wilaya, s’élèvera
ainsi à 10.000 stagiaires répartis sur plus
de 80 spécialités, dont trois nouvelles
filières introduites dans les instituts spé-
cialisés de  Lamri Boudjemea et Collo,
a-t-on ajouté de même source.  Créées
dans le cadre de la mise en oeuvre du

Une cartographie des sites archéo-
logiques d’El-Tarf est «en voie d’éla-

boration» par une équipe composée de
25 chercheurs de l’Agence nationale
d’archéologie et de protection des sites
et monuments historiques et de l’univer-
sité de Trente (Italie), a indiqué le direc-
teur de la Culture. Partie intégrante du
projet de réalisation d’une carte archéo-
logique de l’Est algérien, entamé en
2003, cette cartographie permettra à la
wilaya d’El-Tarf de mettre à jour ses si-
tes archéologiques, de les répertorier et
les  classer, a souligné le même respon-
sable. Cette équipe, qui a déjà mis au
jour plus de 150 sites archéologiques,
poursuivra ses travaux en 2010 en pro-
cédant à des fouilles dans toute la ré-
gion,  secteur par secteur, à la recherche
de nouveaux sites pour les répertorier
et  les cartographier, a-t-il ajouté. Le tra-
vail effectué à ce jour par cette équipe,
«armée de patience malgré  les nom-

SÉTIF
La pièce détachée
Taïwan et le reste

ANNABA
Les logements de la colère

SKIKDA 
Gaz : la vérité sort de la bouche

des enfants !

Plus de 1.700 nouveaux stagiaires

EL-TARF
La carte au trésor

lution dans notre pays».
L’action de sensibilisation
autour des risques des
accidents de la circulation
et la nécessité de déve-
lopper les méthodes de
contrôle et de répression
ont  été longuement dé-
battues par les partici-
pants qui ont insisté sur
le rôle de  la société civi-
le dans le processus de
lutte contre ce «phéno-
mène dramatique».
   S’appuyant sur un bi-
lan statistique établi par
les services concernés,
faisant état d’une moyen-
ne de 12 morts et de 170
blessés par jour, en Algé-
rie, les intervenants ont
tiré la sonnette d’alarme,
appelant les décideurs
et les  différents inter-
venants à «sévir sans
état d’âme, car il y va
de la vie des  person-
nes». La région de Sé-
tif où il était «rarement
déploré des accidents de
la route, est, aujourd’hui,
placée en «pole position»
avec un bilan de deux à
trois accidents/jour en-
traînant, en moyenne, 5
décès par mois, a fait sa-
voir le capitaine  Miloud
Belmahdi, représentant
de la Protection civile. La
cause, selon ce même
officier, est le plus sou-
vent humaine.

H. L.

Les services de l’ins
pection du travail

viennent de rendre public
leur bilan pour l’année
2009. Près de 3.000 P.-V.
ont été dressés contre les
employeurs qui font fi de
la règlementation du tra-
vail et 685 P.-V. ont été
transmis à la just ice
pour diverses raisons
allant de la non-affilia-
tion des travailleurs à la
CNAS, aux conditions de

BISKRA
Des employeurs épinglés

travail déplorables sans
primes de nuisance, en
passant par l’ emploi
d’étrangers sans permis
de travail jusqu’à la non-
application du SNMG.
    Les services de l’ins-
pection du travail ont éga-
lement mis le doigt sur
d’autres plaies qui ombra-
gent l’application des lois
sur le travail telles le tra-
vail au noir, le travail de
nuit et l’emploi illégal
d’enfants dans le sec-
teur agricole.

Après les enquêtes
d’usage, un premier

listing de logements sociaux
vient d’être affiché cette se-
maine à Tolga.
    Les services de la daïra
se disent sereins quant à la
réaction des plus de 3.000
demandeurs de logements
non encore satisfaits, car,
disent-ils, «les attributions

Un autre quota
de logements pour Tolga

ont été étudiées de très près
et même les tranches d’âge
ont été prises en considéra-
tion». La commission d’at-
tribution de logements ras-
sure toutefois les autres de-
mandeurs, «qu’un quota de
326 logements sera  mis à
leur disposition lors de la
prochaine distribution».

H. L.

EL-TARF
Neuf boulangeries fermées

Neuf boulangeries ont
fait l’objet, la semai-

ne dernière à El-Tarf,
d’une décision de fer-
meture administrative
à la suite de rapports
des services de la di-
rection du Contrôle et
des Prix (DCP) de la wi-
laya, a-t-on appris hier

breuses difficultés rencontrées», a per-
mis de mettre au jour des sites  archéo-
logiques qui couvrent «presque toutes les
périodes préhistorique et historique,  pa-
léolithique, épipaléolithique, protohisto-
rique, punique-romaine, byzantine,  mé-
diévale et moderne». Tous ces vestiges
dénotent, selon ce responsable, de l’im-
portance de cette région où, tout au long
des siècles, des civilisations ont élevé des
monuments qui expriment, sous diffé-
rentes formes, les aspirations et les
croyances des  peuples d’alors. Cette
région, de par sa situation géographi-
que, où il a été découvert  des fermes,
des palais, à l’exemple de Ksar Fatma
dans la commune frontalière  d’El-
Aïoun, des pressoirs d’olives, comme
celles rencontrées dans la région  de
Bougous, des dolmens, des sarcopha-
ges, des forteresses et des comptoirs,  n’a
pas cessé d’être un passage obligé pour
différentes civilisations qui se  sont suc-

cédé dans le bassin méditerranéen. Les
220 sites découverts et recensés à ce
jour témoignent, de par leur  diversi-
té, de la continuité des cultures dans
cette région à travers les âges. Ils met-
tent en relief le grand développement
connu par les domaines agricole  et
industriel illustré par la présence de mou-
lins à grain et de pressoirs d’olives.
   Le directeur de la Culture d’El-Tarf a
également indiqué que les investigations
menées par cette équipe de chercheurs
ont permis la découverte de 150 sites
archéologiques sur 166 km² dont 2
centres de production et 13 concen-
trations  d’outils préhistoriques, en
plus de 2 nécropoles protohistoriques,
142 fermes comprenant 250 presses à
olives et autres vestiges. Il a ajouté
que la région d’El-Tarf recèle enco-
re d’autres trésors avec les sites ar-
chéologiques qui parsèment son ter-
ritoire et qui restent à découvrir.

programme de réforme du  secteur, ces
nouvelles spécialités portent sur la pro-
duction animale, le chauffage central et
les cultures maraîchères.
   Ces nouvelles filières s’ajoutent à cel-
les  déjà ouvertes au titre de la précé-
dente rentrée, notamment l’hôtellerie,
les techniques bancaires, la conception
des jardins et les technologies liées à  la
production de matières grasses. De nou-
veaux équipements techniques et péda-
gogiques, destinés à l’enseignement de
l’informatique et des technologies de
production de matières grasses, permet-

tront la création de 49 nouveaux postes
pédagogiques, a-t-on noté, soulignant
que 12 nouvelles classes, 2 laboratoires
et 6 ateliers répartis à travers les centres
de formation de Ouled Attia et Zitouna
viennent d’être  réceptionnés. D’une
capacité globale de 900 places, trois
nouveaux centres de formation  profes-
sionnelle dont un centre régional pour
l’enseignement des handicapés, implan-
tés respectivement dans les communes
d’Oum Toub, Ben Azzouz et Filfila,  se-
ront également réceptionnés pour la ren-
trée de février, a-t-on fait savoir.

blissements scolaires de la wilaya. L’ob-
jectif est de parvenir à sensibiliser les
familles sur les graves risques liés à une
mauvaise utilisation du gaz et à leur in-
culquer certains réflexes à adopter face
à d’éventuelles fuites de gaz.
   Pour la responsable de la communi-
cation au niveau de cette société, l’im-
pact a été très positif puisque les élèves
ont été très attentifs aux explications qui
leur ont été apportées et ont même, sur
cette base, relaté l’existence de certai-
nes anomalies dans les installations de
gaz de leurs propres domiciles. La cam-
pagne de sensibilisation a donc ciblé huit
établissements scolaires, des lycées et
des CEM, implantés au niveau des 4
principaux chefs-lieux de daïra, à savoir
Skikda, El-Harrouch, Azzaba et Collo
qui ont eu le privilège d’accueillir les

agents de la Sonelgaz. A cette occasion,
des affiches ont été apposées dans les
lieux publics, des «flyers» (petites affi-
ches) montrant les risques d’explosion
et la conduite à tenir face une éventua-
lité de fuite de gaz et les dangers du mo-
noxyde de carbone provenant d’une
mauvaise combustion de gaz ont été dis-
tribués aux élèves. La responsable de la
communication de Sonelgaz, très sensi-
ble au malheur qui frappe certaines fa-
milles cycliquement, martèle : «C’est
quand même insensé de devoir subir cy-
cliquement des pertes humaines à cau-
se d’accidents dus au gaz alors qu’il est
possible d’y mettre un terme !…». Les
mosquées ont été également associées
à l’opération de sensibilisation qui coïn-
cide avec la saison hivernale où l’utili-
sation du gaz atteint un pic.

Cinquante-deux affaires sont inscri-
tes au rôle de la première  session

criminelle du tribunal de Annaba, au ti-
tre de l’année 2010, a-t-on appris hier
du procureur général de la cour.
   Devant s’ouvrir le 21 février prochain,
cette session devra statuer sur des affai-
res liées, notamment, à des homicides

52 affaires à la barre
volontaires, des agressions, des coups
et blessures, des cas d’association de
malfaiteurs, des attentats à la pudeur,
des vols, des détournements de deniers
publics et d’évasion fiscale.
    La session criminelle se poursuivra
jusqu’au 28 mars, a-t-on précisé
de même source.

figurent pas de nombreux demandeurs,
particulièrement ceux habitant les bi-
donvilles et autres habitats précaires.
«Nous sommes déçus et nous l’avons
toujours été au niveau de cette com-
mune. Les travaux de la commission
n’ont pas été à la hauteur de la con-
fiance des citoyens. Des noms contes-
tés figurent sur la liste, alors que de pau-
vres citoyens ont été écartés», nous a
dit Abdelaziz M. qui affirme qu’il traîne
un dossier depuis plusieurs années. Les
personnes qui ont occupé le siège de
l’APC sont unanimes quant à la mau-
vaise appréciation de dossiers et sur-

tout de l’absence des élus face à cette
crise qui secoue une fois de plus l’APC
de Aïn El-Beïda. Une commune qui a
déjà connu des troubles l’année pas-
sée suite à une vaste enquête menée
par les éléments de la brigade de re-
cherche de la gendarmerie nationale,
à la suite de nombreuses lettres anony-
mes dénonçant certaines pratiques ju-
gées illégales. «Nous n’avons aucun in-
terlocuteur à qui nous adresser. Les élus
ont fui leurs bureaux et nous sommes
là, hommes, femmes et enfants à at-
tendre la moindre nouvelle au sujet du
problème posé», nous a dit S. M., ma-
riée et mère de 4 enfants, occupant une
habitation menaçant ruine.
  Des témoins nous ont appris qu’une
dizaine de jeunes ont été interpellés par
les services de sécurité. «La situation
reste pour l’heure délicate et ce genre
de protestation est devenu monnaie
courante à chaque distribution de lo-
gements», nous dit un employé de
l’APC de Aïn El-Beïda.

des services concernés.
Le manque d’hygiène, le
défaut de raccordement
au réseau d’assainisse-
ment  e t  l ’u t i l i sa t ion
d’intrants impropres à
la consommation sont
à l’origine de cette me-
sure, a-t-on précisé à
la DCP.
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De la viande hachéeDe la viande hachéeDe la viande hachéeDe la viande hachéeDe la viande hachée
congelée saisiecongelée saisiecongelée saisiecongelée saisiecongelée saisie

   Depuis deux jours, les agents char-
gés de la répression des fraudes, au
niveau de la direction du Commer-
ce, procèdent à des saisies systéma-
tiques de viande congelée, hachée
bien avant la vente, auprès de bou-
chers peu scrupuleux des règles
commerciales et d’hygiène. Cette
vente étant également interdite, des
procès-verbaux d’infraction ont été
établis à l’encontre des contreve-
nants, avec des propositions de fer-
meture temporaire, assure-t-on à la
direction du Commerce. Mais cette
dernière reproche aux clients d’en-
courager cette vente car il est de no-
toriété que la viande ne peut être
hachée qu’au moment de l’achat.
«Beaucoup de gens font provision
de viande congelée, son prix étant
de moitié inférieur à la normale,
étant proposée à 350 dinars le kilo
contre 700 dinars pour la viande fraî-
che», explique-t-on.

SensibilisationSensibilisationSensibilisationSensibilisationSensibilisation
à la protectionà la protectionà la protectionà la protectionà la protection

de l’environnementde l’environnementde l’environnementde l’environnementde l’environnement
   L’association locale pour la protec-
tion de l’environnement, se lance
dans une énième campagne de sen-
sibilisation sur la protection de l’en-
vironnement et l’hygiène. Ainsi, se-
lon le responsable de cette associa-
tion, à partir d’aujourd’hui, mercre-
di, et jusqu’au 24 du mois de février,
un programme de sensibilisation de
la population sur le respect des heu-
res de passage des camions de  ra-
massage des déchets ménagers sera
mené. Et dans l’attente d’une pro-
chaine campagne de reboisement
qui démarrera en mars prochain,
des équipes, assure ce responsable,
parcourront les quartiers de la ville
pour tenter de sensibiliser le maxi-
mum de personnes pour le respect
des règles minimales d’hygiène.

La ville asphyxiéeLa ville asphyxiéeLa ville asphyxiéeLa ville asphyxiéeLa ville asphyxiée
   Le problème des embouteillages
se complique et les longues files de
voitures s’étendent, désormais, jus-
que dans les quartiers périphériques
et particulièrement aux carrefours.
Hier matin, bien malin celui qui pou-
vait circuler de Zouaghi, sur les hau-
teurs de Ain El-Bey et se rendre, par
exemple, vers le centre-ville ou l’aé-
roport Mohamed Boudiaf. L’immen-
se rond-point de Zouaghi, la trémie
et la double voie étaient encombrés
par de nombreux véhicules de
même que la station de bus. L’anar-
chie s’est finalement installée et
n’était-ce l’arrivée impromptue de
motards de la police, le problème
aurait été difficile à résoudre. Tou-
jours est-il, que ce n’est que vers 11h
du matin, que la situation a été un
peu débloquée.

L’appel des habitantsL’appel des habitantsL’appel des habitantsL’appel des habitantsL’appel des habitants
de la rue Bounabde la rue Bounabde la rue Bounabde la rue Bounabde la rue Bounab

   Les riverains de la rue Bounab, qui
donne accès à la vieille ville, se plai-
gnent de la situation dans laquelle
se trouve leur quartier lequel, disent-
ils «est dans un état lamentable». Ils
soutiennent que «depuis plusieurs
semaines déjà, des trous ont été
creusés pour l’installation de câbles
et des conduites. Une fois les travaux
terminés, les ouvriers du chantier ont
quitté les lieux en les laissant tels
quels et depuis, c’est le calvaire. Par
temps de pluie on marche dans la
boue et il faut faire attention à ces
trous devenus de larges crevasses,
ceci sans parler des tas de terre qui
longent les trottoirs. Pourtant souli-
gnent-ils, nous sommes proches de
la mairie centrale et notre rue don-
ne accès au chantier de réhabilita-
tion de la vieille Casbah, régulière-
ment visité par les autorités.

A. C.

25 safar 1 4 31

Horaires des prières pour Constantine et ses environs

El Fedjr
06h00

Dohr
12h48

Assar
15h47

Maghreb
18h13

Icha
19h31

A. Mallem

Questionné sur les prix des
fruits et légumes qui n’ont

pas baissé depuis l’automne der-
nier, un marchand installé dans un
marché populaire du centre-ville,
donne une explication  simple.
Selon lui, les prix s’appuient sur
la loi de l’offre et de la demande.
«On ne se rend peut-être pas
compte, argumente-t-il, mais le
niveau de vie de l’Algérien a sen-
siblement augmenté. Même si la
population augmente parallèle-
ment, tous les Algériens ont assez
d’argent maintenant  pour préten-
dre manger ce qu’ils désirent », a-
t-il dit sur un ton affirmatif.
   Un autre marchand de légumes
tenant étal au niveau du  marché
Boumezzou, donne, lui aussi, son
explication qui semble être plus
convaincante. En effet, selon ce
dernier, durant la période autom-
ne-hiver, toutes les régions du
pays s’approvisionnent dans deux
wilayate, l’une au Sud pour la
pomme de terre et la tomate plus
particulièrement, l’autre sur le lit-
toral. Il cite Biskra et Jijel.
   Ce fait, selon lui, diminue sin-
gulièrement l’abondance des pro-
duits dans chaque wilaya et fait
augmenter les prix à l’étal. Ajou-
tez à cela le prix du transport et
l’on comprendra pourquoi les ta-
rifs sont élevés.

A. El Abci

Deux points principaux fi-
guraient à l’ordre du jour:

état des lieux de la situation syn-
dicale à l’échelle de la wilaya et
les préparatifs des festivités de-
vant commémorer l’anniversai-
re du 24 Février 1971. Dans son
intervention, le secrétaire de
wilaya, Abdelkader Mehdi, n’a
pas manqué de souligner les
points noirs du mouvement
syndical à Constantine, qui
selon lui, ont pour motifs,
«l’absence de réunions pério-
diques d’évaluation, l’absen-
ce, également, de tenues régu-
lières d’assemblées générales
des instances locales, la faibles-
se de formation syndicale des
bases militantes mais aussi de
leurs cadres, etc. Ces anoma-
lies n’ont pas tardé à se tradui-
re par la situation difficile, qui
est celle de notre mouvement
syndical au niveau de la wilaya
et ce, depuis le 11e Congrès na-
tional de 2008», dira-t-il.
   La salle de réunion s’est ré-
vélée exiguë, pour une assistan-
ce venue nombreuse, ce qui n’a
pas été manifestement prévu
par les organisateurs. En effet,
les cadres et militants des  syn-
dicats d’entreprise ont répondu

Une quinzaine d’anciens
agents de recouvrement de

l’Office de promotion et de ges-
tion immobilière (OPGI), ont
tenu, hier, un sit-in de protesta-
tion, devant le siège de la direc-
tion régionale, pour «dénoncer,
encore une fois, disent-ils, contre
le refus persistant de leur réinté-
gration dans leur poste de travail».
   Les protestataires réclament, se-
lon leurs propos, «l’application
des décisions de justice» en exhi-
bant, à l’occasion, des documents
de tribunaux. «Cela fait mainte-
nant des années que nous ne de-
mandons que notre droit, à savoir
être repris par l’office et repren-
dre notre travail, afin de  subve-
nir à nos besoins vitaux et à ceux

A. C.

Dix longues journées de re-
cherche ont été nécessaires

pour retrouver, le corps de la mal-
heureuse femme qui avait chutée
au fond du ravin, dans l’après-
midi du 30 janvier dernier.
   Selon l’officier responsable de
la cellule de communication de la
Protection civile, le corps de la
femme a été enfin découvert coin-
cé sous des roches, au lieu dit
«Dhlimate» au fond des gorges du
Rhumel, après avoir été entraîné
par le courant sur plusieurs cen-
taines de mètres.
   C’est donc sous les regards cu-
rieux de plusieurs dizaines de ba-
dauds que le corps a été repêché
et difficilement  remonté à l’aide
de cordes sur la rive de l’oued.
    Pour rappel, cette femme, pour
des raisons non encore élucidées,
a fait une chute de près de cent
mètres de hauteur, depuis le
bord du précipice qui surplom-

M. Abdelyakine

La chambre d’agriculture de
 la  wilaya, la direction des

services agricoles, de l’ensei-
gnement professionnel,  avec
les services de la conservation
des forêts, ont signé une con-
vention pour l’organisation  de
deux sessions de formation
consistant en une initiation
agricole pour cette nouvelle
campagne 2010.
   La première session a pris fin
au 31 janvier dernier, où 190
participants ont suivi une for-
mation. En ce qui concerne la
seconde session qui débutera
au mois de mars prochain, 250
jeunes  sont inscrits. «Nous
avons enregistré près de 500
postulants pour une formation
à l’initiation agricole», nous dira
M.Messali Samir, le responsable
de la vulgarisation et de la for-
mation agricole au niveau de la
chambre d’agriculture. «Cette
initiation aux connaissances et
aux techniques agricoles de
base ajoute-t-il, touchera certai-
nes filières tels que le lait, l’éle-
vage bovin et ovin, l’apiculture
et l’arboriculture. Ces stages se
déroulent au niveau des centres
de formation professionnelle se
trouvant dans les communes de
Constantine, Hamma Bouzia-
ne, Didouche Mourad, et du
Khroub. Ils sont couronnés par
une attestation de participation
dans la filière choisie, délivrée
par la chambre d’agriculture»,
précise M.Messali. Sur le même

La mercuriale en folie
«Si à Constantine le prix de la to-
mate de Biskra est de 6O DA, vous
le trouverez à 8O DA à Alger, par
exemple », explique notre interlo-
cuteur qui prévoit une baisse des
prix avec l’entrée prochaine sur le
marché des fruits et légumes pro-
venant de la région ouest.
   En attendant, la mercuriale ne
bouge pas depuis plusieurs semai-
nes, avec des prix à la hausse des
produits de base comme la pom-
me de terre proposée à 45 DA le
kilo à l’étal et 4O DA, chez les
marchands à la sauvette, la toma-
te de bonne qualité à 6O DA, le
poivron à 12O DA, les petits pois
à 15O DA, alors que leur accom-
pagnateur l’artichaut est cédé à
6O DA. Et comme la commune
de Hamma-Bouziane a perdu,
depuis belle lurette, sa vocation
d’être un jardin potager pour la
«ville des Rochers», les belles cour-
gettes cueillies ailleurs sont désor-
mais proposées à 8O DA le kilo
et le choux-fleur, assez rare, il faut
le dire, à 9O DA. La palme est
détenue par les haricots verts ven-
dus à 200 DA le kilo, ce qui, dit-
on, n’est jamais arrivé ! Quant aux
fruits de saison, principalement
l’orange et la mandarine, elles ne
cessent de toiser de haut le client
en restant perchées à des hauteurs
à peine accessibles : 12O DA le
kilo pour la première et 15O DA
pour la seconde.

Sit-in d’anciens travailleurs
de l’OPGI

de nos familles», indiquent-ils. Et
de poursuivre «en 2004 nous
avons été suspendus de nos pos-
tes d’emploi, sous l’accusation de
détournement d’argent de l’offi-
ce, accusation farfelue qui n’a pas
tenu la route devant la justice, qui
nous a disculpés et ordonné à
l’OPGI de nous reprendre. Enco-
re mieux, nous sommes tous por-
teurs de jugements définitifs de
réintégration. Malheureusement
le directeur se refuse d’exécuter
ces décisions et nous n’avons
comme alternative que ce sit-in
pour crier notre colère et rappe-
ler l’injustice et l’arbitraire dont
nous sommes victimes», ont con-
clu nos interlocuteurs.

A. E. A

Retrouvée dix jours après
avoir chuté dans le Rhumel

be la rivière, près du pont suspen-
du Mellah Slimane.
   Selon des témoignages recueillis
par des éléments de la Protection
civile appelés pour la circonstan-
ce juste après la chute, elle se se-
rait dangereusement rapprochée
du bord du ravin pour essuyer ses
chaussures boueuses et aurait
malencontreusement glissé sur
l’herbe grasse qui borde les lieux,
pour s’écraser quelque cent mè-
tres plus bas. Toujours selon l’of-
ficier de la Protection civile, il a
fallu ces dix derniers jours, dé-
ployer pas moins d’une quaran-
taine de pompiers dont des spé-
cialistes de l’escalade et de la plon-
gée, qui à l’aide de cordages, ont
cherché mètre après mètre, pour
finalement retrouver le corps déjà
en décomposition, qui a été dé-
posé à la morgue du centre hos-
pitalo-universitaire.
   Les services de police ont dé-
clenché une enquête pour tenter
d’identifier cette femme.

Le secrétariat de wilaya de l’UGTA
persiste et signe

Le congrès
«avec ou sans l’aval

de la centrale»
Le secrétariat de l’Union de wilaya

de l’UGTA a tenu, hier, en son siège,
une rencontre d’évaluation avec les

syndicats d’entreprises et les bureaux
de coordination UGTA de wilaya.

nombreux à l’invitation du se-
crétariat de l’Union de wilaya,
inquiétés par les informations
qui leur parviennent et qui font
état de crise grave, qui secoue
les instances dirigeantes à
l’échelon de la wilaya de leur
organisation syndicale. A telle
enseigne que ce sont ces pré-
occupations qui ont dominé la
plus grosse partie réservée aux
débats, où aussi bien les bu-
reaux de coordination que les
syndicats d’entreprise, n’ont pas
hésité à revenir sur la crise et
sur son étendue, demandant
des détails et des précisions sur
son  importance, les parties im-
pliquées, etc. Des réponses ont
été données par le secrétaire de
l’Union de wilaya, qui a invité
tout le monde «à s’impliquer,
sans plus tarder, et à avoir com-
me point de mire surtout les
préparatifs du prochain con-
grès de wilaya, fixé au mois de
mars 2010, qui se tiendra avec
ou sans l’accord de la centrale
syndicale», lancera-t-il. En ce
qui concerne les préparatifs de
la commémoration du 24 Fé-
vrier 1971, un programme sera
retenu en collaboration avec
tous les cadres syndicaux pour
organiser plusieurs manifesta-
tions à travers la wilaya.

Des formations
pour les agriculteurs

et leurs enfants
volet, nous dira encore le char-
gé de la formation «ces stages
de formation de cycle court
d’un volume horaire de 32
heures réparties entre théma-
tique et travaux pratiques,
concernent en premier lieu les
agriculteurs, les fils d’agricul-
teurs, ainsi que les jeunes ru-
raux porteurs de projets dans
le cadre du plan de développe-
ment rural intégré (PPDRI) ainsi
que le programme du renou-
veau rural récemment initié par
le ministère de l’Agriculture»,
ajoute notre interlocuteur.
   Ces programmes sont gérés
par la conservation des forêts
et impliquent pratiquement
tous les secteurs (l’hydrauli-
que, la santé, les forêts, la
DTP, l’éducation, ainsi que les
PMI et PME).
   Par ailleurs et dans la même
optique, notre vis-à-vis indique
que le programme du renfor-
cement des capacités humai-
nes et appui technique, dé-
nommé le «PRCHAT», initié en
2009, a touché en début de
campagne un total de 50 agri-
culteurs et fils d’agriculteurs,
pour une mise à niveau de
leurs connaissances suivant un
plan de charge avec les  insti-
tuts techniques agricoles spé-
cialisés des wilayas de Sétif,
Guelma, Batna, et Jijel.
   Ces stagiaires ont subi une
formation de deux à trois
jours et ils  ont  été accompa-
gnés par les encadreurs de la
chambre d’agriculture.
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Le chapiteau
aérogare
livré le mois
prochain

Les femmes
du RND veulent

des postes
de décision

Les chroniques
journalières foi-
sonnent de faits
divers plus ou

moins rebutants. S’il y a
des enfants ingrats en-
vers leurs géniteurs, on
trouve également des
parents indignes. On
vient d’apprendre qu’en
Argentine, un père se
fait de l’argent en exhi-
bant ses trois garçons
(12, 10 et 8 ans), les-
quels, sur ring, sont
obligés de «boxer» les
yeux bandés. Avec leur
«arbitre» de père, ils se
donnent des coups à la...
grande joie d’une foule
en délire qui, pour ma-
nifester sa satisfaction,
jette aux bambins des
pièces de monnaie.
  Ce genre de «sport» ne
date pas d’hier. En Ar-
gentine, il y a des décen-
nies qu’on se délecte de
ce «spectacle», sembla-
ble aux odieux combats
de coqs. Les associa-
tions pour la protection
de l’enfance ont porté
plainte à... l’Unicef,
étant quasi certaines

Leurs occupants
relogés
40 immeubles
seront démolis,
fin mars

Plan Qualité
Tourisme
Adhésion

de 20 agences
touristiques
et 30 hôtels

Concours
d’embellissement
de la ville
Redorer le
blason d’Oran

Dégueu...

Panneaux,
éclairage, feux

tricolores…
Travaux tous
azimuts au
centre-ville

403 ménages
seront

questionnés
Une enquête

sur le tabagisme

que la juridiction de ce
pays est «muette» dans
ce cas de figure. La
boxe, c’est connu, est
dénommée «noble art».
En l’occurrence, il
s’agit... d’ig... noble art!
   Dans mon quartier,
j’ai vu que d’autres pa-
rents n’ont rien à envier
au « forain» argentin,
même s’il ne s’agit pas
de boxe. N’étant nulle-
ment dans le besoin, ils

poussent leurs deux gar-
çons (excellents à l’éco-
le) à vendre des cigaret-
tes et faire les gardiens
de voitures aux portes
d’un cabaret mal famé,
et ce, jusqu’à une heure
tardive de la nuit.
   L’appât du gain reste
le trait commun de ces
scabreux faits divers. Et
pourtant, que représen-
tent quelques escudos et
quelques dinars face au
«vol» prémédité de la
candeur enfantine? Dire
alors que nous naissons
tous égaux, c’est khorti
sur khorti. Nous ne nais-
sons pas égaux, ni en
droit, ni en devoir, ni en
avenir, ni en possibilités,
ni en atouts : santé,
beauté, capacités, etc.
L’égalité, c’est comme la
géométrie non eucli-
dienne. Nous sommes
tous plus ou moins
égaux. Il y a forcément
un coefficient qui pondè-
re notre droit à l’égali-
té. Quel rapport avec
ces gosses qui étaient
obligés de boxer, me di-
riez-vous.
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Tlemcen
Algeria Gulf

Bank s'installe

Chlef
Les délais

de réalisation
remis sur le tapis

Tiaret
La cession

des logements
sociaux ne fait

pas recette

Ténès
785 logements

seront attribués
en juin

Nâama
Un fichier

pour recenser
les petites
catégories
sportives

Mostaganem
Une solution

 pour les
eaux usées

Saïda
Les «séquelles»

des sénatoriales

Construction de deux nouvelles
gares routières et réhabilitation

de deux autres P. 16

Séisme de 3,2
à Relizane

  Un séisme d’une magnitu-
de de 3,2 sur l’échelle de
Richter a été enregistré hier
à 9h38 (heure locale) dans la
wilaya de Relizane, indique
le Centre de recherche en
astronomie, astrophysique et
géophysique (CRAAG).
L’épicentre de la secousse a
été localisé à quatre kilomè-
tres au sud-est de Relizane,
précise la même source.

Mascara
Découverte
du cadavre

d’un nouveau-
né devant
une école

  Le corps sans vie d’un
nouveau-né de sexe fémi-
nin a été retrouvé dernière-
ment abandonné devant la
porte d’une école primaire
dans la cité Sonacome, à
Mascara. Enveloppé dans
du papier journal, le cada-
vre du nouveau-né a été
découvert devant la porte
par des élèves qui se diri-
geaient vers leur établisse-
ment. La dépouille mortel-
le du nouveau-né a été éva-
cuée vers l’établissement
hospitalier par la protection
civile, alors qu’une enquê-
te a été ouverte par les ser-
vices concernés pour éluci-
der cette affaire.

Khenouci Mostefa

Aïn-Témouchent
Sans qualification

cherche coup
de pouce
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ORAN - ALGER
Départ Arrivée
06h35 11h43
07h45 12h15
12h30 18h08
15h00 19h30
ALGER - ORAN
06h30 11h50
07h45 12h15
12h30 17h48
15h00 19h30

ORAN - BEL ABBES
17h10 18h27

BEL ABBES - ORAN
05h50 07h08

ORAN -  TLEMCEN
08h00 09h50
12h45 14h35
18h00 19h50

TLEMCEN - ORAN
05h40 07h30
10h10 12h00
15h00 16h50

ORAN - MAGHNIA
12h45 16h24
16h40 20h19

MAGHNIA - ORAN
04h30 08h09
16h40 20h20

TLEMCEN - MAGHNIA
17h00 18h10

MAGHNIA - TLEMCEN
06h00 07h07
ORAN - CHLEF
10h45 12h51
16h10 18h18
CHLEF - ORAN
06h00 08h08
13h45 15h53

ORAN -  RELIZANE
16h50 18h38

TÉLÉPHONES UTILES
ALGER

Air Algérie: 021.50.94.98
021.50.92.34

Air France: 021.73.16.10
021.70.27.20
021.98.04.04
www.airfrance.dz

Aigle Azur: 021.50.91.91
Gare routière: 021.49.71.51 à 54
SAMU: 021.23.50.50
Urgences Médicales: 115
Sûreté de la Wilaya: 021.73.53.50
Gendarmerie: 021.76.41.97
Centre antipoison: 021.96.49.43
Dépannage Gaz: 021.68.44.00
Dépannage Electricité: 021.15.20.23
Protection Civile: 021.71.14.11

TÉLÉPHONES UTILES
ORAN

Ass.des consommateurs: 041 29 65 59
Algérie Télécom: -Dérangements: 12

-Renseignements: 19
Hôpital d’Oran: 041 41 39 26

041 41 39 28
Hôpital d’El Mohgoun: 041 47 89 53

041 47 89 54
041 47 89 34

SAMU: 041 40 31 31
Protection civile: 041 41 34 00/05

14
Sûreté de wilaya: 041 32 44 70
Police secours: 17
Télégraphe: 13
Gendarmerie Nationale: 041 40 22 92
Aéroport d’Oran: 041 51 11 53

041 59 10 31/40
Air Algérie: 041 42 72 05 /06/07
Sonelgaz: 041 35 30 60

041 35 30 71
Gare ferroviaire: 041 40 15 02
SEOR: 041 35 50 40

041 53 04 42
Djezzy: 777
Mobilis: 505
Nedjma: 333
Taxi Aziz services: 015.540.540

041.41.76.59/60
Ali Taxi 041.34.63.64

041.34.59.01
0555.05.55.95
0555.05.55.94

Averses
Max.20-Min.10

Averses
Max.20 -Min.11

Averses éparses
Max.20- Min.11

Averses
Max.19 -Min.8

Averses
Max.14- Min.6

Averses
Max.18-Min.11

Très nuageux
Max.25 -Min.8

Averses
Max.19- Min.8

Peu nuageux
Max.13- Min.4

Peu nuageux
Max.17-Min.8

COURRIER EXPRESS

Averses / vent
Max.20-Min.11

Averses
Max.20 -Min.11

Averses
Max.19- Min.10

Averses
Max.19 -Min.8

Averses / Vent
Max.16 - Min.7

Averses
Max.18- Min.11

Peu nuageux
Max.23 -Min.7

Averses
Max.19- Min.9

Averses éparses
Max.15- Min.5

Averses éparses
Max.17 -Min.8

MÉTÉO
      JEUDI   VENDREDI

BÉCHAR

CHLEF

TIARET

TLEMCEN

ORAN

CONSTANTINE

MOSTAGANEM

MASCARA

ANNABA

Cotations
hebdomadai-
res des billets
de banque et
des chèques
de voyage

ALGER

KAZI - TOUR
Alger : 021.49.70.84
Oran: 041.58.77.56

Mostaganem: 070.91.38.03
Tlemcen: 070.87.96.35

TRANSPORTEUR SAFIR
Oran - Alger: 061.20.20.45
 Constantine: 072.45.78.62

El Eulma: 072.90.40.89
El Eulma - Sétif: 071.43.61.49

ANDERSON NATIONAL EXPRESS
Groupage marchandises

Oran :070.32.59.29 / 070.94.69.31
070.92.87.28 Alger :021.51.33.44

Fax: 021.51.47.27

TRANSPORT EXPRESS MISSOUM
Tlemcen - Reghaïa - Tlemcen
Transports de marchandises

Transports de colis et courriers
0773 80 58 17 / 0771 10 82 33

Reghaïa : 0770 50 09 43

Billets      Achat     Vente
1 USD 72,25 76,67
1 EUR 101,02 107,22
1 CAD 68,41 72,62
1 GBP 115,86 122,98
100 JPY 79,95 84,87
1 SAR 19,27 20,45
1 KWD 251,48 267,04
1 AED 19,67 20,87
100 CHF 6.847,85 7.269,90
100 SEK 1.002,02 1.063,86
100 DKK 1.356,69 1.439,89
100 NOK 1.239,90 1.316,60
Chèque
de voyage    Achat   Vente
1 USD 72,99 76,67
1 EUR 102,04 107,22
1 CAD 69,11  72,62
1 GBP 117,04 122,98
100 JPY 80,76 84,87
100 CHF 6.917,37 7.269,90
100 SEK 1.012,19 1.063,86

TRAIN

TÉLÉPHONES UTILES
CONSTANTINE

ASS. des consommateurs:   031.96.47.65
Algérie Télécom: - Dérangements:  12

- Renseignements:19
Hôpital: 031.92.49.16

031.64.29.72
SAMU: 031.64.12.12

13.13 / 14.14
Protection civile: 031.66.97.56

031.92.14.14
14

Sûreté de wilaya: 031.92.64.81
Police-Secours: 17
Gendarmerie : 031.92.64.71

031.92.80.36 / 26
Aéroport: 031.81.01.01 / 09
Air Algérie: 031.92.70.70

031.93.14.81
Réservation: 031.93.23.13/56
Wilaya: 031.92.92.20

031.92.79.01
Sonelgaz: 031.94.02.47/48
L’Agence des eaux: 031.82.36.69

031.82.38.50
Gare ferroviaire: 031.64.19.88

ALGÉRIE
FERRIES

FÉVRIER

ORAN -  ALICANTE

Départ  Arrivée

Jeu 11- 18h Ven 12 - 07h

ALICANTE  - ORAN

Départ  Arrivée

Mer 10- 18h Jeu 11 - 07h

ORAN  - MARSEILLE

Départ  Arrivée

Sam 20- 12h Dim 21- 16h

 MARSEILLE - ORAN

Départ  Arrivée

Lun 15- 12h Mar 16- 15h

Lun 22- 12h Mar 23- 15h

AIR ALGÉRIE
Jeudi
Vol Arrivée

Alger - Oran 07h15
Alger - Oran 10h45
Alger - Oran 12h30
Alger - Oran 18h30
Alger - Oran 19h00
Alger - Oran 19h15
Alger - Oran 20h00
Annaba - Oran 20h30
Biskra - Oran 18h00
Timimoune - Oran 13h15

Vol Départ

Oran - Alger 07h15
Oran - Alger 10h45
Oran - Alger 15h15
Oran - Alger 19h00
Oran - Alger 20h30
Oran - Timimoune 07h55
Oran - Biskra 14h00
Oran - Annaba 21h30
Oran - Tamanrasset 13h15
Oran - Ghardaïa 13h15
Vendredi

Vol Arrivée

Alger - Oran 07h45
Alger - Oran 10h15
Alger - Oran 12h15
Alger - Oran 16h15
Alger - Oran 18h30
Alger - Oran 19h15
Constantine - Oran 20h10
Mecheria - Oran 15h20
Ouargla - Oran 15h20
Ain Amenas - Oran 15h20
Ghardaia - Oran 11h40
Tamenrasset - Oran 11h40

Vol Départ

Oran - Alger 07h15
Oran - Alger 10h45
Oran - Alger 12h45
Oran - Alger 16h00
Oran - Alger 16h45
Oran - Alger 18h30
Oran - Alger 19h00
Oran - Alger 19h15
Oran - Constantine 16h00
Oran - Mecheria 13h30
Oran - Ain Aménas 07h00
Oran - Ouargla 07h00

Jeudi
Marseille - Oran 11h45
Paris-Orly - Oran 17h20
Oran - Marseille 12h45
Oran - Paris-Orly 18h40
Vendredi
Orly - Oran 17h20
Oran - Paris-Orly 18h40

AIGLE AZUR

INTERNATIONAL
Jeudi

Vol

Lyon - Oran 14h00
Paris-Orly - Oran 15h20
Jeddah -Oran 06h40
Oran - Paris-Orly 08h30
Oran - Lyon 08h50
Oran - Jeddah 17h30

Vendredi
Paris-Orly - Oran 15h20
Toulouse - Oran 13h30
Marseille - Oran 17h30
Allicante - Oran 17h45
Casablanca - Oran 11h30
Oran - Paris-Orly 08h30
Oran - Marseille 12h45
Oran - Toulouse 09h00
Oran - Casablanca 07h45
Oran - Allicante 14h45

Tunis/ Oran

Jeudi
Arivée 10h50

Oran / Tunis

Départ 12h30
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D’ORAN
CINÉMATHÈQUE

ZZZZZ Du lundi 08 au dimanche 14 février
«Noua» de Abdelaziz Tolbi/Alg/1972
«L’espoir inachevé» de Abdellatif M’rah.
ZZZZZ Jeudi 11 février
A 15h: En collaboration avec la cinémathèque algé-
rienne, le CCF d’Oran présentera une sélection des
meilleurs courts-métrages du festival de Clermont
Ferrand.
ZZZZZ Samedi 13 février
A 15h: En collaboration avec la cinémathèque algé-
rienne, l’Institut Cervantès, présentera «La Belle Etoi-
le» de Récardo Franco/Esp/1997.
ZZZZZ Lundi 15 février
A 16h: «Chkoun Ana Houa» de Kadour Brahim
Zakaria / Alg/2007
Séance-débat en présence du réalisateur.
ZZZZZ Du mardi 16 au dimanche 21 février
«Le Vent de Sable» de M. L. Hamina/Alg/1982
«Chkoun Ana Houa» de Kadour Brahim Zakaria
Alg/2007

D’ORAN
THÉÂTRE RÉGIONAL

ZZZZZ Mercredi 10 février à 17h
«Homk-Salim»
Auteur: Abdelkader Alloula
Mise en scène: Ahmed Benkhal
Mustapha Nedjar Sidi Bel Abbès
ZZZZZ Jeudi 11 février à17h
«Safahat» Générale
Auteur: Hadj Chouti Fethi
Mise en scène: Hadj Chouti Fethi
Faouj Sid El Houari
ZZZZZ Vendredi 12 février à 10h
«Taaloub Oua Arnoub»

Auteur: Benmoulai Hocine
Mise en scène: Chetouki Djamel
Kléôpatra
ZZZZZ Samedi 13 février à 15h
«Taaloub Oua Arnoub»
Auteur: Benmoulai Hocine
Mise en scène: Chetouki Djamel
Kléôpatra
ZZZZZ Mardi 16 février à 15h
«Kalaat Nor»
Auteur: Belkeroui Abdelkader
Mise en scène: Medjahri Missoum

ORAN & TLEMCEN
CENTRE CULTUREL FRANÇAIS

CCF Tlemcen
Jeudi 11 février à 19h30

à l'Hôtel Agadir

   Miva Boïka : un univers où se côtoient, entre autres, un
vendeur de joie, une petite marchande de tombes, une de-
moiselle qui tombe des toits, une machine à fabriquer des
bébés et un général bien en peine de séduction.
   Nostalgie, révolte, humour, amour, danse… Autant de ter-
mes pour décrire un nouveau souffle de chanson française
nourrie de tout ce qui ne l’est pas.

CONCERT MIVA BOIKA

   Thierry Robin dit «Titi», musicien autodidacte, a construit
son univers musical personnel en empruntant autour de lui,
à l’instinct, des éléments musicaux de deux univers qui l’ont
directement et profondément influencé, les cultures gitanes
et orientales. Avant que le courant des musiques du monde
n’apparaisse, c’est au sein de ces deux communautés qu’il a
trouvé un écho sensible et encourageant à sa démarche. Les
fêtes communautaires arabes et gitanes lui ont donné l’occa-
sion de tester la couleur originale de son approche musicale
face à ces traditions riches dont il s’inspire mais qu’il n’imite
pas. Les musiciens qui l’accompagnent alors sont presque
exclusivement originaires de ces minorités.

CCF Oran
Samedi

13 février
à 18h

à l'USTO

 ROBIN

CCF
Tlemcen

Dimanche
14 février
à 19h30
à la Salle

Bouali

TiTi

SIDI BEL-ABBÈS
THÉÂTRE RÉGIONAL

ZZZZZ Samedi 13 février à 15h
L’association SOUK

organise une soirée musicale
«THE URBAIN SHOW»

Au profit des enfants malades
ZZZZZ Dimanche 14 février à 15h
«BEYNA EL-HOBI WA CHARRIE»

De la troupe El Wiam

Auteur: Abbad Karim et Tennah Annes
Metteur en scène: Ben Saïd Slimane

Z Mercredi 10 février à 09h
Conférence

«La ville face à ses marges»
Animée par Sid-Ahmed Souiah, professeur des universi-
tés, département géographie & histoire, Université Cer-
gy-Pontoise
Organisée par l’équipe de recherche/CRASC : «Urbani-
sation et logiques d’aménagement urbain»
Z Lundi 15 et mardi 16 février
Conférence

«L’action sur la ville dans le cas de l’Algérie.
Entre enjeux du développement durable

et réalités sociales institutionnelles»
Animée par Nadir Boumaza, professeur, URF Arts et
Sciences humaines, département de Géographie socia-
le, Université Pierre Mendès, France
Organisée par l’équipe de recherche/CRASC : «Urbani-
sation et logiques d’aménagement urbain»

ZZZZZ Samedi 13 février à 15h
«LA BUENA ESTRELLA»
Collaborateur: Direction de la cinématographie
(Ministère de la Culture) Cinémathèque d’Oran
Film de 1997, du réalisateur Ricardo Franco,
interprété par Isabel Verdu, Antonio Resines
et Jordi Moya.
Prix Goyas dans les catégories: meilleur film, réalisa-
teur, acteur (Antonio Resines) et scénario original.
Rafael est un homme d’âge moyen, un boucher
stérile qui mène une vie triste et solitaire. Un jour, il
aide Marina, une jeune fille borgne que son fiancé
frappait, et même en sachant que Marina est
enceinte de Daniel, Rafael l’accueille dans sa
maison, où les deux voient la possibilité d’accom-
plir leurs rêves.
ZZZZZ Samedi 13 février à 18h30
«ALEZANE»
Organisé conjointement avec le Centre culturel
français d’Oran  - Auditorium USTO
Un spectacle créé par Titi Robin avec la participation
du chanteur flamenco José Montealegre: une musi-
que avec de forte base rythmique enracinée en Asie
centrale, dans la tradition gitane, et dans son évolu-
tion par les rives occidentales de la Méditerranée.
   Cette activité, organisée en collaboration avec le
Centre culturel français d’Oran, entre dans le cadre
de la Présidence espagnole de l’Union européenne.

 AÏN TÉMOUCHENT
MAISON DE LA CULTURE

ZZZZZ Du 15 au 18 février
Exposition photo sur l’histoire du cinéma au hall de la
maison de la culture
ZZZZZ Du 15 au 18 février
Projection de film révolutionnaire
ZZZZZ Mardi 16 février
«La fleur de la vie»
Spectacle pour enfant de l’association Essalem d’art et
de création d’Oran à la salle de spectacle de la maison
de la culture
ZZZZZ Mardi 16 février
Projection film avec séance débat sur le cinéma animé
par Adda Chentouf
ZZZZZ Mardi 23 février
«La fleur de la vie»
Spectacle pour enfants de l’association Essalem d’art
et de création d’Oran à la salle de spectacle de la
maison de la culture
ZZZZZ Du 24 au 26 février
Les journées nationales sur la Tarîqa Essoufia à la
bibliothèque Malek  Ben Nabi
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Horaires des prières pour Oran et ses environs

El Fedjr
06h28

Dohr
13h17

Assar
16h17

Maghreb
18h43

Icha
20h01

ILS NOUS ONT QUITTES HIERILS NOUS ONT QUITTES HIERILS NOUS ONT QUITTES HIERILS NOUS ONT QUITTES HIERILS NOUS ONT QUITTES HIER

Staali Kheira, 81 ans, 16 rue Akid Ahmed Benabderrazak

Tayeb Khadidja, 53 ans, cité Les Planteurs

Mesli Mourad, 72 ans, bloc n°5 Haï Saint Antoine

Mokhtaria Bensaâd

Une enquête sur le tabagisme
sera lancée à par tir
d’aujourd’hui par le ministère

de la Santé, de la Population et de la
Réforme hospitalière. Après l’enquê-
te sur l’allaitement réalisée l’année der-
nière, le ministère a initié une autre
opération, cette fois-ci, pour évaluer
la population tabagique en Algérie qui
jusque-là reste inconnue en l’absence
de statistiques fiables sur ce phéno-
mène. Le choix des wilayas retenues
pour cette enquête a été effectué sur
la base d’un classement effectué par
rapport au nombre de la population.
Le dernier recensement a révélé, en
effet, que les trois wilayas, Alger, Oran
et Batna, comptent des populations
importantes par rapport aux autres.
Elles seront donc concernées par cet-

J. Boukraâ

Les préparatifs de la conférence in-
ternationale du gaz GNL 16 avan-

cent à un rythme satisfaisant. Lancés
en juin dernier, les travaux de réalisa-
tion du chapiteau aérogare au niveau
de l’aéroport international d’Es-Sénia
ont atteint un taux d’avancement ap-
préciable. Selon une source de l’Eta-
blissement de gestion des services aé-
roportuaires (EGSA) d’Oran, le taux
d’avancement des  travaux a atteint
les 95%, ce qui va permettre de ré-
ceptionner cette structure vers le 15
mars  prochain. La même source
ajoute qu’en plus de l’avancement
du taux des travaux, tous les équi-
pements d’exploi tat ion, à t i t re
d’exemple la télésurveillance, scanner,
climatisation, ont été installés.
   Ce projet lancé en prévision de la con-
férence internationale du gaz GNL 16
qui devra se tenir à Oran entre le 18 et

Houari Barti

Rendre la ville plus propre,
 plus belle et plus ac-

cueillante pour mériter ample-
ment son surnom d’El-Bahia
est l’objectif que s’est fixé la
commission de l’APW d’Oran
installée en juillet dernier par
le wali d’Oran et dont la mis-
sion est d’organiser un con-
cours «d’embellissement de la
ville» en prévision de la tenue
en avril prochain de la Confé-
rence internationale du gaz
(GNL 16). Le concours pour
lequel cette commission devra
consacrer une enveloppe de
3,5 millions de dinars est
ouvert aux 12 secteurs urbains
de la ville et sera articulé autour
de cinq thèmes : la meilleure
vitrine ou façade commercia-
le, le meilleur restaurant, le
meilleur secteur urbain en ma-
tière d’hygiène, le meilleur
quartier ou cité de la ville et le
meilleur transport urbain pu-
blic ou privé. Les cinq thèmes
du concours qui seront récom-
pensés, chacun, par l’attribu-
tion de trois prix, seront gérés
par cinq sous-commissions
composées d’élus locaux
(APW et APC), de représen-
tants de l’exécutif et de repré-
sentants de la société civile
(syndicats et associations), a in-
diqué hier, en conférence de
presse, le président de la com-
mission d’embellissement de la
ville d’Oran, M. Benaboura.
  Selon le conférencier, l’objec-
tif recherché par l’organisation

Près de 125.000 supports
audio et vidéo piratés ont

été saisis en 2009 dans la wi-
laya d’Oran, en net recul par
rapport à l’année 2008, relève
un bilan d’activités de la Direc-
tion régionale de l’Office natio-
nal des droits d’auteur et droits
voisins (ONDA). Malgré sa
persistance, le phénomène
de la contrefaçon des casset-
tes audio et CD-Rom gravés
est en «baisse sensible en
comparaison avec la saisie
globale de l’exercice 2008
qui s’était élevée à 272.210
supports confisqués», selon
le document. Le rapport en-
tre les deux bilans dénote un
recul de 45 % qui s’explique
par le «renforcement des
moyens de lutte, à la faveur
notamment de la création de
brigades de police spécialisées
dans ce domaine», a observé
le directeur régional de l’ON-
DA, M. Belhachemi Boucif.
   Les actions d’assainissement
menées sur le terrain en colla-
boration  avec les services de
sécurité ont également donné
lieu en 2009 à l’engagement de
poursuites judiciaires à l’encon-

Salah C.

Les représentantes des militantes du
 Rassemblement national démo-

cratique (RND) de 10 wilayas de
l’Ouest du pays ont participé, hier, à
une rencontre à Oran afin de discuter
de l’implication de l’élément féminin
dans la vie politique du pays, et ce
conformément à l’article 31 de la nou-
velle constitution qui prévoit notam-
ment la promotion de la femme dans
les assemblées élues et les différentes
commissions. Dans ce domaine, le
parti d’Ahmed Ouyahia semble avoir
une longueur d’avance sur les autres
formations politiques, étant donné que
plusieurs rencontres régionales ont été
tenues pour expliquer la dimension de
cet article, des rencontres qui précè-
dent une conférence nationale prévue
les 11, 12 et 13 mars prochain à Al-

de ce concours est de créer
une dynamique citoyenne vi-
sant à promouvoir l’esprit
d’excellence et redonner à la
ville d’Oran une image fidèle
à sa notoriété. Loin d’être con-
joncturel, cet effort, a-t-il pré-
cisé, devra s’inscrire dans la
continuité, vu que pas moins
de 13 autres concours sont
programmés même après
l’achèvement de la conféren-
ce du GNL 16. La date de clô-
ture des sorties sur le terrain
des différentes sous-commis-
sions du concours a été fixée
au 29 mars prochain. Les ré-
sultats seront connus le 11
avril et le 26 du même mois
sera tenue la cérémonie de re-
mise des prix aux lauréats. Les
trois lauréats de chacune des
5 disciplines de ce concours se
partageront des prix d’une va-
leur de 180.000 dinars, a pré-
cisé M. Benaboura, qui n’a pas
omis d’exprimer son regret
quant à la faiblesse de partici-
pation des sponsors pour cet
événement. En effet, a-t-il
ajouté, «seule Air Algérie qui
a participé avec 5 billets gra-
tuits Oran-Casablanca et de
Bellux qui s’est engagé à of-
frir un ensemble de mobilier
urbain au profit des lauréats
de la meilleure cité de la ville,
aucun autre sponsor n’a ré-
pondu concrètement à nos
sollicitations pour le moment».
Le conférencier dit aussi atten-
dre une aide de 2 millions de
dinars promise par Sonatrach
en prévision de ce concours.

Concours d’embellissement de la ville
Redorer le blason d’Oran

Près de 125.000 supports
audiovisuels piratés,

saisis
tre des contrevenants impli-
qués dans ce commerce illici-
te. Dans ce contexte, 250 af-
faires ont été traitées en 2009
à travers l’ensemble de la ré-
gion Ouest du pays, dont 156
au niveau des deux wilayas
d’Oran et de Sidi Bel-Abbès,
parmi lesquelles 85 ont été ju-
gées devant le tribunal pénal.
Le commerce illicite de sup-
ports piratés est particulière-
ment ressenti à Oran où il pro-
lifère principalement au niveau
du marché populaire de Medi-
na Jdida et d’autres artères
passantes de la ville. Le phé-
nomène, qui porte préjudice à
l’auteur et au Trésor public,
s’approvisionne notamment
via certains sites Internet qui
permettent le téléchargement
(illégal) des oeuvres musicales
et des films qui sont ensuite du-
pliqués en grand nombre avant
d’être écoulés sur le marché in-
formel. Instrument de protec-
tion de la création artistique et
culturelle, l’ONDA a été créé
en 1973, en substitution à l’an-
cienne Société des auteurs,
compositeurs et éditeurs de
musique (SACEM).

te enquête, en plus d’une quatrième
wilaya du Sud, en l’occurrence Ouar-
gla qui a été aussi intégrée. Cette
opération, une première au niveau
national, a été initiée dans le cadre
d’un programme national de lutte con-
tre le tabac qui sera élaboré une fois
cette enquête achevée.
  Dans la wilaya d’Oran, la direction
de la santé en collaboration avec l’Of-
fice national des statistiques (ONS), six
enquêteurs ont été mobilisés pour faire
la tournée à travers sept secteurs ur-
bains dont le secteur urbain Bouâma-
ma, Haï Sidi El-Bachir (ex-Plateau),
Haï El-Makkari, Ibn Sina, El-Badr et
El-Menzah (Canastel). Quelque 403
ménages, soit 1.600 personnes, de-
vront répondre aux questionnaires éla-
borés à cet effet. Hommes et femmes,
fumeurs ou non fumeurs, âgés de 15
ans et plus sont concernés par cette

enquête. Le but est d’avoir une idée
sur l’incidence du tabac dans les villes
à forte concentration démographique.
  L’Algérie enregistre 18.000 décès
par an dus au tabac. Plus de 7.000
décès par infarctus du myocarde,
4.000 par cancer bronchique et
2.000 par insuffisance respiratoire.
Jusqu’à présent aucune enquête
nationale antitabac n’a été menée
pour encourager les fumeurs à arrê-
ter de fumer et protéger en même
temps les personnes exposées en
permanence à la fumée du tabac sur
les lieux de travail, entre autres. Il
existe, cependant, un décret exécu-
tif  n°01-285 du 24 septembre 2001
fixant les lieux publics où l’usage
du tabac est interdit. Il s’agit d’une
loi qui n’est pas respectée même
dans les lieux publics sensibles tels
que les hôpitaux et cliniques.

403 ménages seront questionnés

Une enquête sur le tabagisme

le 21 avril 2010, permettra à l’aéroport
d’Oran de carrément doubler ses capa-
cités d’accueil. Quelque 4.000 partici-
pants entre experts et représentants des
médias internationaux sont attendus à
ce rendez-vous international. En prévi-
sion de cet événement, la nouvelle aé-
rogare de type chapiteau permettra de
fournir un certain nombre de pres-
tations de service de haute qualité et
répondant aux standards internatio-
naux. Le futur chapiteau aérogare dis-
posera de neuf  banques d’enregistre-
ment, avec une capacité de traitement
de trois vols en simultané et par heure.
   Le contrat pour la réalisation du cha-
piteau aérogare de l’aéroport interna-
tional d’Oran a été, pour rappel, signé
en mars dernier à Oran entre Sonatrach
activité aval et l’entreprise française
EGIS/AVIA. La réalisation du projet est
confiée au groupement EGIS/AVIA
(chef de file) (France) et Röder (Allema-
gne). Composés de cinq lots, les travaux

comportent l’édification de l’aérogare
provisoire en structure légère de type
chapiteau, l’aménagement et l’embel-
lissement des espaces extérieurs, la mise
à niveau de la voirie structurante, l’amé-
nagement du parking et les réseaux di-
vers. Pour un montant de 9,2 millions
d’euros, le chapiteau aérogare s’éten-
dra sur une superficie de 5.400 m². Il
disposera d’une zone de départ et d’une
autre d’arrivée, avec tout ce que cela
suppose comme services et équipe-
ments : des salons première classe, un
SAS d’entrée équipé de scanner et de
portiques de détection des métaux, un
bureau d’accueil et un espace d’enre-
gistrement, des zones de contrôle de
douanes et de police des frontières, une
zone de distribution des bagages et
même des magasins. L’aérogare dispo-
se, en outre, d’un parking d’une capa-
cité de 244 places, deux bandes de
transfert de bus avec des accès qui leur
seront spécialement dédiés.

Le chapiteau aérogare livré le mois prochain

ger. Pour la direction du RND, cette
dynamique entre dans le cadre de
la préparation des élections locales
et législatives de 2012.
  L’animatrice de la conférence, Mme
Loujertni Nadia, secrétaire nationale
du RND chargée de la femme, nous a
précisé que son parti demeure le plus
représenté par l’élément féminin au
sein de la chambre basse du parlement,
sachant que sur les 60 députés, 3 sont
des femmes. Cette représentativité est
également une réalité dans les assem-
blées locales, en plus des postes de res-
ponsabilité de bureaux de wilayas con-
fiés à des militantes comme c’est le cas
pour celui de la wilaya de Bechar, a
encore indiqué notre interlocutrice.
Cette dernière rappelle dans le même
contexte qu’une commission nationa-
le chargée de ce volet devra décider
de la formule la plus appropriée afin

de garantir une meilleure représentati-
vité féminine. C’est l’avis de la repré-
sentante de la wilaya de Bechar qui
estime que le principe d’octroi des tê-
tes de listes aux seuls militants doit être
révolu et devra se faire par rapport à
des critères de compétence. Mme Lou-
jertni a également précisé que son parti
a créé des cellules au sein de la com-
munauté universitaire avec une présen-
ce féminine remarquée et que, par con-
séquent, cette élite doit être préparée
à des postes de responsabilité politique.
   Dans son allocution d’ouverture,
Kada Benatia, député et coordinateur
de la wilaya d’Oran du RND, a no-
tamment relevé les sacrifices de
la  gent  féminine  lors  de  la  décen-
nie noire  comme  ces  16  ensei-
gnantes  de Sfisef qui ont été assas-
sinées froidement,  remplacées  par
d’autres quelques jours après.

Les femmes du RND
veulent des postes de décision
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K. Assia

Cinquante panneaux di-
rectionnels à caissons lumi-

neux viennent d’être installés le
long des principaux axes, no-
tamment, non loin de l’hôtel
Sheraton, le Pont Zabana et
autres carrefours par l’entrepri-
se communale EPCE chargée
de réaliser ces travaux, a-t-on
appris, hier, auprès de la cellu-
le de communication de l’APC
d’Oran. Les 100 autres pan-
neaux seront installés au fur et
à mesure dans le périmètre du
centre-ville pour couvrir tout le
secteur urbain El-Emir, à savoir
la rue Larbi Ben M’hidi, la rue
Mohamed Khemisti, le boule-
vard Emir Abdelkader, entre
autres. Il s’agit, pour rappel, de
panneaux d’orientation qui se-
ront installés le long  du 3e bou-
levard périphérique et de tous
les axes retenus, en prévision de
la conférence internationale sur
le gaz,  prévue en avril prochain.
Une deuxième tranche de ces
panneaux sera, également, ins-
tallée une fois la première ache-
vée, a indiqué notre interlocu-
teur. L’enveloppe financière dé-
gagée dans le cadre de ce pro-
jet est évaluée à 3 milliards de
centimes. Toujours dans le ca-
dre de cette opération, on ap-
prend que les indications des
différents quartiers seront men-
tionnées en langues nationale
et française. Une disposition qui
permettra de faciliter l’accès des
visiteurs aux sites urbains, sa-
chant que même les sites et mo-
numents historiques seront ci-

Vingt agences et tours ope-
rators ainsi que 30 hôtels

de la wilaya d’Oran ont adhé-
ré au Plan Qualité Tourisme
(PQT) initié par le ministère de
l’Aménagement du territoire,
de l’Environnement et du Tou-
risme, a-t-on appris de la direc-
tion du secteur. Cette adhésion
au Plan, destiné à tous les pro-
fessionnels du secteur du Tou-
risme, contribuera à l’amélio-
ration des prestations au profit
du client, a-t-on indiqué.
   Parmi les conditions d’adhé-
sion, l’application de 94 enga-
gements concernant ceux acti-
vant dans le domaine des hô-
tels et 36 autres pour les agen-
ces et les tours operators qui
reposent sur la nécessité d’une
meilleure prise en charge du
client (accueil, disponibilité des
moyens de détente, utilisation
des moyens de communication
dans le domaine de la réserva-
tion). Ce PQT vise à conforter
la concurrence en matière de
tourisme en  intégrant le critère
qualité pour développer les éta-
blissements touristiques et im-
prégner plus de professionna-
lisme et de dynamisme à l’acti-
vité touristique en Algérie, a
rappelé le responsable du sec-
teur. Les professionnels, qui res-
pectent leurs engagements et les

S. M.

Un avis d’appel d’offres pour la
construction de deux nouvel-
les gares routières à Haï Fel-

laoucen (ex-Barki) et Es-Seddikia sera,
incessamment, lancé par la direction
des Transports. Les deux stations se-
ront construites dans un délai contrac-
tuel de six mois pour un montant  de
15 milliards de centimes. La gare de
Fellaoucen aura une capacité d’accueil
de 123 taxis et 23 autocars. Celle d’Es-
Seddikia pourra accueillir 100 taxis et
12 autocars. Une opération pour la ré-
habilitation des deux gares routières
d’El-Hamri et de Yaghmoracen, qui se
trouvent dans un état déplorable et ne
répondent plus aux besoins des voya-
geurs, en matière d’hygiène et de sé-
curité, sera prochainement lancée par
la direction des Transports. Une en-
veloppe de 5 milliards de centimes a
été consacrée à ces travaux de réha-
bilitation des deux gares routières. La
direction des Transports ambitionne de
remettre à niveau ces deux stations
pour garantir une meilleure gestion de

Djamel B.

Une fiche technique pour la démo-
lition d’une quarantaine d’im-

meubles, vidés de leurs occupants,
vient d’être déposée par les services
de la commune auprès de la wilaya
d’Oran, apprend-on de sources pro-
ches de la commission de daïra char-
gée du relogement. Nos sources indi-
quent qu’il s’agit d’une première tran-
che de l’opération de démolition qui
touchera plus d’une centaine d’im-
meubles désaffectés, suite au reloge-
ment de plus de 400 familles depuis
le début de l’opération. Selon la fi-
che technique, le coup de l’opération
de démolition avoisine les 5 milliards
de centimes. «Une fois la fiche tech-
nique approuvée et les crédits alloués,
nous entamerons l’opération de dé-

S. C.

On apprend auprès du directeur de
l’Etablissement public de santé de

proximité d’Es-Seddikia, Dr Tazi,
qu’un service d’ophtalmologie et d’op-
tométrie, opérationnel depuis mercredi
dernier, a été créé au niveau de la po-
lyclinique d’El-Barki « Fellaoucen II ».
Selon notre interlocuteur, le personnel
en place constitué d’un ophtalmolo-
gue et d’un optométriste, détachés de
l’EPSP du Front de mer, s’attelle ac-
tuellement à la prise en charge de la
population scolaire de tout le territoi-
re dépendant de l’EPSP estimée à
75.000 élèves. En plus, souligne le
même responsable, l’établissement,
qui compte une vingtaine de structu-
res sanitaires et devant faire face à la
demande en soins d’une population
de 500.000 âmes, a la charge de la
santé de 6 résidences universitaires.
Au plan des équipements, Dr Tazi s’est
montré satisfait, étant donné que le
service en question est doté d’un ma-
tériel performant. Pour une période
d’essai de 4 mois, le service, le seul
de l’établissement, fonctionnera à rai-
son de deux consultations hebdoma-
daires, à savoir dimanche et jeudi pour
l’optométrie et lundi et mercredi pour
l’ophtalmologie. La même source in-
dique qu’à l’issue de cette période, il

Plan Qualité Tourisme
Adhésion de 20 agences
touristiques et 30 hôtels

différentes procédures fixées
dans ce cadre, seront accompa-
gnés dans les domaines du re-
nouvellement, du réaménage-
ment, de la modernisation, de
l’extension et de la formation.
   Afin d’attirer le plus grand
nombre de professionnels du
secteur touristique dans la wi-
laya, la direction précitée pour-
suit les opérations d’informa-
tion et de sensibilisation sur
l’importance de l’adhésion à ce
Plan pour avoir une place dans
le réseau de la marque dépo-
sée «qualité des services tou-
ristiques en Algérie». Les pro-
fessionnels du Tourisme, a
ajouté ce responsable, sont
appelés à adhérer à ce Plan qui
leur permet de participer aux
manifestations nationales et in-
ternationales abritées par la wi-
laya, laquelle aspire à devenir
un pôle du tourisme d’affaires
et de congrès. A noter que la
wilaya d’Oran compte 61
agences et tours operators et
133 hôtels, sachant que le plan
ne concerne pas seulement les
professionnels exerçant dans
ce domaine mais englobe
également d’autres activités
touristiques, telles que la res-
tauration, les concessionnaires
de voitures, le thermalisme
et les guides touristiques.

Panneaux, éclairage, feux tricolores…

Travaux tous azimuts
au centre-ville

blés par cette opération, en plus
des établissements hôteliers et
des sites touristiques, comme l’a
expliqué notre interlocuteur.
Ainsi et pour éviter toute ano-
malie, des instructions fermes
ont été données par le président
de l’APC d’Oran, quant à la
préservation des sites où doi-
vent être effectués les travaux.
Dans le même sillage, 33 car-
refours ont été également rete-
nus pour l’installation des feux
tricolores, une opération qui
sera pilotée par les services de
la DVC. Notons, qu’une troisiè-
me tranche de panneaux direc-
tionnels sera également initiée,
dans les prochains mois. Quant
aux anciennes plaques dégra-
dées, celles-ci seront carrément
enlevées pour être remplacées
par des nouvelles. Outre l’en-
tretien de l’éclairage, l’élagage
des arbres, la pose de carrela-
ge, le ravalement des façades
et autres actions, d’autres pro-
jets sont également inscrits dans
le plan de charge de la commu-
ne et concernent, selon notre in-
terlocuteur, la réalisation d’un
jet d’eau au niveau du jardin la
Punaise. Un projet qui a été
confié à la division des travaux
neufs et de la maintenance de
la commune (DTNM). Toujours
dans la même optique, il sera
procédé à la réhabilitation du
jet d’eau de la place du 1er No-
vembre qui, dans une semaine,
sera fonctionnel, a précisé le
même responsable, affirmant
que la participation de la com-
mune à ces divers projets s’élè-
ve à 16 milliards de centimes.

Construction de deux nouvelles gares
routières et réhabilitation de deux autres

ces infrastructures dans le but d’amé-
liorer les conditions de voyage par rou-
te. Il est ainsi question de revoir les
contrats de concessions de ces deux
gares routières gérées par un conces-
sionnaire privé depuis 2006 pour une
durée de six ans. La direction vient
d’ailleurs de saisir la commune d’Oran
pour une éventuelle résiliation du con-
trat de concession pour «mauvaise
gestion», selon des sources bien infor-
mées à la commune d’Oran. La der-
nière sortie des contrôleurs de la di-
rection des Transports avait révélé que
les deux infrastructures se trouvent
dans une situation de dégradation
avancée et accusent un manque fla-
grant en matière de prestations. Eclai-
rage public défectueux, insécurité,
manque d’hygiène, locaux commer-
ciaux inexploités… les deux gares rou-
tières sont devenues des lieux peu
commodes. Ces deux infrastructures
reflètent une image terne aux visiteurs
de la ville d’Oran. Près de quatre ans
après l’octroi à la concession de ces
deux infrastructures, peu de choses ont
été réalisées pour l’amélioration des

prestations de services. Les deux sta-
tions sont devenues des aires de sta-
tionnement des bus et autres moyens
de transport ne proposant aucune con-
dition de repos ou de sécurité pour les
usagers. Elles se sont  transformées,
peu à peu, en lieux de refuge des dé-
linquants et autres clochards. Rares
sont les voyageurs qui s’aventurent
dans les parages après la tombée dans
la nuit au risque d’être agressés à l’ar-
me blanche par des bandes de mal-
frats. La commission des transports
de l’APW a, d’ailleurs, constaté lors
de sa dernière visite aux gares routiè-
res de la ville que les deux stations
sont dans un état lamentable. Les
autres gares routières de la ville ne
sont pas dans une meilleure situation.
La gare routière de Haï Chouhada (ex
Les Castors) est un exemple éloquent.
La quasi-totalité des locaux commer-
ciaux de cette station sont à l’aban-
don, l’éclairage public est presque
inexistant, l’insécurité règne dans les
parages et l’anarchie dans le station-
nement des bus a transformé cette
station en un vrai «souk».

Un service d’optométrie
et d’ophtalmologie à El-Barki

est fort possible qu’un autre service
sera créé à la polyclinique d’Es-Sed-
dikia dans le but de désengorger celui
de Fellaoucen II, au niveau duquel on
s’attend à un afflux important. Par
ailleurs, et concernant la construction
de la nouvelle polyclinique de Car-
teaux sur le même site du centre de
santé qui a été rasé durant l’été der-
nier en raison de l’existence d’amian-
te dans l’édifice vieux de plus de 70
ans, Dr Tazi a estimé le taux d’avan-

cement des travaux de gros œuvres à
70% et que le délai imparti, à savoir
un mois, sera respecté. Sa réception
sera vraisemblablement effectuée vers
le mois d’août de l’année en cours.
Concernant sa vocation, le premier res-
ponsable de l’EPSP a précisé qu’en plus
des services conventionnels propres à
toute structure sanitaire, la future po-
lyclinique de Carteaux sera dotée d’un
plateau technique composé d’un la-
boratoire d’analyses et d’une radio.

Leurs occupants relogés
40 immeubles seront démolis, fin mars

molition de la première tranche, soit
avant la fin du mois prochain», assu-
re notre source. Notre interlocuteur
signale que plus d’une centaine d’im-
meubles, vidés de leurs occupants à
l’issue des opérations de relogements,
lancées depuis 2008, feront l’objet de
démolition. L’opération vise à  éviter
que d’autres familles squattent les
lieux et à récupérer un maximum
d’assiettes foncières et, enfin, à dé-
barrasser la ville des immeubles qui
défigurent son visage urbanistique.
La même source a tenu, toutefois,
à préciser que la centaine d’immeu-
bles concernés par la démolition ont
été répartis en deux catégories. Pour
la première catégorie, il s’agit d’im-
meubles très dégradés et qui mena-
cent ruine. Ces immeuble seront com-
plètement éradiqués et les terrains ré-

cupérées pour la réalisation d’équi-
pements structurants. La seconde ca-
tégorie concerne les immeubles dont
les façades présentent un cachet ar-
chitectural historique et qui doivent
être préservées. Pour ces immeubles,
notre source indique que les démoli-
tions se feront de l’intérieur et la fa-
çade sera maintenue.
   Le programme de relogement des
familles vivant dans des habitations
vétustes et des immeubles menaçant
ruine se poursuivra au cours de cette
année pour toucher quelque 1.000
bénéficiaires. Plus de 400 familles ont
été relogées, depuis le début de l’an-
née, dans de nouveaux logements à
Haï El-Yasmine et Haï En-Nour, au ti-
tre du même programme qui a per-
mis, ces dernières années,  le reloge-
ment de 3.000 familles des Planteurs.
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Khaled Boumediene

Après Al Baraka Bank, So-
 ciété Générale et NA-

TIXIS, Algéria Gulf Bank
(AGB) du groupe koweïtien
Kipco sera le quatrième éta-
blissement  financier étranger
à s’installer à Tlemcen.
   La nouvelle banque a été
inaugurée, le mois dernier à
Hay Bab El Khemis en présen-
ce de M. André Guy Beyrou-
thi, directeur adjoint de la Gulf
Bank Algeria et M. Tewfik

De l’avis tant de la société civile que
des pouvoirs publics, la problé-

matique de la pollution et ses effets
sur la santé publique et sur l’environ-
nement se pose toujours avec acuité
à Ghazaouet, dans la wilaya de Tlem-
cen. Aussi bien les élus locaux que les
représentants de la société civile ou
encore le corps médical pointent un
doigt accusateur sur l’usine de zinc
dont les émanations toxiques seraient
ainsi responsables de cette situation,
en dépit des efforts entamés par l’en-
treprise concernée, Alzinc, pour la ré-
duction des nuisances et la dépollu-
tion. La société civile de Ghazaouet
considère cette usine, située en bord
de mer et en plein coeur de la ville,
comme «première source de pollution
et de dégradation de la nature» no-
nobstant les différentes pathologies
notamment respiratoires et dermato-
logiques constatées chez beaucoup de
citoyens. Même si une relation direc-
te entre les émanations des rejets ga-
zeux de l’usine et ces pathologies n’a
pu être démontrée en l’absence d’une
étude scientifique menée par un or-
ganisme ou une équipe médicale spé-
cialisés, les médecins suspectent «les
rejets gazeux d’être derrière ces ma-
ladies». L’effet le plus frappant réside
dans la prédominance de certaines
pathologies, respiratoire surtout,  a
indiqué Dr Mebarki, praticien privé à
Ghazaouet. Selon lui, de nombreux
citoyens affluent vers les urgences
médico-chirurgicales (UMC) pour des
crises d’asthme, et ce, à chaque pic
d’émanation des rejets gazeux. Le res-
ponsable des UMC de l’hôpital de
Ghazaouet, le docteur Ouadah a ré-
vélé, pour sa part, qu’en 2009, près
de 14 % des consultations ont con-
cerné les affections respiratoires et que
le service pédiatrique a enregistré 51
% de cas souffrant d’insuffisances res-
piratoires. Le président de l’APC de
Ghazaouet a insisté pour sa part sur
l’impérative nécessité, pour cette usi-
ne, de rénover ses équipements et de
s’engager à éliminer tous les facteurs
de pollution et écarter tout danger sur
la santé publique. Des citoyens se sont
déclarés importunés par les émana-
tions des rejets gazeux et les poussiè-
res de métaux lourds réclamant la «fer-
meture» pure et simple de l’usine. Ces
derniers déplorent la détérioration du
milieu environnemental en se rappe-
lant avec nostalgie la magnifique pla-
ge regroupant autrefois plus de dix
ateliers de salaison, une salle de ciné-
ma et des cafétérias offrant aux visi-
teurs un endroit féerique de détente
et de repos. Efforts de mise en con-
formité, le premier responsable de
cette usine, créée dans les années
1970, affirme que le volet environne-
mental constitue l’un des axes straté-
giques, qui lui permet de s’adapter aux
critères de l’environnement devant
contribuer à réduire les rejets liquides,
gazeux et les poussières de métaux
lourds dégagés par l’usine. Alzinc,
unique entreprise en Algérie à produi-
re et à commercialiser le zinc et ses
alliages, l’acide sulfurique et le cuivre
cathodique, a engagé depuis 1987 à
ce jour plus de 1,2 milliard de dinars
pour la neutralisation des rejets liqui-
des vers la mer, le renouvellement des
tours d’absorption et de séchage, la
rénovation de l’atelier de traitement
des rejets gazeux et la réhabilitation
des ateliers grillage et acides. Un con-
trat de performance environnemental
a été conclu, dans ce sens, avec le
ministère de l’Aménagement du terri-
toire, de l’Environnement et du Tou-

Belhadri Boualem

L’après formation est
l’autre calvaire qui guet-
te la majorité d’entre eux

et ceux ayant pu créer des pe-
tites entreprises à l’aide des dis-
positifs rencontrent des problè-
mes d’autres natures non suffi-
samment pris en compte avant.
A Aïn-Témouchent, des jeunes
d’El Malah  et d’autres locali-
tés se sont plaints depuis peu,
et se sentent écarter volontai-
rement des compétitions léga-
les pour l’octroi de projets de
développement local au titre
des opérations planifiées de
l’Etat ou des projets relevant
des secteurs économiques dans
le cadre de travaux à haute in-

risme en 2002, a indiqué le PDG d’Al-
zinc, M. Kadi Djamel. Ceci lui a valu
le 2ème prix national de l’environne-
ment attribué en 2008 par le ministè-
re. Cette entreprise, qui satisfait les
besoins du marché national en réali-
sant en 2009 un chiffre d’affaires de
875 millions de dinars et un montant
à l’exportation de plus de 47 millions
de dollars, nécessite, selon son PDG,
un investissement estimé à 20 millions
d’euros pour sa mise niveau et la ré-
novation de ses équipements actuel-
lement vétustes et obsolètes, afin d’as-
surer sa pérennité et le maintien de
ses 450 postes d’emploi.
   Le ministre de l’Aménagement du
territoire, de l’Environnement et du
Tourisme, M. Cherif Rahmani, a indi-
qué lors d’une récente visite à Tlem-
cen que «seules deux solutions sont
envisagées: la fermeture de l’usine ou
la rénovation de tous les équipements
polluants». Interrogé sur cette ques-
tion, le président de l’assemblée po-
pulaire de la wilaya de Tlemcen a
déclaré à l’APS que les équipements
de l’entreprise Alzinc, considérée com-
me un fleuron de l’industrie nationa-
le, étaient devenus obsolètes et qu’il
était impératif de les rénover, mettant
par ailleurs l’accent sur la nécessité
d’effectuer une étude d’expertise afin
de démontrer l’impact des rejets de
cette usine sur l’environnement et la
santé publique. Il rejoint là l’idée de
la direction de l’environnement rela-
tive à l’élaboration d’une étude d’im-
pact, scientifique et approfondie, pour
attester des effets de cette usine sur
l’environnement et la santé des ci-
toyens. Selon une responsable à la di-
rection de l’environnement, les émis-
sions de gaz de l’usine sont actuelle-
ment en conformité avec les normes
universelles en vigueur dans ce domai-
ne. Des milliers de tonnes de déchets
et d’autres sources de pollution, les
450.000 tonnes de déchets solides
stockés actuellement à l’air libre dans
deux décharges au milieu du tissu ur-
bain, notamment sur «le plateau du
phare» et à «Eddes» constituent une
des principales préoccupations des
responsables de l’usine, du secteur de
l’environnement et, bien sûr, des ha-
bitants. Ces déchets solides toxiques
cumulés depuis plus de trois décen-
nies doivent être pris en charge par le
centre d’enfouissement technique de
Mezaourou, en cours de réalisation.
Le ministre a insisté lors de la même
visite sur la nécessité d’achever le cen-
tre d’enfouissement technique (CET)
afin de préserver les milieux marins
et naturels de la région. Il existe éga-
lement un autre phénomène de pol-
lution à Ghazaouet, en l’occurrence
celui de oued Ghazouana, traversant
le tissu urbain, qui s’est transformé en
réceptacle des eaux usées dégageant
des odeurs nauséabondes, ou ceux
des décharges sauvages constituées
dans plusieurs endroits de la ville, se-
lon des élus locaux qui plaident pour
des solutions immédiates. A ce sujet,
la même responsable de la direction
de l’environnement estime que la so-
lution réside dans le schéma directeur
de gestion des déchets solides de la
ville, qui est fin prêt et qui constitue
un outil efficace pour l’éradication des
sources de pollution. Pour certains
habitants, le développement local
est tributaire de l’investissement
dans les secteurs du tourisme et de
la pêche, au regard des potentiali-
tés que recèle la région, et ce, dans la
perspective de création d’emplois sans
porter atteinte à l’écosystème.

GHAZAOUET
L'usine de zinc pointée du doigt

tensité de main-d’œuvre. Ne
disposant que de la catégorie
une, les jeunes entrepreneurs et
artisans se voient éliminer au
départ car les appels d’offres
exigent des catégories de plus
de deux Manquant d’expé-
rience et de coup de pouce,
les jeunes entrepreneurs frap-
pant toutes les portes finissent
par claquer et renoncer au
milieu du chemin à tout ce
qu’ils ont traversé.
   Le calvaire prend des formes
multiples, se transforme le plus
souvent en stress plus ou moins
aigu et finit par faire démission-
ner les jeunes.
   Ici ce n’est pas la fin du par-
cours car ils sont redevables
vis-à-vis des dispositifs et des

banques et devront commen-
cer à rembourser les crédits au
bout de quelques mois.
   Plusieurs d’entre eux ont été
contraints de trouver des for-
mules pour s’acquitter de leurs
dettes mais sans le pouvoir
parce que les équipements ac-
quis au titre des  dispositifs
n’ont jamais travaillé. Pour la
suite les mises en demeure
pleuvent sans tarder et ceux
dans l’incapacité de rembour-
ser, le chemin de la justice, les
attend. Toute la philosophie de
la prise en charge des jeunes
est remise en cause  et le débat
actuel doit être focalisé dans
cette direction. Les walis ont
toute la latitude d’agir en con-
séquence pour y remédier.

AÏN-TÉMOUCHENT

Sans qualification
cherche coup de pouce

Ouchène, directeur désigné à
la tête de cette institution.
   Selon M.Ouchène, l’agence
propose une panoplie de pro-
duits bancaires convention-
nels ainsi que ceux conformes
aux préceptes de la chariaâ et
se fixe pour principale missi-
ve» de contribuer au dévelop-
pement économique et finan-
cier de l’Algérie.
   «Gulf Bank Algéria qui a dé-
buté son activité en mars 2004
se fixe pour principale mission
de contribuer au développe-

ment économique et financier
de l’Algérie, en offrant aux en-
treprises, professionnels et par-
ticuliers une gamme étendue et
en constante évolution de pro-
duits», expliquera M. Tewfik
Ouchène à notre journal.
   Le même responsable ne
manquera pas de relever que
Gulf Bank Algeria dispose
aujourd’hui d’un réseau de 18
agences dans le courant de
2010 afin de se rapprocher au
mieux de sa clientèle sur l’en-
semble du territoire national.

Suite à l’article paru dans vo-
tre quotidien du 08 février

2010, en page 18, relatif à une
éventuelle visite rapportée par
votre journal, du secrétaire d’Etat
auprès du Premier ministre char-
gé de la Communication dans la
wilaya de Tlemcen, qui a dressé
un tableau sur la couverture de
la radio régionale de cette wi-
laya, nous vous prions de bien
vouloir insérer dans vos colon-

nes un complément d’informa-
tions qui serait utile à celui qui
voudrait se faire une idée préci-
se et à jour de la couverture mé-
diatique de la wilaya de Tlem-
cen par respect à vos lecteurs.
    Nous informons les auditeurs
de la radio Tlemcen ainsi que les
lecteurs du quotidien d’Oran,
qu’un émetteur de 100W a été
installé le 13 septembre 2009 à
Marsat Ben M’hidi (95.2 Mhz),

qu’un autre de 50W a été instal-
lé à Honaïne le 06 décembre 009
(106 Mhz), un autre encore de
50W à Ghazaouet le 03 novem-
bre 2009 (101.5 Mhz) et que
d’autres suivront dès que les in-
frastructures nécessaires seront
mies en place par les autorités
locales et que nous remercions
au passage pour toutes les facili-
tés qu’elles nous accordent pour
la couverture de toute la wilaya.

La direction régionale Ouest de TDA nous écrit

   Ce n’est pas tout ce qu’annoncent les dispositifs d’aide
et d’insertion de jeunes chômeurs conduit, sans peine
ni contrainte à réaliser des situations acceptables pour

les demandeurs d’emploi ou ceux désirant monter des petites
entreprises modulées répondant au cursus de formation

et en fonction de leurs moyens.

TLEMCEN
Algeria Gulf Bank s'installe
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Bencherki Otsmane

Ténès, ville légendaire, vit au ryth-
me des réalisations depuis une

décennie. La cadence de dévelop-
pement, faut-il le souligner, a connu
une accélération soutenue depuis
l’arrivée du wali et du chef de daïra
installés il y a plus d’une année. Hor-
mis les petites structures réalisées
dans différents secteurs, on peut ci-
ter les trois plus importants projets
en cours à qui Mr Djemaa, wali de
Chlef, a tenu à rendre visite au cours
de la journée du lundi. Le premier
ayant trait à l’habitat. Il s’agit de 785
logements LSP (logements sociaux
participatifs) dont les bénéficiaires
recevront les clés de leurs apparte-
ments d’ici fin juin. A cette annonce
tant attendue par les citoyens, c’est
la joie et la fin d’un long calvaire
pour les heureux bénéficiaires. Ac-
tuellement, des travaux d’aménage-
ment de branchement de l’eau po-
table, de gaz et d’électricité sont en
cours. Au cours de sa visite, le wali
a insisté particulièrement sur les dé-
lais de réalisation et a instruit les ser-

Un centre d’imagerie médicale
sera opérationnel le mois de

juin prochain au niveau de l’ancien
hôpital Ahmed Bouras de Ténès, a-
t-on appris lundi auprès de la direc-
tion de la Santé de la wilaya de
Chlef. Des essais sur les équipe-
ments mis en place au niveau de cet
établissement sont actuellement en
cours, a indiqué la même source,
précisant que le centre en question

Abbad Miloud

   785 logements sociaux participa-
tifs (LSP) situés au quartier Cheârir
dans la ville de Ténès sont achevés
depuis plusieurs mois, mais non en-
core distribués aux bénéficiaires qui
vivent avec leurs familles dans l’exi-
guïté. La course réside dans les tra-
vaux VRD confiés aux entreprises
mais accusant un retard flagrant sans
aucune justification valable.
   Le wali, après avoir porté à la con-

La direction de l’Action sociale de
 la wilaya de Tiaret envisage de

créer dans les prochains jours un
SAMU social, a-t-on appris auprès
de cette même direction. En effet,
la création de ce SAMU social, qui
sera animé par des psychologues et
des assistantes sociales, doit «répon-
dre à un besoin urgent des person-
nes en difficultés sociales ou psy-
chologiques», a indiqué le même
responsable. Un siège a été affecté
pour accueillir les locaux de ce

La liste des bénéficiaires de deux
 cent vingt-deux (222) loge-

ments sociaux locatifs a été rendue
publique dimanche par la daïra de
Sougueur, deuxième centre urbain
de par sa population après le chef-
lieu de wilaya, indique un commu-
niqué de la cellule de communica-
tion de la wilaya. En effet, et selon

SAMU social qui devrait «étendre
ses missions aux personnes sans
domicile fixe ou encore aux familles
dont les enfants sont victimes d’ac-
cidents domestiques», a encore in-
diqué le directeur de l’Action socia-
le. D’autres structures à caractère so-
cial seront également créées pour
venir en aide aux catégories fragi-
les de la société, notamment les jeu-
nes et les enfants en bas âge, a con-
clu le même responsable.

E. H. D.

Création d’un SAMU social

Le ministre de la Jeunesse et des
 sports, M. Hachemi Djiar, a

souligné lundi à Nâama l’élabora-
tion d’un fichier national de recen-
sement des petites catégories spor-
tives talentueuses. Le ministre a fait
part de la mise en place prochaine-
ment à travers le pays de comités
chargés de la collecte de données
sur les activités des écoles de for-
mation «des performances talen-
tueuses et des petites catégories
sportives». M. Djiar, à ce titre, a pro-
cédé à l’installation du comité de
Nâama pour la mise au point du fi-
chier local des petites catégories,
toutes disciplines sportives confon-
dues, en formation au titre des
sports scolaires et des activités de
clubs locaux. Composé d’un expert
en sport du ministère de tutelle, des
gestionnaires de clubs et techniciens
du secteur de la Jeunesse et des
Sport, de conseillers en éducation
physique de la wilaya, ce comité est
chargé d’établir un fichier sur les ad-
hérents d’associations sportives,
notamment celles versées dans les
disciplines d’athlétisme, de hand-
ball, de volley-ball et autres prati-
ques sportives individuelles, dont le
Kung-fu Wu Shu. Un bilan trimes-
triel d’activités sur les performances
physiques des petites catégories de-
vrait être établi par le comité avant
d’être transmis au ministère de tu-

telle. Lors de la troisième et derniè-
re journée de sa tournée dans la wi-
laya de Nâaama, M. Hachemi Djiar
a inspecté le complexe sportif de
proximité qui a bénéficié de travaux
de réhabilitation et d’équipement
d’une salle d’Aérobic, en plus de
l’ouverture d’ateliers de formation
sportive en faveur des jeunes de la
région. Le parc d’attractions du
chef-lieu de la commune de Nâa-
ma, qui fera l’objet de travaux
d’aménagement, et un circuit
d’auto-école pour enfants ont été vi-
sités par le ministre de la Jeunesse
et des sports. Le ministre a égale-
ment inspecté une nouvelle auber-
ge, quatrième du genre à Nâama,
réalisée au titre du programme sec-
toriel de développement (PSD) de
2006, pour une enveloppe financiè-
re de 62 millions de dinars. Cette
structure disposant de 58 chambres,
une piscine et un restaurant, en plus
d’autres structures d’accompagne-
ment nécessaires devrait être clas-
sée par la Fédération internationa-
le des auberges en vue de contri-
buer au développement de l’activi-
té touristique dans la région. Aupa-
ravant, dans la commune de Mek-
men Benammar, M. Hachemi Djiar
a inspecté le chantier de réalisation
d’un complexe sportif de proximi-
té, dont les travaux ont atteint un
taux d’avancement de 65%.

NÂAMA
Un fichier pour recenser

les petites catégories sportives

El-Houari Dilmi

L’acquisition de son logement so-
cial dans le cadre des dispositions

contenues dans la loi sur la cession
des biens de l’Etat ne fait pas beau-
coup d’émules selon le directeur gé-
néral de l’Office de promotion et de
gestion immobilière de la wilaya de
Tiaret. En effet et selon ce même res-
ponsable, malgré les facilités accor-
dées par la loi (qui doit prendre fin à
la fin de l’année en cours) pour ac-
quérir son logement social comme
la défalcation des loyers déjà payés
et le bénéfice d’un échéancier de
paiement pouvant aller jusqu’à vingt
ans, «très peu de citoyens se sont
présentés à nos services pour dépo-
ser leurs dossiers d’acquisitions des

logements», a indiqué le premier res-
ponsable de l’OPGI.
 A titre d’exemple, le prix de cession
du mètre carré anciennement de dix-
huit mille dinars a été abaissé jus-
qu’à quatorze mille dinars «sans pour
autant inciter les locataires à entrer
en possession de leurs logements
dont certains ont dépassé l’âge de
vingt ans», va encore indiquer le di-
recteur général de l’Office de promo-
tion et de gestion immobilière. Par
ailleurs, ce même responsable a ré-
vélé que l’office détient à ce jour plus
de soixante-dix (70) milliards de cen-
times d’arriérés de loyers dont plus
de soixante pour cent sont représen-
tés par ceux qui n’ont pas payé leurs
redevances locatives depuis plus de
cinq années, a-t-il souligné.

TIARET
La cession des logements

sociaux ne fait pas recette

Sur un total de plus de mille deux
cent soixante-cinq (1.265) kilo-

mètres de réseau de canalisation
d’eau potable, plus de vingt pour
cent sont actuellement défectueux,
a indiqué le directeur de wilaya de
l’Hydraulique. Cette proportion re-
présente, selon le même responsa-
ble, plus de mille fuites recensées
dan la seule ville de Tiaret, a expli-
qué le même responsable. Et même
si plus de huit cent kilomètres de ca-
nalisation d’eau potable sont jugés
entre bonne et moyenne, une en-
veloppe financière a été dégagée
par le secteur de tutelle pour la ré-

novation en entier du réseau public
d’alimentation en eau potable d’ici
à la fin du plan quinquennal, a en-
core indiqué le directeur de l’Hy-
draulique. Le phénomène des pi-
quages illicites sur le réseau public
d’alimentation en eau potable est
l’autre «point noir» constamment
dénoncé par les habitants à l’exem-
ple de ce quartier populaire du sud
de la ville où le «détournement»
d’une conduite principale d’eau po-
table par un propriétaire d’un com-
merce prive la cité du précieux li-
quide depuis plus d’un  mois.

E. H. D.

Plus de mille fuites d’eau
recensées

naissance des entreprises concer-
nées les conséquences de ce retard,
leur a signifié clairement de prendre
toutes les dispositions jugées néces-
saires pour achever les travaux la fin
du mois de juin prochain «le 5 juillet,
je viendrai distribuer les clefs à l’en-
semble des bénéficiaires». L’entrepri-
se chargée de la distribution de
l’électricité et du gaz doit s’intégrer
également dans ces délais. Le pre-
mier responsable de la wilaya a in-
sisté auprès des responsables con-

cernés pour que l’ensemble des
commodités nécessaires soit présen-
té le 5 juillet prochain.
   Il a réitéré encore une fois le res-
pect des délais contractuels «aucun
retard ne sera toléré dans les travaux
s’il n’est pas objectif».
   S’adressant aux directeurs de l’exé-
cutif de la wilaya présents en préci-
sant que l’instruction est valable pour
l’ensemble des directeurs «… ne plus
confier des travaux pour les entrepri-
ses qui accusent des retard…».

CHLEF

Les délais de réalisation
remis sur le tapis

vices techniques de la wilaya présents
à ne tolérer aucun retard ou malfa-
çons dans les constructions et surtout
de ne pas octroyer des projets ‘à des
pseudos entrepreneurs’. A leur sujet,
le wali fera remarquer que certaines
entreprises n’ont ni les moyens hu-
mains ni matériels et s’aventurent
dans des projets qui coûtent des mil-
liards. La deuxième réalisation par
son envergure est incontestablement
l’UMC de l’hôpital Ahmed Bourras
qui devra ouvrir ses portes fin juin.
L’enveloppe allouée à cet important
projet est de l’ordre de 130 millions
de dinars. A proximité de cette struc-
ture, un centre d’imagerie compre-
nant notamment un scanner derniè-
re génération, des radios et divers
équipements sophistiqués devrait
entrer en service également au cours
de mois de juin prochain. Il faut dire
qu’en matière de santé, les malades
de toute la région de Ténès ont le
privilège de se faire opérer par une
équipe chirurgicale jeune et dynami-
que, contrairement aux années pré-
cédentes où une simple appendicite
nécessitait l’évacuation du malade

vers le chef-lieu de wilaya voire à
Alger ou Oran. Toujours en matière
de santé, la ville de Ténès va abriter
un hôpital neuropsychiatrique de
120 lits. D’un coût de 498 millions
de dinars cet établissement hospita-
lier connaît toutefois un léger retard
dans les travaux. A ce sujet, le wali a
mis en garde les entreprises chargées
de la réalisation de cet hôpital tout
en les sommant de renforcer les
moyens tant humains que matériels
pour respecter les prévisions. Enfin,
le dernier plus important projet visi-
té c’est le stade omnisport. Situé à
proximité de l’hôpital neuropsychia-
trique de Chaarer. Cette infrastruc-
ture sportive dispose de deux
gradins et d’une pelouse synthéti-
que. Sa réception définitive devra
intervenir d’ici 45 jours selon le chef
du projet. Quelques aménagements
sont en cours telles que les voies d’ac-
cès. Il faut noter que la ville de Té-
nès ne dispose plus de terrain de foot-
ball depuis une décennie à la suite
de la démolition du stade du 1er No-
vembre dont l’assiette du terrain a
servi à d’autres projets.

TÉNÈS
785 logements seront attribués en juin

est doté d’un équipement d’image-
rie de dernière génération.
   Ce lot d’équipements est compo-
sé notamment d’appareils de scan-
ner, de mammographie, d’écho
doppler, de parodentaire, ainsi que
d’un système de numérisation, se-
lon la même source, qui estime le
coût de ces équipements à près de
80 millions de DA. Dans le même
hôpital, une unité des urgences

médico-chirurgicales, d’un coût de
139 millions de DA, est en cours de
réalisation. Elle sera également opé-
rationnelle en juin prochain, a as-
suré la même source, qui fait état
de l’impact positif de ces deux pro-
jets dans la prise en charge des be-
soins de la population et dans l’amé-
lioration de la couverture sanitaire
au niveau de cette région de plus
de 180.000 habitants.

Un centre d’imagerie et des urgences

les termes du même communiqué,
148 logements sociaux ont été attri-
bués à des citoyens de plus de 35
ans d’âge contre 74 au bénéfice de
ceux qui ont moins de 35 ans.
   Trente-neuf (39) autres citoyens
ont été portés sur la liste additive
pour bénéficier à leur tour d’un lo-
gement social au cas où des citoyens

seraient exclus de la liste après l’in-
troduction des recours par les de-
mandeurs de logements s’estimant
lésés dans leurs droits.
   A ce titre, un délai de recours de
vingt et un jours a été accoré à tout
citoyen pour faire valoir ses droits
auprès de la commission de recours
présidée par le wali.

SOUGUEUR
222 logements attribués
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Ali Kherbache

L’indiscipline partisane, se-
 lon certains habitués des

arcanes électorales, a non seu-
lement fait perdre au vieux
parti le siège sénatorial rem-
porté par un indépendant,
mais sérieusement affecté l’ac-
tivité communale du chef-lieu.
   En effet, et c’est au moment
où l’assemblée devait tenir sa
session ordinaire, en début de
semaine, que 14 élus sur les
23 ont boudé cette séance,
obligeant son report aux ca-
lendes grecques. Une source
crédible du milieu municipal
rapporte que l’ordre du jour
devait traiter de la réhabilita-
tion du cinéma Donyazad,
(ex-Palace) du centre-ville, de
l’adjudication de marché à
bestiaux , une source de res-
sources communales, l’étude

Ayache Djamel

Le groupement urbain de Mostaga-
nem compte une population esti-
  mée à plus de 200.000 habitants.

Il dispose d’atouts économiques impor-
tants avec une position géographique
et un réseau d’infrastructure très déve-
loppé. Par ailleurs, Mostaganem fait face
depuis plusieurs années au problème
des eaux résiduelles et aussi des rejets
des eaux usées en pleine mer causant
un problème environnemental majeur.
Pour mettre fin à l’épineux problème,
la wilaya de Mostaganem vient de bé-
néficier d’une station d’épuration pour
le groupement urbain, elle aura pour
mission d’assurer l’épuration des eaux
usées produites par les populations de
la zone ouest de Mostaganem  et une

Un nouveau centre de formation pro-
fessionnelle (CFPA) sera réception-

né à Fornaka à l’occasion de la nouvelle
rentrée professionnelle, session de février,
a-t-on appris de la direction du secteur.
La même source affirme qu’un autre
centre de formation professionnelle
sera réceptionné également à Maza-
ghran. Ces deux établissements offrant
un total de 600 places pédagogiques per-
mettront à des jeunes des deux commu-
nes de recevoir une formation dans plu-
sieurs filières et spécialités, notam-
ment en agriculture, qui constitue la
vocation dans cette région.
    Des spécialités comme la ferronnerie,
la menuiserie, l’électricité bâtiment, l’ar-
tisanat, la coiffure, la pâtisserie tradition-
nelle et la couture seront également dis-

Des «portes ouvertes» sur
l’emploi, lancées lundi à

Mascara, enregistrent la partici-
pation de 30 jeunes porteurs de
projets d’investissement et béné-
ficiaires d’aides octroyées par les
différents dispositifs d’emploi. Le
public pourra, durant cette expo-
sition organisée à la maison de
la culture Abi Ras Nassiri de Mas-
cara, prendre connaissance des
expériences réussies de jeunes
chômeurs qui ont créé des mi-
cro-entreprises en exploitant les
opportunités et facilités accor-
dées par l’Etat dans le cadre de
mécanismes de l’emploi. Des
pavillons ont été réservés à cette
occasion pour les femmes entre-
preneurs qui ont bénéficié d’un
accompagnement à la faveur du
dispositif mis en place et surmon-
té certains obstacles et les men-
talités faisant qu’un certain nom-
bre d’activités économiques
re s ten t  de  l ’ apanage  de
l’homme seulement. Parmi
les domaines investis par la
femme, le secteur des tra-
vaux publics. Melle Benfetta
Fatima, de la daïra de Mo-
hammadia, a ainsi créé sa pro-
pre entreprise dans ce domaine
après avoir bénéficié d’un finan-
cement de l’ANSEJ et a démar-
ré ses activités, depuis un an. Elle
a réussi à décrocher des projets

Khenouci Mostefa

Dans le cadre de la mise en
place du dispositif de la

CNAC (Caisse nationale d’as-
surance chômage), dont le siè-
ge administratif est situé au
boulevard du docteur Khaled
de Mascara, la BADR (Ban-
que de l’agriculture et du dé-
veloppement rural ) ,  qui
contribue dans le finance-
ment des projets, avait oc-
troyé un crédit global esti-
mé à plu de 3,25 milliards
durant l’exercice 2009.
   Cette enveloppe est desti-
née pour financer 24 projets
des jeunes chômeurs promo-
teurs âgés de 35 à 50 ans les-
quels bénéficieront, entre
autres, d’une durée du crédit
de 2 à 5 ans avec un différé
d’une année. L’apport person-
nel dépendant du coût global

M. Kadiri

Officiellement, la wilaya de Sidi Bel-
Abbès vient d’être félicitée par la

tutelle centrale pour les performances
réalisées dans le domaine de l’habitat,
même si au niveau de certaines collec-
tivités locales, précisément les APC au
sein des commissions de daïra, la distri-
bution des logements sociaux connaît
de réels dysfonctionnements ici et là. A
Sidi Bel-Abbès, les chiffres présentés
font part de la réalisation de 20.404, lors
du dernier plan quinquennal 2005/
2009. Pour le type de logements sociaux

SAÏDA
Les «séquelles»

des sénatoriales
du cahier des charges régle-
mentant les parkings sauvages
«gérés par le gourdin» et le
rapport de la CEF de l’APC.
Cette situation fiévreuse, sur
laquelle souffle un vent de ré-
volte, va à l’encontre des in-
térêts de la ville et du citoyen»,
lequel a choisi son représen-
tant pour aspirer à une vie
sereine et  une s i tuat ion
décente», dira un militant
de la formation de Belkha-
dem, unanime pourtant aux
primaires sénatoriales pour le
candidat, du parti. «C’est au
moment du vote que l’urne a
exprimé le revirement de
certains et inoculé l’appréhen-
sion et la méfiance au sein
des assemblées». L’APC de-
vrait se reprendre car l’intérêt
citoyen passe avant toute
autre considération», note-
ra le militant déçu.

MASCARA
3 milliards pour 24 projets

de l’investissement s’élève
pour ces projets accordés
(agriculture et service) à plus
de 311 millions de centimes.
Concernant l’autre dispositif à
savoir ANGEM (Agence na-
tionale de gestion du micro-
crédit), laquelle s’occupe des
promoteurs et femmes au
foyer sans revenus ou dispo-
sant de revenus instables, la
BADR avait accordé un cré-
dit bancaire de 8,9 millions de
dinars au profit de 36 projets
initiés par les jeunes à la re-
cherche d’un gagne-pain…
A noter que la salle de l’expo-
sition de la maison de culture
Abiras Nacero a abrité des
journées portes ouvertes sur
l’emploi auxquelles ont pris
part les différents organismes
ayant relation avec le secteur
notamment les banques, les
agences et les impôts.

Des aides pour des porteurs
de projets

d’aménagement urbain, comme
la rénovation des canalisations
d’eau à Mohammadia et le re-
vêtement des trottoirs. Techni-
cienne supérieure en hydrauli-
que, elle emploie actuellement
quatre travailleurs et ambitionne
de développer et étendre son en-
treprise pour être plus compéti-
tive. Le dispositif de gestion du
micro-crédit par l’ANGEM a per-
mis également de financer
d’autres projets dans la région,
destinés aux femmes, comme la
couture, la fabrication de cana-
pés, et la pâtisserie traditionnel-
le. Ces créneaux leur permettent
de travailler à domicile et de se
procurer des revenus supplé-
mentaires pour subvenir aux be-
soins de la famille. M. Behar
Mohamed de Mascara a préféré
investir avec son frère dans la
conservation des olives eu égard
à la forte demande sur ce pro-
duit. Il a obtenu l’aide de l’AN-
SEJ pour l’acquisition du maté-
riel et des équipements nécessai-
res et compte promouvoir son
activité par la création de quatre
nouveaux postes d’emploi sup-
plémentaires. Plusieurs organis-
mes concernés par l’emploi,
l’ANGEM, l’ANSEJ, la CNAC et
des banques participent à cette
manifestation d’information pré-
vue pour trois jours.

MOSTAGANEM

Une solution pour les eaux usées

partie de la zone de Kharrouba, de Hassi
Mamèche, d’Ouréa, de Stidia  de Saya-
da et enfin Kheir Eddine. L’élaboration
du dossier d’exécution, la réalisation et
l’exploitation seront incessament lan-
cées et supervisées par les services de
la DHW. Les eaux usées parviennent
à la station d’épuration à partir de
la ville de Mostaganem, de la zone
portuaire, de la station de relevage
de la vallée des jardins et aussi le
col lecteur de Hassi  Mamèche et
Ouréah, tout en tenant compte selon
la DHW des apports nouveaux prévus
à partir des systèmes de production du
MAO et de la station de dessalement.
Une capacité de traitement initiale
de 40.000 m3 sera de type biologi-
que avec un processus le plus usité
actuellement à travers le monde.

   En plus du traitement des eaux
usées du groupement urbain, elle ser-
vira à la réutilisation des eaux trai-
tées pour l’irrigation qui touchera
en premier temps une super ficie
de 3.000 ha par an.
   L’appel d’offres national et internatio-
nal a été lancé en 2009, l’ouverture
publique des plis a eu lieu ce mardi au
siège de la DHW pour désigner l’entre-
prise qui sera chargée de la réalisation
en présence de 08 entreprises étrangè-
res venant de France, de Turquie,
d’Autriche, de Chine, d’Espagne et du
Liban. On notera par ailleurs la présen-
ce d’entreprises a lgér iennes te l le
Energa-Géo Algérie, Amenhyd et
Hydro Aménagement. L’entreprise
retenue pour le projet sera connue
dans les prochains jours.

FORNAKA
Un nouveau centre de formation

pensées dans ces deux centres. Les deux
CFPA devront épargner aux jeunes lo-
caux des déplacements vers les établis-
sements de formation des communes
voisines telles que Aïn Nouissy, Hassi
Mamèche et Mesra. La direction de la
Formation professionnelle de Mostaga-
nem offre, pour la rentrée de février,
3.200 postes pédagogiques (1.290 dans
le cadre de la formation résidentielle et
1.100 dans l’apprentissage), 300 postes
en cours du soir et 250 autres pour les
femmes aux foyers. Selon la même sour-
ce, les nouveaux stagiaires se répartis-
sent en 17 spécialités et 37 filières avec
la création de cinq nouvelles spécialisa-
tions: «assistant commercial», «documen-
tation et archives», «jardinage», «marin
pêcheur», «mécanique» et «réparation de

matériel agricole». Pour ce qui est des
inscriptions qui se poursuivront jusqu’au
13 février à travers les établissements de
formation, la direction a mis à la dispo-
sition des jeunes désirant acquérir un
métier, des dépliants, des brochures, des
guides, des affiches publicitaires et des
points de renseignements et d’orienta-
tion. Selon la direction de la Formation
professionnelle, des examens de sélec-
tion et d’orientation seront organisés du
14 au 16 février courant et les résultats
seront annoncés le 18 du même mois.
    Le secteur de la formation profession-
nelle accueille actuellement dans la wi-
laya de Mostaganem 7.500 stagiaires
répartis entre 12 CFPA, une annexe
et un institut national spécialisé de
formation professionnelle.

SIDI BEL-ABBÈS
5.698 logements réalisés en 2009

locatifs (LSL) 3.65 réalisés, le LSP (par-
ticipatif), 7.345 logements livrés, dans
le type des logements d’astreinte, on faut
part d’une vingtaine. Pour ce qui est du
promotionnel, 498 réalisés. Pour ce qui
est du logement rural, surtout qu’un
déficit palpable a été relevé, notamment
suite aux inconséquences de la décen-
nie sanglante. Maintenant, toute une dé-
marche gouvernementale est mise en
branle pour faciliter les conditions du
retour des populations. 8.532 logements
ruraux y figurent selon notre source. En
termes de location vente, 344 logements
furent déjà vendus. Pour ce qui est du

FNPOS, on fait part de 200 logements.
Par rapport à la période 1999/2004 où
l’on avait enregistré 18.475, il y a une
avance perceptible, où l’on est passé de
118.174 comme parc immobiliser (pa-
trimoine) à 138.558 logements à la fin
2009, vu que les statistiques s’arrêtent
à cette fin décembre 2009. Néanmoins,
cette année passée (2009) a vu la réali-
sation de 5.698 logements répartis ain-
si, 802 (LSL) 2.268 (LSP), 2.375 (ru-
ral), 117 promotionnels, 56 types FN-
POS, plus 1.293 (logements sociaux et
autres pour résorber l’habitat précaire),
indique-t-on le 01.02.2010.
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ENTREPRISE NATIONALE DES PRODUITS DE L'ELECTROCHIMIE
"ENPEC SPA"

Société par actions au capital social de 2.116.800.000 DA
4ème Km, route de Constantine - El Hassi - SETIF - BP n° 88 ALGERIE

TEL: 036 93 67 11 à 13    FAX: 036 93 72 82

Avis de prorogation
AON n° 01/ENPEC/DG/2010

Les sociétés intéressées par l'avis d'appel d'offres ouvert national n° 01/ENPEC/
2010 relatif à l'acquisition de: 5000.000 Flacons de 1 litre et 5.000 Jerrycans de
5 litres en polyéthylène, sont informées que la date limite de retrait du cahier des
charges et de réception des offres, prévue initialement au 10/02/2010, est proro-
gée jusqu'au 01/03/2010.

ENTREPRISE NATIONALE DES PRODUITS DE L'ELECTROCHIMIE
"ENPEC SPA"

Société par actions au capital social de 2.116.800.000 DA
4ème Km, route de Constantine - El Hassi - SETIF - BP n° 88 ALGERIE

TEL: 036 93 67 11 à 13    FAX: 036 93 72 82

Avis de prorogation
AONI n° 02/ENPEC/DG/2010

Les sociétés intéressées par l'avis d'appel d'offres ouvert national n° 02/ENPEC/
2010 relatif à l'acquisition de: 6.000 tonnes de plomb doux 99,99%, sont infor-
mées que la date limite de retrait du cahier des charges et de réception des
offres, prévue initialement au 05/02/2010, est prorogée jusqu'au 01/03/2010.

ENTREPRISE NATIONALE DES PRODUITS DE L'ELECTROCHIMIE
 "ENPEC SPA"

Société par actions au capital social de 2.116.800.000 DA
4ème Km, route de Constantine - El Hassi - SETIF - BP n° 88 ALGERIE

TEL: 036 93 67 11 à 13    FAX: 036 93 72 82

Avis de prorogation
AON n° 03/ENPEC/DG/2010

Les sociétés intéressées par l'avis d'appel d'offres ouvert national n° 03/ENPEC/
2010 relatif à l'acquisition de: 10.000 tonnes divisées en 04 lots de: 8.000 TM de
Batteries usagées, 500 TM de connexions et raccord de plomb, 500 tonnes de
tuyaux de plomb et 1.000 TM de plomb d'œuvre en lingots, sont informées que la
date limite de retrait du cahier des charges et de réception des offres, prévue
initialement au 10/02/2010, est prorogée jusqu'au 01/03/2010.

ANEP N° 841236   -   10/02/2010

AVIS DE CONDOLÉANCES

Le Président-Directeur Général et l'ensemble du

personnel de l'Entreprise Portuaire de SKIKDA,

très affectés par le décès de la mère de Monsieur

AMAR TOU Ministre des Transports.

PRESENTENT

A sa famille leurs sincères condoléances

et l'assurent, en cette douloureuse circonstance,

de leur profonde sympathie.

A Dieu nous appartenons et à Lui nous retournons.
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République Algérienne Démocratique et Populaire
Entreprise de Distribution des Matériaux de Construction - EDIMCO

Lotissement Sidi Laadjel Mont Plaisir - Mostaganem

Avis de prorogation
de délais

Les Entreprises intéressées par l'Avis d'Appel d'Offres N° 001/

2010 relatif à la Réalisation des 2x20 Logements Promotion-

nels à 172 Logements Tigditt  - Mostaganem, Lot: Gros-

Œuvres, sont informées que la date limite de réception des

offres est prorogée jusqu'au 13 Février 2010. Les Entrepri-

ses, qualifiées en Travaux de Bâtiment activité principale,

Catégorie 2 et plus et intéressées par le présent avis, peuvent

retirer le cahier des charges dès la parution du présent avis

dans les quotidiens Nationaux contre le paiement d'une somme

de mille dinars (1.000 DA) auprès de l'Unité URBTP siège

Sidi Laadjel Mont Plaisir Mostaganem.

Les offres doivent être adressées à Monsieur le Directeur de

l'Unité de Réalisation - URBTP - Mostaganem et accompa-

gnées des pièces réglementaires (Offres Techniques et Fi-

nancières).

Les entreprises soumissionnaires resteront engagées par leurs

offres pendant un délai de 180 jours à compter de la date

limite du dépôt des offres.

Le Quotidien d'Oran
Mercredi 10 février 201022

République Algérienne Démocratique et Populaire
Ministère de la Culture

Agence Nationale de Gestion des Réalisations
des Grands Projets de la Culture (ARPC)

Avis d'appel d'offres national
restreint N° 01/2010

Aménagement des Structures des Galeries d'Oran
en Musée d'Arts moderne d'Oran

L'EPIC Agence Nationale de Gestion des Réalisations des grands Projets de la
Culture (ARPC) lance un avis d'appel d'offres national restreint pour le projet por-
tant "Aménagement des Structures des Galeries d'Oran en Musée d'Arts moderne
d'Oran".
Sont admis à soumissionner tous les bureaux d'études ou architectes, ayant mené
au moins un projet de réhabilitation de bâtiment public.
Les soumissionnaires intéressés, dûment mandatés, peuvent retirer un exemplaire
du dossier d'appel d'offres, contre le paiement de la somme de 7.000,00 DA, non
remboursables, à l'adresse suivante:

AGENCE NATIONALE DE GESTION DES REALISATIONS
DES GRANDS PROJETS DE LA CULTURE (ARPC)

19, Avenue Souidani Boudjemaa El-Mouradia - Alger
Les offres, accompagnées des références professionnelles, des pièces adminis-
tratives fiscales et parafiscales exigées par la réglementation en vigueur, d'un
extrait du casier judiciaire du signataire du cahier des charges, et de toutes les
pièces exigées par le cahier des charges, doivent être déposées à l'adresse men-
tionnée ci-dessus sous double pli fermé, le trentième (30ème) jour calendaire après
la première parution du présent avis dans la presse nationale ou dans le BOMOP.
L'Offre sera scindée en deux enveloppes à savoir:
- Une enveloppe contenant l'Offre Technique.
- Une enveloppe contenant l'Offre Financière.
Les deux enveloppes sont contenues dans une seule enveloppe extérieure qui
doit être anonyme et ne comporter que la mention:

               "Appel d'Offres National Restreint N° 01/2010"
Projet: "Aménagement des Structures des Galeries d'Oran en Musée

d'Art moderne d'Oran".
SOUMISSION A NE PAS OUVRIR

Les soumissionnaires resteront engagés par leurs offres pendant un délai de qua-
tre-vingt-dix (90) jours à compter de la date de l'ouverture des plis.

ANEP N° 841278  -   10/02/2010
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Par Yahia Dellaoui *

Comme toute entreprise de
grande envergure, ceci néces-
siterait une réflexion appro-

fondie et l’analyse des multiples ex-
périences déjà existantes.
   Les pays du Maghreb Arabe gagne-
raient certainement à l’élaboration
d’une structure de pharmacovigilan-
ce groupée et complémentaire.
   Mais quel serait le modèle de struc-
ture à adopter ?
   Il est certain qu’étant donné le ni-
veau de développement de nos sys-
tèmes de santé, il nous faudra trou-
ver la formule qui pourrait le mieux
s’adapter aux structures sanitaires
existantes et d’une manière générale
à nos réalités socio-économiques et
culturelles, sans oublier bien enten-
du la spécificité de notre pathologie.
Quel que soit le modèle retenu il de-
vrait à notre sens réserver une place
importante au phénomène de l’auto-
médication et du conseil au niveau
de la pharmacie d’officine. Nous
pourrions imaginer ‘une structure de
pharmacovigilance qui serait intégrée
dans le système sanitaire existant où
le médecin et le pharmacien des sec-
teurs publics et privés rempliraient,
conjointement leur rôle en instaurant
un véritable dialogue auquel partici-
perait le patient. Des commissions
nationales à divers niveaux assure-
raient l’analyse et le traitement des in-
formations en provenance des ban-
ques de collectes. Le tout étant coiffé
par le ministère de tutelle. Une instan-
ce régionale procéderait à la coordi-
nation entre les unités.
   Le travail accompli au .sein de ces
structures devrait s’intégrer dans l’éla-
boration d’une pharmacopée spéci-
fiquement algérienne qui tiendrait
compte de nos patrimoines, tel que
l’exploitation scientifique de nos dro-
gues médicinales et des aspects posi-
tifs de notre médecine traditionnelle.

Si la pharmacovigilance est une
activité qui a pour objet recher-

che et l’analyse des effets indésira-
bles des médicaments après leur
commercialisation, sa mise en appli-
cation sous entend que le médica-
ment a été prescrit, délivré et pris
dans des conditions optimales. Dans
son officine le pharmacien rencontre
quotidiennement des problèmes qui
relèvent de la pharmacovigilance. Il
est souvent sollicité pour donner un
avis sur le médicament prescrit, son
efficacité et son innocuité. Il lui arri-
ve d’être l’objet d’accusations de la
part du malade qui le considère res-
ponsable du «mal» que lui a causé le
médicament acheté la veille. Le phar-
macien armé des bons principes de
déontologie essaie de comprendre et
de fournir des raisons. Seulement une
fois les erreurs de prescription, de dé-
livrance et de la prise du médicament
écartées, le pharmacien se trouve dé-
muni pour expliquer sans porter at-
teinte à quiconque qu’il n’est pas res-
ponsable des désagréments ressentis
par le malade et qu’il s’agirait peut-
être d'un effet indésirable imprévu
dont il faudrait prendre note.
   Comment expliquer à un malade
peu averti qu’un médicament puis-
se avoir un effet indésirable impré-
vu sans semer le doute sur la crédi-
bilité de l’action pour laquelle ce mé-
dicament a été autorisé à la vente.
Quelle attitude adopter à l’avenir
avec tel médicament. N’est-il pas
nécessaire de mettre sur pied une
structure maghrébine de la surveillan-
ce des médicaments mis sur le mar-
ché ? Quel modèle choisir pour le
fonctionnement d’une telle structu-
re ?  - Les modèles étrangers sont-ils
adaptables aux réalités des pays ma-
ghrébins ? C’est là toute la problé-
matique de la pharmacovigilance.

PLACE DE LA
PHARMACOVIGILANCE
DANS LE SYSTÈME
DE SANTÉ ET RÔLE
DU PHARMACIEN
On pourrait penser que dans les
pays en voie de développement
l’application de la pharmacovi-

gilance relève du superflu en matière
de politique sanitaire, car on pour-
rait s’interroger sur l’utilité d’une
structure qui viendrait alourdir les
économies déjà affaiblies.
  On pourrait aussi penser que la
majorité des procédés d’obtention de
produits est importée de pays où la
pharmacovigilance est déjà pratiquée
; elle est de ce fait appliquée en amont
pour les pays destinataires.
  Tenir ces raisonnements c’est
oublier que si la pharmacovigilan-
ce a permis la révision de formu-
les, voire le retrait du marché de
certains médicaments une partie
de ces derniers continue à être
«écoulée» sur les marchés maghré-
bins. Selon quelle logique doit-on
comprendre qu’un produit déclaré
nocif dans un pays puisse être
autrement dans un autre ?
  Doit-on aussi admettre la territoria-
lité de la pharmacovigilance ?
  Dans plusieurs pays développés
existent des centres nationaux de
surveillance qui s’occupent de la
pharmacovigilance. Ces centres
ont apporté dans une certaine me-
sure, la preuve concluante de la
valeur de leur contribution à la san-
té publique de leur pays.

Il conviendrait pour les pays ma-
 ghrébins de mettre sur pied une

structure de surveillance qui travaille-
rait en collaboration avec ces cen-
tres et l’O.M.S. qui a déjà mis au
point un système programmé sur
ordinateur d’alerte aux réactions
«nouvelles» ainsi que la classifica-
tion de Ces réactions.
  L’intérêt de la mise en application
de la pharmacovigilance ne réside
pas seulement dans le suivi pharma-
cologique pour le bien du malade ;
c’est aussi en moyen d’équilibre des
dépenses sanitaires.
  En effet l’état gagnerait certaine-
ment à mettre sur pieds de telles struc-

tures afin d’atténuer l’importance des
frais sociaux engendrés par la circu-
lation des médicaments susceptibles
de provoquer des réactions indésira-
bles. Il est vrai que dans les pays ma-
ghrébins la charge des problèmes des
secteurs de santé a tendance à relé-
guer la pharmacovigilance au second
ordre dans l’échelle des priorités.
  Seule une étude sérieuse du rapport
bénéfice-risque est en mesure de per-
mettre l’appréciation du caractère
impératif ou non de l’implantation de
structures de pharmacovigilance.
  En outre retenir l’opportunité de
pratiquer la pharmacovigilance ne
doit pas signifier pour les pays ma-
ghrébins la transposition de modèle
de pays étrangers, sachant qu’au ni-
veau de ces derniers le débat reste
toujours ouvert quant à la méthodo-
logie du suivi pharmacologique.

D’ailleurs, la pratique a démon-
tré que bon nombre de diffi-

cultés continuent à faire obstacle au
succès des méthodes employées
actuellement :
-La collecte de l’information reste
encore problématique, le corps mé-
dical reste peu sensibilisé au problè-
me en général ; un effort de mobili-
sation est nécessaire à ce niveau.
-L’obtention d’une communication de
qualité demeure difficile ; il faudrait
imaginer de nouvelles formules en
procédant à des tests d’épreuves.
  Par ailleurs divers obstacles s’oppo-
sent à l’acheminement de l’informa-
tion ; ils sont d’ordre humain, maté-
riel voire juridique ; car le praticien
voit sa responsabilité civile engagée
lorsqu’il communique une informa-
tion découlant de constatations per-
sonnelles relatives à des effets impré-
vus de médicaments.
  D’où la nécessité de prévoir une
protection juridique des sources
d’information.
  De même qu’il faudrait garantir
l’aspect confidentiel de la commu-
nication ; car il existe un risque de
fuite qui pourrait entraîner un scan-
dale ou engendrer une concurren-
ce au niveau industriel.
  S’ajoute à cela la nécessité d’une
information judicieuse du public à
travers une exploitation rationnelle.

En définitive l’installation de struc-
tures de pharmacovigilance en Eu-
rope est relativement récente (en
France le Centre national de la
pharmacovigilance date de 1973
alors que l’équivalent aux U.S.A.
a commencé en 1950). Elle est su-
jette à des modifications.
   Des articles publiés ces dernières
années remettent en question l’effi-
cacité des systèmes mis en place.
   C’est pourquoi nos pays se doi-
vent de préciser de manière claire
les rôles prioritaire à attribuer à ces
structures de surveillance selon un
mode de fonctionnement le mieux
adapté à nos réalités, le moins oné-
reux et dans le sens d’une meilleu-
re fonctionnalisation des structures
sanitaires existantes.
   La présence du pharmacien aux
différents niveaux de ces structu-
res est nécessaire afin de mettre à
profit ses compétences ; notam-
ment sa qualité de technicien du
médicament. Pour ce faire, il fau-
drait que notre système d’enseigne-
ment puisse assurer au pharmacien
et à ses collaborateurs une forma-
tion de base et continue en matiè-
re de suivi  pharmacologique.
   Il faudrait aussi veiller à ce que la
pratique professionnelle réponde à
des normes de rigueur et, demeure
fidèle aux préceptes fondamentaux
de notre éthique spécifique.
   La présence du pharmacien doit
être effective depuis la collecte jus-
qu’à l’analyse et le traitement des
données réunies sur chaque médica-
ment autorisé à la commercialisation.
   Il serait intéressant de compléter
la procédure d’obtention de l’auto-
risation de mise sur le marché
par une sorte de dossier «sociolo-
gique» qui traiterait de l’adaptabi-
lité du produit médicamenteux aux
exigences du pays maghrébin
tant au niveau de la nature du ter-
rain pathologique, du but théra-
peutique qu’à celui de la présen-
tation commerciale.
  Les prises de décision à ce niveau
doivent tenir compte de l’avis d’une
commission nationale de surveillan-
ce constituée d’experts, qu’il convien-
drait de créer en lui assurant un mode
de fonctionnement approprié.

   Sachant qu’il n’y a pas de pharma-
covigilance sans communications
aucun effort ne doit être épargné pour
permettre une circulation efficace et
fonctionnelle de l’information. Au ni-
veau du secteur santé publique cette
information spécifique sur les effets
indésirables des médicaments em-
pruntera les circuits de la voie hié-
rarchique. Au niveau de chaque pro-
vince l’information sera collectée puis
acheminée vers une sous-commis-
sion nationale de surveillance.

Le but est de développer au ni-
 veau de l’acte médical et paramé-

dical le réflexe de la surveillance et de la
déclaration des effets indésirable.
  Toutefois, l’enregistrement et la
transmission de cette information
doivent être entourés du maximum
de secret pour éviter de paniquer
le public. Au niveau du Secteur
Privé : là également l’information
empruntera dans le secret les cir-
cuits organisationnels tels que dé-
finis par les textes législatifs insti-
tuant l’organisation des professions
médicales et paramédicales.
  L’adhésion à l’ordre étant obligatoi-
re pour les citoyens autorisés à exer-
cer, il conviendrait de rendre obliga-
toire la transmission des informations
sur les effets imprévus des médica-
ments et de prendre les dispositions
légales lorsqu’il y refus de transmis-
sion de ces informations.
   Les informations recueillies doivent
parvenir aux conseils régionaux de
chaque ordre, lesquels désigneront
chacun un membre responsable de
la pharmacovigilance au sein de la
sous commission nationale qui ana-
lysera les données réunies sur cha-
que médicament soupçonné.
  L’ensemble des informations ainsi
colletées sera acheminé à la Commis-
sion Nationale pour analyse finale et
traitement. Cette commission natio-
nale sera composée notamment par:
-un représentant du service des
A.M.M. auprès du ministère de la
Santé publique.
-un représentant de la sous commis-
sion nationale Santé publique.
-un représentant de la sous commis-
sion nationale du secteur privé.
-un représentant du laboratoire na-
tional de contrôle des médicaments.
Il est évident qu’une pharmacovigi-
lance authentiquement maghrébine
ne peut voir le jour, que lorsque les
structures élaborées dans nos pays
auront prouvé leur efficacité.

Cependant, nous pourrions pla-
cer les premiers jalons de notre

instance régionale maghrébine par :
-la multiplication des échanges
d’information.
-la coordination des activités entre les
différentes commissions nationales.
-la conjugaison des efforts pour par-
venir à l’élaboration d’une liste limi-
tative des médicaments essentiels,
première étape à une meilleure con-
naissance et d’un contrôle plus effi-
cace du médicament.
  Par ailleurs, la création de revues de
corps de santé à l’échelon maghré-
bin réservant une place privilégiée à
la pharmacovigilance constituerait
sans doute une contribution au dé-
veloppement des échanges.
   On ne peut prétendre faire le tour
de la problématique de la pharma-
covigilance sans insister sur l’aspect
particulier et spécifique de la pra-
tique de la médecine traditionnel-
le pour laquelle la réflexion doit
être concentrée sur la recherche des
modalités appropriées du suivi
pharmacologique, étape nécessai-
re à l’élaboration d’une pharmaco-
pée maghrébine authentique.

* Service de thérapeutique
Faculté de médecine d’Oran

La nécessité d’une pharmacovigilance en Algérie
La nécessité d’instaurer une structure de pharmacovigilance

va de pair avec le développement du secteur sanitaire.
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A vendre F2 à Bir El Djir 300 logts RDC - Tél:
0792.60.03.34

A vendre appart 04 pcs, SDB, Dar El Hayat Bt
A3, RDC - Tél: 0779.97.92.47 - Oran

Loue appartement F3 professionnel 1er étage,
rénové à neuf Haï El Yasmine -  Oran -Tél:
0553.03.79.78 ou 0558.29.06.78

A vendre bel Appart F3 USTO HLM 84 m², 7ème
vue dégagée avec 2 balcon  + Appart au nouveau
Pyramides, F5 avec garage et terrasse 150 m² -
Tél: 0773.42.72.66

A vendre Appart F2 aménagé en F3 4ème étage,
2 façades à cité Grande Terre, Sorecor Oran - Tél:
0661.23.66.22 - 0772.66.74.25

Vends F3, 1er étage 3 façades, immeuble pro-
pre, fermé H24. Convient profession libérale (Ville
Nouvelle) - Tél: 0775.07.90.93

Vends F3 très luxe 3ème étage, en face lycée
Lotfi, Bt Algeria. Oran. P.D. 750 U. Vends F3 à côté
Boukamel 1er étage, rue Mostaganem. P.D. 380
U. Possibilité promesse de vente - Oran - Tél:
0557.81.65.07. Curieux s'abstenir

A louer F4 5ème étage, Haï Yasmine, prix 15.000
par mois, un an d'avance. Oran - Loue F2 avec
salle de bain avec un grand balcon étage Bt Brux.
Prix 13,500, 6 mois d'avance. Oran - Tél:
0557.81.65.07. Curieux s'abstenir

A vendre en face du palais de justice 6 rue
Beauprêtre, F3 c. sdb. Eau chaude, eau H24,
climatiseur, grande cour + 2 locaux commer-
ciaux + arrière-boutique - Tél: 0553.98.99.73.
Prix après visite - Curieux s'abst.

Cherche appartement F3, F2 Plateau St-Michel.
Ne pas dépasser 300 U - Tél: 0772.52.12.73

A vendre bel appartement F3 refait à neuf, 1er
étage, cuisine moderne équipée, climatisé, cité
Brémer, centre-ville Sidi Bel Abbès - Tél:
0661.245.685

Vends un F3 au 2ème étage aménagé en bu-
reaux sur grand boulevard à Adda Benaouda Pla-
teau - Oran - Tél: 0559.01.82.37

Vends bel F3 acté, 62 m², refait à neuf, 3ème
étage, immeuble 5 étages, 2 façades, Akid Lotfi
Oran-Est, très bon voisinage. Cur. s'abst. - Tél:
0798.422.591 / 0791.660.393

A vendre Appt F3, 2ème étage, acté, cité CNEP
880 Lgts Zitoune Dar El Baïda, derrière commis-
sariat 10ème - Tél: 0791.95.08.10

Vends ou échange F4 très spacieux (120 m²)
2ème étage avec terrasse (10 m²). Acté. Aux Pyra-
mides USTO face hôpital - Tél: 077430.58.38

A vendre F4 LSP Haï Sabah 2ème étage - Oran
- Tél: 0555.11.51.82

A louer F2, 2ème étage cité Lescure - Oran - Tél:
0551.90.54.70

Vends: F2 Haï Yasmine acté + F3 côté rond-point
wilaya + F2 côté Mirauchaux + F5 les Pyramides +
F4 Lamartine + F4 RDC Groupe de Lattre + F4
RDC Hassi Ben Okba - Tél 0770.31.70.77 -
0774.33.17.00

Loue F2 Plateau + F3 Haï Yasmine + F4 meublé
rue Khemisti + villa 1000 m² avec piscine Trouville
- Tél: 0770.31.70.77 - 0774.31.70.00

Location des appartements à: Maraval F3 2ème
+ Haï Yasmine F3 3ème + F3 Akid Lotfi 3ème + F2
à Fernand-Ville… - Tél: 0772.25.08.10 -
0555.11.71.13

Vds Appt + 4 P + CSD. Cité EGECO ville de Chlef.
Acté  - Tél: 0773.60.61.49

Vends Appt F5 bien fini Maraval. Vends Appt F5
cité les Amandiers. Vends Appt F3 ® USTO Haï
Chouhada. Vends Appt F5 les Amandiers bloc Haï
Nour. Vends F3, 2e Maraval - AG. EL ASSALA -
Tél: 0770.59.60.25 / 041.58.83.04

Vends Gd appartement F6, 300 m² cuisine équi-
pée, 04 chambres, 02 salons, 03 SDB, et ham-
mam vue sur mer, situé dans le Bd Front de Mer -
Oran - 0770.67.04.30 -0770.60.20.02

Loue Apparts F2 et F3 avec ou sans meubles,
garage, ttes commodités + Immeuble R+3 à Cap
Falcon (Aïn El Turck - ORAN). Possibilité location
courte durée - Tél: 041.26.52.15 / 0773.84.67.39

A vendre Appt F5 100 m², 4ème et dernier étg.+
terrasse. Refait à neuf, dalle de sol. 01 cuis. 6 m²
95, salon 8 m²,80, 1 hall 6 m 20, WC, chaudière,
06 radiateurs, Ch. central. Acté. 08 fenêtres. Yagh-
moracène - Tél: 0778.50.67.46

Echange ou vends appartement F3, très bien
refait à neuf, Cité Lescure, centre-ville Oran, bal-
con et entrée sur boulevard, vue panoramique.
7ème étage. Calme, bon voisinage. Acté. Libre de
suite - Tél: 0771.45.64.21

A vendre appartement F3 au RDC avec cour, Bloc
02. GDIYEL - ORAN - Tél: 0770.65.20.54 ou
0772.43.65.97

Loue Appt F6, 260 m² vue /mer Mobil-Art + F5 C.
Plaza + F5 Victoria + villa 500 m² + piscine St Hu-
bert + villa 500 m² + piscine C/Djamel + villa + pis-
cine P. du Jour + villa avec piscine Trouville + villa
Bd Millenium / AG. BENSAÏD: 041.29.26.03 /
0661.20.31.86 / 04, R. Khemisti - Oran /
www.immobilierbensaid.com

V.: F5 1er RDC Pyramides. F4 5e USTO-HLM.
F2 3e HLM. F3 5e et 7e G. Terre. F3 2e USTO-
HLM. Cherche achat F6, F7 place d’Armes ou C.V.
Achat F2, F3 Seddikia. Loue F1, F2, F5 niveau de
villa la Lofa. V. F3 10e avec ascenseur à Lotfi - AG.
MON RÊVE - 0771.91.66.82 -
Amarimmoreve@live.fr

Cherche achat et vente, location F2, F, F4, MM,
villas et locaux - Tél: 0550.72.84.58

Vends villa en construction à Es-Sénia R+1 sup.
200 m² actée, bien située avec 3 façades, RDC
grand garage  + cour. Q. résidentiel derrière les
villas CNEP. Prix après visite - Tél: 0666.74.10.62

A vendre villa 180 m² au plus offrant à Canastel
Lot 128 , R+1 + buanderie, garage, hammam , SDB,
2 Gds halls, séjour, 2 chambres, 1 grand salon,
toutes commodités, libre de suite - Tél:
0554.62.49.22

Vends ancienne M. Maître à Mers El Kebir cen-
tre-ville, 4 pcs, cuis, salon + garage, jardin + don-
nant sur 03 faç, le tout d'une sup. 365 m². Person-
ne intéressée, nous contacter au 0662.36.11.69.
Curieux s'abstenir

Vends villa 2 étages 1 façade, finie à 70 % sise à
150 m de la route Canastel - Sidi El Bachir. RDC: 2
garages, 1 ch, cour. 1er étage:1 gd salon + 1 ch +
sdb + cuisine. 2ème étage: 4 ch. 3ème étage: 1
gde terrasse. Sup. totale: 250 m². Bâti 170 m² - Tél:
0661.20.26.71 - 0773.65.53.19

A vendre maison de maître F5, actée, sup 200
m², 1er étage, 5 chambres + terrasse + 2 façades.
N° 99 Albert Premier - Oran - Tél: 0771.24.15.84

Loue un immeuble 4 étages en plein centre-ville
Aïn El Turck pour sociétés nationales et étrangè-
res - Tél: 0795.17.56.21

Loue à Trouville les Pins Oran dans le quartier
résidentiel, grande villa 1400 m², 6 terrasses dont
4 avec vue sur mer, puits, piscine, autonomie en
eau - Tél: 0770.99.68.44

A louer dans un immeuble privé R+2, 360 m² par
étage, 1er étage: 8 bureaux, 2ème étage: 1 appar-
tement + bureaux +grande terrasse. Situé à Oran
Boulanger face au Central de Police - Tél:
0770.99.68.44

Vends maison actée R+2, 100 m², à Sidi El Ba-
chir, deux garages. 1er: 3 chambres + cuisine, SDB.
2ème: un grand salon + une chambre + SDB +
Terrasse - Tél: 0770.63.76.56

Tlemcen: Location maison individuelle, F3? cui-
sine, terrasse (100 m²)? quartier résidentiel Haï
Zitoune, pour Prof. libérale et bureaux - Tél:
0559.01.82.37

Mostaganem: vends maison 476 m², 2 façades
+ 6 pièces + grande cour, situé à St Jules - Tél:
0771.73.75.79

Loue luxueuse villa à Oran cité résid. Saint Hu-
bert , 500 m², comm. s/sol, RDC, 1er étage, 3 gdes
sal. de 100 m² chacune, Gd garage, Gd jardin,
chambres et dépendances, chauff. et clim. pour
Sté étrangère, Nle, banque ou autres. Curieux
s'abstenir - Tél: 0778.50.12.79 ou 0790.74.30.59

Misserghine (Oran): vends villa à Haï Zabana,
près de l'autoroute, R+1, 250 m². Actée - Eau H/
24. 5 Ch,  hall, 2 loc., 3 WC,  SDB, Hammam, cour
avec citronnier. Construction récente, prix après vi-
site. Demander Yahia - Tél: 0778.41.94.57

A vendre les carcasses à :Canastel - Fernand-
Ville - Bir-El-Djir - Haï Nakhil - Belgaïd  - Tél:
0772.25.08.10 - 0555.11.71.13

A vendre des belles villas à: Canastel - Bir-El-Djir
- Fernand-Ville - Saint-Hubert - Point du Jour - Sed-
dikia - Tél: 0772.25.08.10 - 0555.11.71.13

oue villa 1+1 bien finie Choupot. Loue villa 5 P +
cuis + G la LOFA. Loue villa 1+2, G B Morchid.
Loue étage de villa 7 P + cuis + G Maraval. Loue
appartement F4, 3ème bien fini cité Bel Air - Tél:
0770.59.60.25/041.58.83.04 - AG. EL ASSALA

A vendre une villa à Oran 7 km du centre, 2 faça-
des, 8 chambres, 2 cuisines, 3 WC, 1 garage. Eau,
gaz, électricité. Finie à 80%. Curieux s’abstenir. Prix
à discuter sur place - Tél: 0777.12.60.56 /
0772.38.22.76

Vends villa 210 m² à Bir El Djir (Millenium) R+2
Nvlle construction finie à 100% Actée. 5 chambres,
2 salons, cuisine, salle de bain, hammam, jardin, 2
garages, 2 terrasses + petit jardin. Accepte pro-
messe de vente. Curieux s’abstenir - Tél:
0552.52.32.08

ORAN - Part. vend ou loue villa R+1 à Pt du Jour,
cité résidentielle, toutes commodités, pour Socié-
té. Non sérieux s’abstenir + A vendre 1 F4 à St
Hubert RDC - 0553.07.99.29

A vendre Maison R+2 superficie 240 m² nouvelle
construction, rue Kallouche Hadjaj, Plateau St-Mi-
chel ORAN - 041.40.61.06 - Pas de courtier S.V.P.

Vends Gde habitation, 450 m², R+1 (18 mF). RDC:
1 salon + 2 Pcs + C. SDB + 2 Toil.+ local comm.
(100 m²) + Gge (2 V.) + Gd jardin + puits + B.
à. eau. 1er étage: 2 S + 5 Pcs + C. SDB + 2
WC + véranda angle de la Rue Soufi Zoubida
Maraval Tél:0771.32.70.92

 ORAN: loue belle villa, 2 façades, Hippo-
drome, proche de ts commerces, compr. 2 F4
indép. de 120 et 150 m², ac., jardin, 2 gara-
ges - 0791.99.79.04 - 041.46.59.35

BECHAR: Vends villa de 520 m²,  300 m²
bâti, qui fait coin, 2 façades (26 m et 20 m), 2
garages (40 m² et 24 m²). Actée + Livret fon-
cier - Tél: 0665.01.09.75

A vendre Maison de maître 310 m², façade
15 m. Actée. 15 Rue Zelmate El Houari - Cité
Petit - Tél: 0771.98.08.77

Cherche Clio sans moteur 2003 / 2004 / 2005 /
2006 - GOLF sans moteur 2003 / 2004 / 2005 /
2006 - Tél: 0772.44.61.72

Vends tracteur semi-remorque Renault Karax 400
mécanique 2007, neuf, remorque à benne 32 T
Comet 2008, Toyota Rav 4 grise, 177 CV, 18.000
km? 2009 - A contacter: 0770.95.60.80 -
0770.95.60.81

A vendre ou échange  fourgon Peugeot Boxer
année 2002, moteur à refaire  - Tél: 0661.23.66.22

Vends véhicule 4x4 Captiva Chevrolet, couleur
bleu  azur, toutes options, boîte automatique, kilo-
métrage 50.000 km. Anée 2008. Prix 230 unités -
Tél: 0778.31.56.72

A vendre Citroën C5 Exclusive. Noire. T. Optons.
Année 2003 (panne boîte automatique) - Tél:
0661.30.06.35 CONSTANTINE

Achat Véhicules accidentés ou en panne, Légers
et Lourds - 021.91.35.62 - 0771.87.77.73 -
0771.39.49.82 - Dépannage auto 0551.688.188

Achète tous types de HONDA en panne ou acci-
dentée et vends toutes pièces pour HONDA, C.R.V.,
City, Accord EX, EXI, IVTEC, Civic EXI, LXI, Con-
certo, Quintet... etc. Possibilité livraison à domicile
à toute heure - Tél: 0771.12.03.19

A vendre C. Nouvelle (MERCEDES) 2/20. An-
née 2009 Français. Les  jantes FA18. Noir Diamant.
Salon gris. Toute option. AMG neuf. 20.000 Km.
Licence 31 Oran - Prix après visite - Tél:
0792.57.98.99

Vends Camion NISSAN léger CABSTAR plateau.
Année 2002. Couleur blanche. Cabine, châssis et
plateau en excellent état. Moteur en panne (Mo-
teur TD 25) - Tél: 0796.69.79.66 - 0798.48.83.73

A vendre Poclain 9210 année 91, 4 pieds + Po-
clain Liebheer 912 avec brise roche, bon état +
Dumper ENMTP, L500 avec vérin 3 m. h. - Tél:
0661.46.94.42

Vends Société de transports de voyageurs S.N.C.
avec autorisation d’exploitation ligne 4 G. 01 Mini-
bus USUZU. T.B.E. Année 2007 - Tél:
0771.60.90.08 / 0771.20.32.28 / 0699.34.11.55

Vends camion Foton 2.t 5. Long châssis, 2008 /
2009 très bon état, peu roulé - Brûleurs mazout
état neuf - Citerne à mazout 1.000 litres - Contact:
0772.13.32.68 / 0771.28.42.83

A vendre 02 bus Sonacome 100V8  en bon état,
année 92 et 93 - Tél: 0555.03.10.86

LVS location de voiture. Louez une voiture à par-
tir de 1.400DA 1 jour/7 gratuit LVS une agence à
votre écoute - Tél 041.29.78.59 - Port: 0775.203.842
- email: lvslocation@yaho.fr

Vends Renault Megane II (Béret) 1.9 DCI gris
Eclipse - An. 2009. KM 18000, ttes options + Xe-
non + toit ouvrant, carte grise (Safia) 31. Courtiers
et intermédiaires s'abstenir- Tél: 0553.10.30.03

A vendre pelle sur chenilles marque O&K R.H 9.
Année 1991 - Tél: 0663.85.22.27

Possède voiture Symbole 2009, pour location
avec chauffeur pour Sté privée ou étatique - Con-
tacter 0771.24.00.55

Société privée spécialisée recrute pour la région
Ouest: journalistes francophones et permanents,
correspondants, collaborateurs - Envoyer CV au
fax: 041.51.47.82

Jeune fille éducatrice d'enfants diplômée, âgée
de 22 ans, cherche emploi privé ou étatique - Tél:
041.40.69.92 - 0773.85.27.46

J.H. père de famille, sérieux expérience 17 ans
comme chauffeur P.Léger,  cherche travail comme
agent de sécurité, magasinier, vendeur, acheteur
ou autre - Tél: 0790.41.94.73

Cherche une fille âgée, présentable, dynamique,
pour travail de gérante dans un nouveau magasin
d' électroménager à Oran - Tél: 0776.99.29.82

Sté privée spécialisée dans la distribution  Prod.
agroalimentaires ZI Senia, cherche: chauffeur  -
vendeur expérimenté - Contacter Tél:
0555.04.37.38 - E-mail: sb.distribution@yahoo.fr

Entreprise en travaux publics, cherche: Directeur,
exp. en gestion des entreprises de T.P. Diplôme :
Ing en T.P. Dynamique, compétent et sérieux. Ex-
périence exigée - Fax: 041.43.34.05

Entreprise en travaux publics, cherche: Compta-
ble, exp. en comptabilité, finance et personnel.
Dynamique, compétent et sérieux. Expérience exi-
gée - Fax: 041.43.34.05

Entreprise en travaux publics, cherche: Respon-
sable Technique, spécialité: T.P. Diplôme ingénieur
/ T.S. en T.P. Dynamique, compétent et sérieux.
Expérience exigée - Fax: 041.43.34.05

Entreprise en travaux publics, cherche: Res-
ponsable Logistique, Gestion du Matériel. Di-
plôme: ingénieur en Mécanique. Dynamique,
compétent et sérieux. Expérience exigée - Fax:
041.43.34.05

Entreprise en travaux publics, cherche: Secrétai-
re de Direction, niveau universitaire, grande expé-
rience dans le domaine. Dynamique, compétente
et sérieuse. Expérience exigée - Fax: 041.43.34.05

Entreprise en travaux publics, cherche: un Ex-
pert commissaire aux comptes agréé pour le suivi
de la comptabilité. Etudier toutes les propositions  -
Fax: 041.43.34.05

Entreprise en travaux publics, cherche: un Bu-
reau d'études pour le suivi de la réalisation des tra-
vaux + la Topographie. Etudier toutes les proposi-
tions  - Fax: 041.43.34.05

Cherche chauffeur poids lourds et 2 pompistes
résidant à Gdyel ou environs - Tél: 0770.32.49.75

Chauffeur qualifié avec camion plateau neuf
(2010) cherche emploi dans une entreprise privée
ou étatique - Tél: 0772.80.47.40

Importante Sté à Oran cherche Hôtesse commer-
ciale. Niveau universitaire, bonne présentation,
maîtrise langue française, anglais souhaitable et
l’outil informatique (Excel, Word, Internet) - CV &
photo à: (Omploran@yahoo.fr)

Sté Privée recrute Assistante de direction, expé-
rience (traitements dossiers, suivi, réunion...), bu-
reautique, français et anglais exigés - Env. CV +
Photo + Lettre de Motiv. au 043.20.73.28

Magasin de céramique cherche Vendeuse et
Secrétaire, expér. souhaitable, dynamique, présen-
table, maîtrise le français et O/Inform. obligatoire
pour Secrétaire - Se présenter + CV Ave des Mar-
tyrs de la Révolution - Oran - Tél: 0776.82.28.54

Ste cherche Ouvrier meuble pour le montage,
bonne présentation - Veuillez vous présenter avec
votre CV au 16/18 Rue Cavaignac - ORAN

Cherche trois (03) Femmes de ménage pour hôtel
(Aïn El Turck) Oran plus Gouvernante avec expé-
rience- Tél: 0557.72.68.29

Vends Appart F3 spacieux, 1er étage, refait à neuf,
situé Front de Mer, vue panoramique. Prix après
visite - 0772.75.38.07

Loue appartement Trouville 3 pièces, gaz de vil-
le, rez-de-chaussée, bien aménagé - Tél:
0772.52.40.32

Loue F2 à Coca dans une villa (après les Aman-
diers) (1 U). F4 Place Karguentah 3e (4 U). F4 meu-
blé Bd des Chasseurs 3e (6 U), villa R+2 cité Dja-
mel (18 U) - AG. IMMO "ABDELLAH". 44 Cavai-
gnac - 041.33.56.40 - 0770.40.87.48

Sérieuse personne cherche location appartement
à cité Grande Terre Bt H,  bt F, bt G, Bt B - Tél:
0794.10.14.42

Vends F5 grand standing 1ère étage, haï Zitou-
ne, Dar El-Beïda Oran, convient pour profession
libérale ou habitation - Tél: 0661.20.14.62

Vends F3, 104 m² Michelet Oran + 12 Appts +
marché + cham. Froit. R 617, sous-sol: 1111 m²
Maghnia + maison 3 niveaux rez 196 m² + entre-
pôt + frigo 4300 m3 sup 7230 m² + hangar - Tél:
043.30.38.78 - 0661.23.78.71

Vends F3 refait à neuf, immeuble propre, 4ème
étage, superficie 74 m², vue sur le jardin Khemisti
et l'entrée sur la rue Hô Chi Minh. Prix après visite
- Tél: 0554.16.51.46

Loue bel appart F4 Gd standing, refait à neuf.
Gde cuisine, Gd. Hall, ttes commodités, sis au 10,
Rue Ampère, 1er étage, derrière Gde poste Oran,
convient aussi pour Prof. libérale ou bureau - Con-
tacter Mr Senouci au: 0554.02.59.82

 Vds: F2 haï Yasmine 8e étage av. ascenseur, F2
et F3 Boulanger. Loue F2 4e étage Jules Ferry.
Vds 310 m² 2 F. Tafraoui, 180 m² 2 F. Douar Boud-
jemaâ. Vds Villa 800 m² Boutlélis - Tél: 041.32.17.95
- 0770.50.67.57

Vends appart F2 + hall + couloir + cuis + sdb au
4ème étage, 3 faç. Ensoleillé, bon voisinage, à cité
HLM, Gambetta, Oran. Intermédiaire s'abstenir -
Tél: 0774.28.34.78 - 0797.38.11.07

A louer duplex 3 pièces au 1er étage, 2 pièces,
cuisine, salle de bain au 2e étage plus terrasse
située en Ville Nouvelle 56 Bd de l'Indépendance
(Tahtaha). Conviendrait bureau avocat - huissier…
etc. ou habitation - Tél: 0775.26.94.10

A vendre duplex avenue Sidi Chami 130 m², F5,
acté, toutes commodités + Appt F4, 2 façades +
cour 130 m², 2 étages + terrasse avenue St-Eugè-
ne - 0770.89.30.13 - 0555.27.44.73

Vds apparts. F4, F5 1er R/Point Garguentah +
F2 3ème neuf Bd. des Chasseurs + F2 Mirauchaux
bon prix + F4 2ème Loubet + F3 pour bur. RDC
côté cinéma Colisée + F4 2ème en face CNEP
Seddikia Bt. Vert + F3 USTO (Nekkache) + F4
4ème Mirauchaux + F5 Plaza + F2, 3ème côté H/
Timgad - Tél: 0661.27.69.36

Vds F3 2ème + F2 2ème rue Michelet 2 façades,
la première façade rue Michelet,  la deuxième fa-
çade vue sur jardin Khemisti + F4 4ème, F3 6ème
Front de Mer - Tél: 0661.27.69.36

Loue F2 3ème côté hôtel Timgad Emir AEK cen-
tre-ville + F5 3ème avec garage Seddikia côté She-
raton + F4 RDC avec garage l'Hippodrome niveau
de villa + F4 3ème Larbi Ben M'hidi - 0661.27.69.36

Loue Appts bon prix F4 1er côté Casoran +
F4 3ème Larbi Ben M'hidi + F3 1er Haï Yas-
mine + F3 3ème Vieille Mosquée + 2 Appts
F4, 1er, 2ème Bd. Pépinière + F3 niv. Villa  St-
Hubert - 0661.27.69.36

Loue Appts. pour bur.: F4 2ème Rue Khemisti,
F5 1ER F/Mer + F5 2ème P/d'Armes en face mai-
rie, F4, F5 1er Bd de la Soummam + F4 1ER  R.
Ben M'hidi + F5 2ème Adda Benaouda + F4 1er
Rue Khemisti côté Gd. Garage + F5 1er niv. De
villa P/Jour - Tél: 0661.27.69.36

Loue Appts. Pour bur.: F2 1er rue de Mostaga-
nem Imm. Clémentine + F4 1er bd. Charlemagne
+ F4 RDC avec garage l'Hippodrome niv. de villa -
Tél: 0661.27.69.36

Vends 1 Appt. F4 RDC 120 m² les nouveaux bâ-
timents USTO Pyramides avec parking + Appt. F3
3ème Protin avec bon prix - Tél: 0661.27.69.36

Location plusieurs Appts. meublés ou sans, Mo-
bil-Art, centre-ville (Victoria, Bel-Air, Plaza) - Tél:
0661.20.08.90

A louer des apparts. Bon prix F3 6è Haï Fellaou-
cène cité clôturée côté Stat. Bahia + F5 2è en face
Acyl Fernandville vue sur mer + F4 3è face Palais
d'Or Garguenta + F3, 1er P/ Hoche + F3 4è propre
lycée Lotfi + F3 1er Miramar - 0661.27.69.36

A louer des Apparts. meublés avec bon prix, F3
1er avec parking Seddikia cité des Enseignants +
F3 3è en face palais Justice Seddikia vue sur mer
+ F3 1er en face palais Congrès + F4 4è  Grande
Terre + F4 USTO cité des Enseignants + F3 Haî
Sabah + F3 1er Bel Air - 0661.27.69.36

Vends F6  neuf résidence Nour avec parking, 170
m², vue agréable sur la route de l'hôtel Président -
0661.20.08.90

A louer  des Appts. meublés F3 3ème côté lycée
Lotfi + F3 2ème Zitoune + F4 3ème Larbi Ben M'hi-
di + F2 1er de luxe Ho-Chi-Minh centre-ville -
0661.20.08.90

Vends F2 usage bureau Bd la Soummam en rez-
de-chaussée + F2 1er rue Mirauchaux + F6 1er Bd
la Soummam - 0661.27.69.36

Particulier cherche à prendre en location un ap-
partement situé à cité Grande-Terre - Oran, de pré-
férence ou Bât H ou Bât F, Bât G, Bât B - Tél:
0794.10.14.42

A vendre appartement F4, 4e étage cuisine, sal-
le de bain, wc, cité de l'Avenir Chollet - Oran - Tél:
0661.21.58.43

A vendre F2 + F3 communicant RDC cité
des 1180 logts Othmania Maraval - Tél:
0774.09.75.21 Oran

Particulier vend F3 acté à Akid Lotfi (Bati-Or) 6e
étage ascenseur, sup 90 m² - Tél: 0793.36.35.11

Vends villa actée sup. 335 m² à Senia, 2 grands
locaux + 300 m² de garage. Force motrice, puits,
gaz. Finie à 85% - Courtier et curieux s’abstenir -
Tél: 0771.19.66.15

A vendre une Maison Maître RDC + 2 étages.
Sup. 650 m² + un grand garage à St-Eugène -
ORAN - Tél: 0776.49.91.31

A vendre villa 267 m² (sous-sol + R + 2 étages)
en face l’hôpital militaire en allant vers les Aman-
diers Dahlia (Haï El Badr) - N° Tél: 0550.520.141 -
Pas d’intermédiaire

Important: Pour Société étrangères installée à
Oran, La Belle Epoque Immo. vous offre une Rési-
dence avec 4 villas, grand jardin, 2 piscines, des
Apparts, des bureaux, un garage pour 100 voitu-
res - Faites-nous votre offre - Tél/Fax: 041.50.17.70
- 0551.27.25.25 - 0554.30.90.90

ES-SENIA-Centre: Vends Maison de maître 200
m², façade de 15 m, comprenant 3 (trois) locaux
commerciaux et un F4. Zone commerciale, rési-
dentielle et administrative - Tél: 0772.43.64.50

MOSTAGANEM: Vends villa 237 m². Sous-sol
chambre froide 237 m² + garage de 16 voitures + 3
Appts F6. Climatisée, chauffage central - Tél:
0779.45.06.69

Vends maison R+2 Aïn Turck vue sur mer 100 m
de la plage, comprenant: 1 F5 + 2 F2 + 6 F1 + cave
+ 1 salon de coiffure dames + 1 local 50 m² + gara-
ge (4 voitures) - Tél: 0557.40.40.27 - 0550.61.60.54

Vends villa R+1, 362 m², située à Gambetta, en-
droit commercial, 05 chambres + salon + 02 lo-
caux + 2 salles de bain + cuisine + jardin de 160 m²
- Tél: 0661.56.68.49 - 0770.94.39.39

A vendre une grande maison de maître de 367
m² bien située aux Castors, 3 étages + 3 locaux
commerciaux - Tél: 0776.41.02.16

Echange ou vends villa à Boutlélis (CNEP) R+1,
toutes commodités, contre similaire à Oran. Etudie
toutes propositions - Tél: 0661.21.13.37

A vendre villa R+2, finie sup 187 m². Actée. Gd
local au RDC, située à Canastel Coop Errahmane
- ORAN - Tél: 0795.50.69.15

Villa coloniale R+1, 346 m², 6 chambres, 2 sa-
lons, jardin + garage El-Malah W.Aïn-Témouchent
-  0794.30.56.67

Vends villa de 900 m² située à Aïn Turck (zone
touristique) 2 façades (voie sur mer) 2 sorties pour
2 avenues. Prix 7.200 U (négociable) - Appeler
0792.63.93.45

A vendre villa actée R+2, superficie 250 m², 5
pièces, 3 salons, cuisine équipée, cave + cour,
hammam + 2 douches Fernandville Oran -
0559.88.53.03

A vendre: Affaire à saisir: vends belle villa à Ca-
nastel ,sup 135 m² finie à 95%,  R+1, 2 façades, 2
Gds salons, 4 chambres, belle cuisine, garage,
bâche d'eau, SB plus sanitaire + un petit jardin,
eau, gaz, électricité - Tél: 0553.92.64.83  - Merci

Particulier à particulier vends villa coloniale sup
400 m², 2 façades, R+1, F6, garage, terrasse, jar-
din, ensoleillée, bon voisinage, calme.  Eau H24,
cité haï El-Fathi à ORAN. Prix après visite - Tél:
0773.89.13.05- Fixe: 040.21.07.71

Loue belle villa 264 m² RDC + 1er et 2ème étage
avec garage de 85 m², grande terrasse + jardin,
meublé ou sans meubles. Toutes les commodités
située entre Canastel et Douar Belgaïd - Oran -
Tél: 0772.79.63.25 - 0771.36.25.87

Vends maison actée à Hassi Ghella duplex 2
Salles de bain, garage 2 voitures, vue dégagée,
grand salon très éclairé 150 mètres bâtis, 110 jar-
din, puits, barbecue, prix après visite, curieux s'abs-
tenir - Mr Khaled: 0770.31.02.58

A vendre maison RDC. Actée, superficie 162 m²,
contient 5 pièces + cuisine avec douche, située à
l'Hippodrome St-Eugène - Oran - Tél:
0795.24.34.03

Vends plusieurs villas Oran-Est, Maraval, St-Hu-
bert, les Palmiers … etc. 150 m² à 1.500 m² - Ag.
Imm. Canastel - Tél: 0770.286.071 - 0554.588.689

Loue villas: 750 m² R+2 Gambetta + 300 m² R+1
Point du Jour + 200 m² R+2
rond-point ENSP. 250 m² R+1 Bir El Djir + 300 m²
R+1 Fernandville + 250 m² Canastel + Plusieurs
villas meublées - Ag. Imm. Canastel - Tél:
0770.286.071 - 0554.588.689

Location d'1 villa à usage administratif ou école
de formation, elle comprend 10 pièces spacieuses,
située au  centre de Mascara - Tél: 0771.39.18.16
- 0660.26.06.01 -0773.64.00.08

A vendre 1 bâtisse avec dalle de 40 m² cons-
truite sur un terrain de 160 m² à El-Ançor, pro-
che du complexe touristique des Andalouses
- Tél: 0771.04.45.24

Vends villa cité St-Georges les Castors Oran -
0776.67.81.70

Vends maison de maître 110 m² avec 4 cham-
bres, cuisine, salle de bain, toilette, côté lycée Ham-
mou Gambetta Trait d'Union, usage habitation ou
bureaux - 0661.20.08.90

Vends villa R+1, 320 m² Belvédère Point du
Jour - 150 m² neuve à Canastel + 250 m² à
Saint Hubert + 350 m² route Bus 16 Maraval +
380 m² R+1 endroit calme côté lycée Maraval
- 0661.20.08.90

Vds villa 02 façades 268 m² RC+1 + 02 salons +
07 chambres + 02 cuisines + 03 salles de bain +
chauffage central + A.E.P. H/24, sise à cité "Dallas"
SOUGUEUR (W. TIRET) - Tél: 0779.39.10.06 ou
040.78.90.40

Vds villa en 2 duplex, 250 m² plus étage, grenier
plus terrasse à Aïn Taya côté hôpital ALGER - Tél:
0779.47.20.28

Vte M. de M. 241,80 m²  à Bon Accueil, 70 m de
mosquée Majd.  Bon voisinage. Avec 2 cuis,  2 wc,
6 p., un local commercial, extension 1 étage prête
avec une cave non exploitée. Prix après visite -
Tél: 0772.71.62.67

Vends superbe appartement F4, 1er étage à St-
Eugène sup 165 m² avec cour intérieure, dans ré-
sidence fermée de 03 étages nouvelle construc-
tion. Tél: 0550.62.60.77

V séparément 2 Apparts Gd standing (330 m²)
dans une villa de 2 étages, 1er Appart F5 +6 Gd
couloir + cuis. + SDB + jardin + cour + balcon sur
Bd - 2ème Appart : F5 + cuis, 2 WC + 2 SDB + 2
balcons + terrasse de 300 m², entrée individuelle
sécurité totale (système d'alarme). Bon voisinage.
Curieux s'abst - Sananes - ORAN - 0772.18.15.77

Particulier vend villa actée en cours de finition,
242 m², R+2 à Sidi El-Bachir, Bir El-Djir, Oran. Eau,
gaz, élect. - Contacter: 0661.20.54.56

Villa bien située à vendre 220 m² R+1, haï Seddi-
kia face Terminus B. Double façades commercia-
les, 2 locaux. Libre de suite, curieux s'abstenir -
Tél: 0771.56.38.90

A vendre villa R+2 sis Lotissement 616 Aïn Oul-
mène W.SETIF, 105 m², 2 garages, 4 chambres +
1 salon + cuisine + 2 sdb + hall - Tél: 0552.84.28.28

A vendre villa R+2 bien située à Maraval, sup
330 m² avec grand garage et douche commercial
de 11 djabias et un local - Tél: 0554.80.19.23

Vends ou loue villa R+1 superficie 250 m² nou-
velle construction + garage 250 m² situé à cité Petit
(bien situé) à Oran - Tél: 0794.58.21.76

A vdre villa actée, nouv. constr. d'une sup de 374
avec jard. en plein centre d'Es-Sénia les Chalets -
Tél: 0772.69.49.07

Vends à  Oran derrière le CNRC (rue de Mosta-
ganem) belle villa, 3 façades sur deux impasses,
400 m², deux entrées, onze chambres, deux SDB,
2 cuisines, chauffage central, un jardin, deux ter-
rasses - Tél: 0770.32.10.70 - 0770.98.24.43

TLEMCEN: Vends grande maison 230 m², 2 lo-
caux commerciaux, 1 garage, 1 jardin - Tél:
040.91.27.10 / 0664.60.81.00

Vends Tiguane (W) toutes options, toit pa-
noramique, siège cuir, téléphone, fonction
volant, état neuf, licence, roulé 5000 km. Prix
ferme 320 U - Tél: 0774.63.95.61

Location de voitures SARL HAKIMED. Adres-
se/ 24 Bd Adda Benaouda  Plateau St-Michel
Oran - Tél: 0796.90.84.30 / 0771.76.11.48 /
0790.71.60.01 / 041.40.51.07

A vendre tracteur Man TGA 19440 Ch cabi-
ne LX. 2009 / km 18.000 remorque marque
Comet avec Tus Lose année 2009 - Tél:
0550.30.48.61 / 0771.96.48.64

Vends un bus Hyundai  70 places. Année 2005
(bon état) - Tél: 0772.33.30.03 - Oran

Vends FIAT UNO 2006 toutes options en bon état
- Tél: 0797.55.52.76

ANNIVERSAIRE
A notre prince
MILOUDI
Mohamed
Hadi Rayane
qui souffle sa
première
bougie le
10/02/2010.
En cet heureux événement, ton
papa Houari, ta maman Minissa,
les familles Benabderrahmane et
Miloudi te souhaitent un joyeux
Anniversaire, une longue vie,
que Dieu te protège et te garde
pour nous Incha'Allah.

Ta maman qui t'adore

ANNIVERSAIRE
A notre
adorable petite
princesse
BENYAHIA
Meriem Dounia
C'est
aujourd'hui le
10-02-2010 que
tu souffles ta première bougie.
En cette occasion, ton papa, ta
maman et toute la famille
BENYAHIA et MEGHERBI
te souhaitent un joyeux
Anniversaire, une longue vie
pleine de joie, de bonheur
et de santé. Que Dieu te protège
et te garde pour nous.

Ton papa et ta maman
qui t'adorent.
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Loue local de 250 m² avec bureaux ,sanitaire,
élec, eau, à Gambetta (Max Marchand) - Tél:
0770.82.85.92

Cherche à louer boulangerie avec matériels com-
plets - Contacter 0771.42.33.74 ou 0777.44.19.21

Vends cafétéria sans matériel de 38 m² plus un
local de 10 m² à côté de la cafétéria.  C'est un fonds
de commerce. Le prix est 220 millions. Cité USTO
1500 logts - Tél: 0771.65.90.34

A louer un café en plein centre-ville, 3 façades, 1
terrasse équipée, Aïn El Turck - Tél: 0795.53.10.29

Tlemcen: vends 2 locaux 170 m², 4 m de hau-
teur, 2 faç., avec possibilité de construction d'habi-
tation. Lot Benosmane - Tél: 0772.86.29.32
A louer un local 60 m² + 2 façades à  Bir El Djir - Tél:
0771.90.62.28

Loue espace bureau 170 m², plein centre-ville Sidi
Bel Abbès, 2ème étage. Convient pour tous usa-
ges - Tél: 0660.30.12.11 à partir de 13 heures

Vente local fast-food avec ou sans équipement,
rôtissoire,  four, frigo comptoir, sanitaire, citerne 1800
L .Proximité taxis-USTO - Tél: 0779.15.62.44

Vends local 197 m² St-Eugène ,15 m façade
- Vends terrain 188 m² à Bir El Djir 10 m faça-
de - Tél: 0772.38.93.06 - 0551.66.54.67 - Cu-
rieux s'abstenir

Vous cherchez à louer un local aménageable en
fonction de vos attentes, Part. vous propose un très
beau local commercial (R+1) de 360 m² pour vous
y installer confortablement dans la localité d'Es-Sé-
nia à Oran - Appelez le: 0771.23.55.33 - Toute pro-
position est la bienvenue

Loue local à usage bureautique 1er étage, 150
m², meublé, ligne téléphonique, Oran centre-ville -
Contacter le 0771.53.07.91

Vends lot de terrain 4000 m² + 1000 m² + 3000
m², façade 40 m (G.E.E.), boulevard Hamoul - El
Kerma - Oran - Ziani Cheïkh - Tél: 0661.20.15.68

Vends terrain à Bir El Djir, Haï Khemisti, superfi-
cie 227 m², 2 façades: 19 m et 10 m, acté - Faire
proposition au 0797.62.47.64 - Curieux et non sé-
rieux s'abstenir

Cherche terrain pour achat à Oran - Agence Lou-
ni - E-mail: lounidz@gmail.com - Tél: 041.33.46.68

A vendre terrain à bâtir acté + L. Fonc. Superficie
8477 m², façade 150 m, sortie Melh vers Aïn Té-
mouchent sur autoroute - Tél: 0778.16.89.47

A vendre terrain à Misserghine, Acté, 252 m², 2
façades, endroit calme - Tél: 0772.12.85.10

A vendre les terrains: 260 m² + 270 m² + 1400 m²
+ 750 m² + 255 m² + 3000 m² à Fernand-Ville +
185 m² + 270 m² + 190 m² + 210 m² à Canastel -
Tél: 0772.25.08.10 - 0555.11.71.13

A vendre terrain agricole 19 hectares, acté avec
livret foncier à SIG (Oggaz) - Tél: 0662.03.60.52

A vendre terrain agricole 47 Hect. à Mostaganem
vue sur mer deux façades, daïra Bosquet, Douar
Zarifa, avec 115 arbres fruit. + puits + entourage.
Acté + livret foncier - Tél: 0772.25.08.10 -
0555.11.71.13

Vds terrain agro-industriel 3,5 Ha équipé de 2 puits
+ FM + poulailler à proximité autoroute Est - Ouest
environ 6 km sud-ouest Chlef - Tél: 0773.60.61.49

Tlemcen: A vendre lot de terrain de 1200 m² ou
en parcelle de terrain de 210 m² à Bouhanak - Tél:
0771.15.53.22

Vends terrain 500 m² zone Senia. Vends terrain
2 F. Fernandville. Vends 220 m² 2 F. Douar Bouje-
maâ. Vends terrain 550 m² les Palmiers. Vends
terrain 300 m² 3 F. Fernandville. Vends terrain 150
m² Douar Boujemaâ - AG. EL ASSALA - Tél:
0770.59.60.25 / 041.58.83.04

Loue terrain 20.000 m² à usage de  dépôt ou re-
présentation commerciale véhicules industriels,
engins de travaux publics, mitoyen Usine BELUX
et Dépôt HYUNDAI, situé bordure autoroute Mos-
taganem - Oran - Contact Tél: 0556.62.66.63

A vendre un lot de terrain (2.600 m²) bien clôturé
avec bureaux Z.I. CHTEÏBO (Nedjma) - ORAN -
Contacter: 041.34.78.53 / 0771.55.00.75

Lot de terrain à vendre sup. 230 m², double faça-
des, donne sur Route Belkaïd - Tél: 0666.37.17.05

Part à Part. à vendre à Mostaganem (900 m du
port) 1.600 m² clôturé dont logement 200 m², 3 lo-
caux, hangar en charpente métallique - Tél:
0771.042.933 - Pas sérieux s’abstenir

Vends ou échange terrain 329 m² à Aïn El Turck.
Endroit résidentiel. Etudie toutes propositions - Tél:
0557.72.68.29

Vends lot terrain, acté de 145 m² une seule  faça-
de, site à Es-Sénia Cité Sid El-Khiar - Tél:
0559.03.07.46

Vends lot de terrain acté, superficie 480 m² avec
façade de 15 m, situé dans un grand boulevard à
Oran  exact. à Albert 1er environ  Protin - Veuillez
contacter 0772.27.77.00 - 0770.61.70.90

AG. Vd terrain agricole 33 Ha Boufatis, 5 + 2,5
Terga, 9 Ha Malah, 100 + 100 + 85 + 43 + 11 Té-
mouchent, 3 Ha Bousfer Village, 270 Mosta ,16
Corniche sup., 950 Ha Médéa, 2600 Ha Saïda, 400
Ha Tissemsilt, 450 Ha Khmis - RIAD: 0772.87.88.31
- 0550.35.29.23

Vends 15.000 m² Zone Industrielle Sénia + 10.000
m² Zone Industrielle Hassi Ameur + vends lot de
terrain de 10.000 m² avec bon prix Douar Belgaid
sur la grande route, acté, clôturé - 0661.20.08.90

Vends Matériel de Cybercafé complet avec ré-
seaux WIFI - Tél: 0661.95.44.48

Vous entendez mal ? Votre enfant entend mal?
Audifel vous offre un test d'audition prothétique gra-
tuit - Pour prendre rendez-vous téléphonez au:
041.39.48.02 Oran - 043.26.33.63 Tlemcen

A vendre cuiseur pour fabrication de fromage 45
kg - Tél: 0773.75.58.30

Vous voulez remodeler votre silhouette,
chasser la cellulite et la sensation des jambes
lourdes ? Et bien, la pressothérapie  est faire
pour vous ! Venez vite l'essayer à Atmosphè-
re Oran - 041.424.624 - 0770.31.32.24

Vente matériel complet de pressing (bon état) -
Tél : 0774.95.02.79

Achat de livres tous genres (sauf,  à l'exception
de livres scolaires) - Tél: 0772.45.66.03

Pour puits et forages, ingénieur, grande expérien-
ce, localise en étude la profondeur eau et choix
meilleur site pour puits ou forage - Tél: 048.54.08.63
- 0772.41.12.44

Location et vente de groupes de soudure auto-
nome diesel DENYO - MILLER - Tél: 0661.48.17.62

Ecole El-Houria agréée par l'Etat lance Nvlle for-
mation de Technicien Supérieur en Bâtiment - Con-
ducteur des Travaux - Sur place et par correspon-
dance - Début de cours 27/02/2010 - Inscription
immédiate. Le 041.41.47.98 - 0770.81.45.47 - 12
rue Mostaganem / Oran

J.H. cherche un N° taxi le plus vite possible ou un
travail comme chauffeur, expérimenté, sérieux avec
ou sans véhicules - Contactez-nous sur
0773.99.91.59

L’école spécialisée en Hôtellerie et Tourisme -
PROM-HOTEL - Lance la 8ème session en Cuisi-
ne - Pâtisserie - Pizza - Gâteau Orient. - Inscrip.
imméd. Cité Bon Accueil - Carteaux - ORAN - Tél:
041.42.34.46 - 041.42.21.39

BELLS. Meilleure marque de lampe de l’année
2008 reconnue par les distributeurs. Arrivage im-
médiat lampes iodure - mixte - sodium & autres -
Sce commercial 041.32.54.95/96 - Fax:
041.32.43.06

World Equipement vend Matériel de Boulange-
rie / Bongard / Fiorini Pâtisserie - Biscuiterie - Pres-
sing - Emballeuse s/vide / Four / Méchoui / Mat.
Cuisine - Tél: 021.777.007 - Fax: 021.470.353

A vendre Souffleuse de (P.E.T. / P.M.M.A. / PS /
PP) Bouteil. - Coupeuse-Soudeuse double piste
(Sacs) - Cylindre de découpe Frankintal (carton)
format (70/100) - Tél: 0773.92.69.65 /
0559.01.98.57

Vends: Photocopieuse couleur CANON IRC 2105
avec ADF + Recto Verso + Imprimante. En très
bon état - Tél: 0662.22.80.81 / 0661.23.96.38

Ets D-stock lingerie importateur et distribu-
teur de lingerie haute gamme vous invite à
venir découvrir dans notre showroom à ORAN
un nouvel arrivage très varié d’ensembles
made in France de grande marque... Atten-
tion stock limité - Tél: 0770.44.23.48

BELUX a le plaisir de vous annoncer la réouver-
ture après travaux de son agence de la rue de Te-
nira au 02 rue de Tenira à Oran, angle rue de Mos-
taganem près la résidence Clémentine - Contact
Tél: 0770.26.30.06 - email: beluxtenira @
hotmail.com

Cherche Chariot Perforateur pour location et achat
d’un Pont Bascule (60 à 80 T) - Tél: 0555.03.62.68
- 0555.03.62.62

Achat et vente de tous types de Matériels infor-
matiques, Micro, PC portable, Appareils photo,
Caméscope, Pièces de rechange... etc. Le tout neuf
ou occasion. Possibilité de déplacement au niveau
de l’Ouest - Tél: 041.34.20.43 / Mob: 0771.77.66.20
/ 0776.92.62.30

Vds machines: Soudeuse de Sac (plast., Alu,
Kraft). Broyeur à Marteau (10 CV, 350 Kg/h).
Fardeleuse auto, semi-auto. Soudeuse de pot
(Operculeuse). Convoyeur à bande (2 M). Des
Cuves en (INOX 316 L) capacité 800 l vertica-
les marque «TRANSMET» avec ou sans agi-
tateur. Le tout: neuves - Tél: 0771.60.53.13 /
0662.50.56.81

J. Filles: l’école de coiffure et esthétique ELEGAN-
CE lance un stage exclusif en tissage, rajout et co-
lorimétrie par le professeur BILAL d’Alger - 16, Rue
Abderrahmane Miloud - Protin - Tél: 0793.68.82.25
/ www.ecole-elegance.com

BENI-SAF: A vendre Chalutier de pêche côtière.
Longueur: 22 m. Largeur: 5,60 m. Puissance mo-
teur: 600 CV. Année de construction: Décembre
2004 - Tél: 0775.14.44.24

Proposons pour ANSEJ et autre, Matériel pour
récupération déchets plastiques: Broyeur densifieur
micromiseur + Ligne de fabrication de gaine et tuyau
d’arrosage armé - Tél: 0770.31.71.71 - Site:
www.EREI-Algerie.TK

A vendre Chaudière à vapeur 1.000 Kg/h, Brû-
leur gaz en bon état de marche + Malaxeur bras
en Z et Boudineuse deux sorties. Le tout en bon
état de marche - Tél: 0661.98.09.22

Pharmacie cherche Vendeur (se) expérimenté
résidant Hassi Bounif ou aux alentours - Tél:
0661.31.18.03 entre midi et 20 h

Cadre comptable 25 ans d'exp. dans comptabili-
té, GRH, cherche travail à mi-temp à Oran - Tél:
0776.55.33.13

Société à SBA recrute conducteurs: pelle hydrau-
lique bulldozer et niveleuse expérience exigé rési-
dant à SBA au environs contacter: 0770.37.72.33

Oran. Grossisterie en produits pharmaceutiques
recrutons (01) aide-comptable  -Envoyer CV sur
oranpharm@yahoo.fr

J.F. médecin généraliste cherche poste au sein
d'un  organisme public ou privé à Oran  et environs
- Tél: 0778.34.22.20

Société privée à Es-Sénia recrute (01) informati-
cienne expérimentée - Envoyer CV au:
041.58.25.92

Planet Sport. Vente article sport et loisir au 13 Bd
Emir AEK à 100 m de (l'hôtel royal) recrute ven-
deuse présentable et qualifiée en plein temps .Age
(20 ans - 30 ans). Salaire intéressant. Dossier: C.V.
personnel, 1 photo - Tél: 041.29.26.51

Sté privée en emballage plastique à Oran recru-
te: 01 électromécanicien - 01 ingénieur  ou TS en
mécanique industrielle - 03 machinistes (niveau 1
AS) - Tél: 041.42.81.60

Beauty Pearl Center cherche coiffeuse (chignon
libanais et coupe) au centre-ville Oran - Contactez
le 0770.23.68.08

Vends Chalutier Polyester en activité fabriqué en
Espagne année 2002, pêche côtière. Bien équipé
- Tél:  0794.01.60.50 -0661.66.94.39

Vente 1 lot de Pièces détachées automobiles
Léger et Lourds. Ventes des Distributeurs de bois-
sons fraîches automatiques (Cannette + Bouteille
d’eau). Capacité 540 Pcs - Tél: 0770.48.54.63

A vendre Porte Engin. An. 2010. 60 T + Porte
Char. An. 2010 + Citerne à gasoil 27.000 L. An.
2010 + Citerne à gasoil 45.000 L. An 2010 + Trac-
teur Renault 310 An. 1982 - Tél: 0779.45.06.69

A vendre: Machines neuves semi-automatiques
de soufflage de bouteille de PET avec moules. Ins-
tallation et mise en marche assurées. Formation
de personnel exploitant. Pièces de rechange dis-
ponibles - Téléphone: 0669.52.36.00

I.S.F.H.T. Nouvelles inscriptions: Cuisine, Pâtis-
serie, Gât. oriental et Trad., Restauration, Récep-
tion (Guide tourist. et Opérateurs d’Agence de voya-
ges) Fernandville (face Hôpital de Pédiatrie Arrêt
Bus «Pharmacie») - Tél: 0792.23.14.89

Entreprise loue matériel de Travaux publics, Bull,
Niveleuse, Chargeur... etc. - Tél: 0773.08.17.47 -
0664.60.06.05 -0550.26.80.79

Cédons Station Cont. Tech. véhicules Lourds,
Léger. Bonne affaire près ORAN - Tél:
0550.90.06.55

A vendre pièces d'occasion: Bracelet de chaîne
CAT 330, Hyundai 290 - Galet CAT 330 -  Roue
lisse CAT 330, Hyundai 290 - Mob: 0795.36.36.14
- 0778.51.49.82

A vendre Machine pour Etiquetage et Dateur
marque Domino A200 - Tél: 0560.303.803

Vends une machine rotative pour biscuits secs
avec 2 modèles (petit et grand) état de marche,
marque Italy (LAZER) - Tél: 0555.83.00.90

A vendre Grue pneumatique PPM 1045. Année
81. En bon état de marche - Tél: 0773.69.63.18

A vendre ou location Grue mobile tout-terrain en
très bon état. Marque Pettibone 30 Multikrane - Tél:
0770.95.16.22

A vendre Tracteur routier VOLVO F10. Année 86,
moteur plombé 88 + Remorque Sonacome 82 à
benne - Tél: 0771.91.73.48

GUELMA. Vends ligne limonaderie  TB état de
marche: 2 Malaxeurs x 1000 L, Prémix 5000 l, Rin-
ceuse 60 becs, Remplisseuse 70 becs, Etiqueteu-
se, Dateur, Souffleuse 7 empr. + 3 Moules — Tél:
0552.02.91.94

Chaîne de peinture liquide + accessoires selon
factures comm. et liste de colisage jointes compre-
nant: 1 cabine pulvérisation à disque rotatif,1 four
de cuisson en "U", 1 convoyeur 2 pouces, 1 systè-
me d'entraînement du convoyeur, 1grenailleuse, 2
pistolets de projection- Tél: 0554.100.959

Chaîne de peinture liquide + accessoires selon
factures comm. et liste de colisage jointes compre-
nant: 1 cabine pulvérisation à disque rotatif,1 four
de cuisson en "U", 1 convoyeur 2 pouces, 1 systè-
me d'entraînement du convoyeur, 1grenailleuse, 2
pistolets de projection- Tél: 0554.100.959

Vend une machine de conditionnement pour bar-
quette de 125 g (beurre, fromage, confiture etc.)
peu servi + divers matériels pour conserverie sar-
dines + chaudières à vapeur 10 t/h, brûleur + ac-
cessoires - Tél: 0661.20.59.75

Liquidation matériels pour fabrication de Yaourt,
chaudière à vapeur 500 kg/h, cuiseur à vapeur 600L
agitation rapide, refroidisseur à plaques 1000 L/H
avec pompe de transfert, cuve de remplissage ISO-
THERME 600 l  agitation pente , groupe frigorifi-
que avec évaporateur 07 CV - Tél: 0776.49.10.15

Vends échafaudages métalliques fixes pour tra-
vaux de maçonnerie pour R+4 travaux intérieurs
et façades divisibles et extensibles + échafauda-
ges mobiles pour travaux de bâtiment et industriels
- Tél: 0773.43.62.07

Vends 02 chargeurs O&K L2T et L30, 02 pelles
Liebherr 902, 01 rouleau compacteur mixte 13 T,
et Case 580 K - Tél: 0771.30.87.96

Vends machine injection Zamak 90 tonnes - Tél:
0772.76.11.26

Vends 02 rectifieuses vilebrequin marque (Mil-
lion Lyon) + 01 rectifieuse vilebrequin G.M. mar-
que (Klenberger)  + 02 aléseuses bloc moteur
marque (Million Lyon) + glaceuse - Tél:
0553.17.00.22

Vends cuiseur cap 76 kg marque Stephan pour
fromage fondu + pompe à vide à eau - Tél:
0778.48.92.94

PENSÉE
A la mémoire
de mon cher
mari
BOUNOUA
BENAOUMEUR
décédé  le 10/
02/2005, parti pour un monde
meilleur que le nôtre. Je
demande à tous ceux qui t'ont
connu d'avoir une pieuse
pensée à ta mémoire.
Prions Dieu, Le Tout-Puissant ,
de t'accueillir en Son Vaste
Paradis.

Ta femme et tes enfants qui
t'aiment pour toujours.

REMERCIEMENTS
MOURAD,
DJALAL,
MOHAMED ET
NASSIMA
remercient tous
ceux qui ont
partagé de
près ou de loin
la douleur de la disparition de
Madame KHOULANI née HADJ

SLIMANE KARIMA
décédée le 26 Janvier 2010.
Très touchés par les nombreu-
ses marques de sympathie et
d'amitiés, par leur présence et
l'offrande des prières. A Dieu
nous appartenons, à Lui nous
retournons.

PENSÉE
Comme chaque
année, fidèle au
rendez-vous du
10 Février, triste
jour pour notre
famille,
 je demande à
tous les amis proches ou lointains
d'avoir une pieuse pensée à la
mémoire  de

SAHRAOUI Ahmida
qui fut un homme d'exception
et qui le restera toujours dans
nos cœurs. Je remercie les
colonnes du Quotidien qui nous
permettent d'y transcrire nos
peines et nos joies.

Rabéa , Mourad et Nawel
SAHRAOUI

DÉCÈS
Les

membres

de la famille

MESLI, ont

l'immense

douleur d'annoncer le décès

de leur père et frère

MESLI MORAD
âgé de 72 ans, survenu

le 08/02/10 au domicile

La LOFA - ORAN.

PENSÉE
Le 10-02-04

nous quittait

à jamais

notre cher et

regretté fils

DZIRI Djamel

En ce douloureux souvenir,

toute sa famille demande

à tous ceux qui l'ont connu

et côtoyé d'avoir une pieuse

pensée en sa mémoire.

PENSÉE
A la mémoire de
notre très chère
tante, sœur,
mère
Mme ABASSI
SAADIA née
OUADFEL
Déjà une année que tu nous as
quittés pour un monde meilleur en
laissant derrière toi un vide
incommensurable. Certes la vie
continue mais sans un être très
cher elle reste insignifiante. Nous
demandons à tous ceux qui t'ont
connue d'avoir une pieuse pensée
pour toi. Repose en paix très
chère tante.

DÉCÈS
Les familles
ZEROUAL,
BAÂZIZ,
RAMOUL,
BENABES,
HADOUCHE,
KHENET et
IMKOUHLA de  COLLO,  ont
l'immense  douleur de faire part du
décès de leur père et grand-père

Monsieur ZEROUAL
MESSAOUD

survenu le 30 Janvier 2010 à l'âge
de 82 ans, et demandent à tous
ceux qui l'ont connu de près ou de
loin d'avoir une pieuse pensée en
sa mémoire.
A Dieu nous appartenons et à
Dieu nous retournons.

Une entreprise nationale de télécommunication dans le domaine GSM
est à la recherche d'un ingénieur et d'un technicien ayant une expérience préalable

dans le domaine de Installation équipements BTS et des liaisons MW (de préférence
sur les équipements HUAWEI) Envoyer votre CV par: Fax au 041 29 93 73

Ou par email au nari.ben@gmail.com

CONDOLÉANCES
Le Président, les membres de la chambre régionale Ouest ainsi que
l'ensemble des commissaires-priseurs de la région Ouest présentent
leurs sincères condoléances à leur confrère Maître AGGOUN Miloud

commissaire-priseur à Sougeur, suite au décès de son frère. Ils assurent
sa famille de leur profonde compassion en cette pénible circonstance.

Puisse Dieu, Le Tout-Puissant, accorder au défunt Sa Sainte Miséricorde
et l'accueillir en Son Vaste Paradis.

REMERCIEMENTS
Les familles
BEKKARI,
ACHOUR,
MEFTAH,
BESSAÏD,
BATTATE, très
touchées par les
marques  de
sympathie et de
compassion qui leur ont été
exprimées lors du décès de leur mère,
grand-mère, sœur ACHOUR REGHIA
tiennent à remercier vivement les
familles BELHORMA, FENNI,
TASFAOUT, SEMGHOUNI, LIGUIGUI,
ALLAMI, BOUZEROUATA,
BOUZMAME, BOUZIDANI, BOUFALA
et toutes  les personnes qui ont
compati à leur douleur.
Puisse Dieu lui accorder Sa Sainte
Miséricorde et l'accueillir
en Son Vaste Paradis.

AG. Vd terrain 200 + 400 cité Jamel 02 faç., 260
+ 220 + 320 Millenium 360 + 283 + 264 + 260 +
197 + 195 + 210 Canastel, 174 Belgaïd ,200 + 180
+ 148 Bir El-Djir, 230 Bridia, 310 + 250 Tafraoui
,208 Fernandville, 250 Chtaïbou ,160 Panorama,
200 Saint-Hubert - RIAD: 0772.87.88.31 -
0550.35.29.23

A vendre lot de terrain acté, 670 m², double faça-
de, bien situé près de l'hôtel Sheraton (Rue Boua-
chria Med - Courbet) - Tél: 0773.23.47.49 /
0771.64.77.18

Vends: 265 m², 200 m² Canastel + 320 m², 360
m² 2 F., 350 m², 16 m F., 250 m² Fernandville + 400
m² 23 m F., 230 m² 2 F., 180 m² Bir El-Djir + 274 m²
14 F0., 150 m² 2 F., 160 m², 220 m² Panorama
(entre Canastel et Belgaïd) + 250 m², 500 m² Haï
El-Nakhil + 220 m² Fleurus - Ag.. Imm. Canastel -
Tél: 0770.286.071 - 0554.588.689

Vends lot de terrain 180 m², acté, Bir El-Djir.
Interm. S'abstenir - Tél: 0550.16.70.55 ou
0661.13.32.00

A vendre 1 lot de 150 m² acté double façade à
Ben Fréha Oran. Prix 18000 DA le m², en face ly-
cée et CEM de Ben Fréha - Tél: 0778.37.59.98

A vendre 2500 m² à Ben Fréha terre agricole dans
le village - Tél: 0778.37.59.98

V. Terrain 6000 m² urbanisable + livret foncier sur
grand boulevard à Tlemcen-ville. P.O: 14000 DA le
m², P.D: 18000 DA/m². Faites offre. Curieux et cour-
tiers s'abstenir - Tél: 0556.90.55.29 - 0669.26.66.26

V. Ts./ 10.000 m² clôturé sur grand boulevard
Belgaïd + 5000 m² + 9100 m² avec une habitation
+ 3400 m² + 2800 m² Belgaïd. Ag. Imm. Canastel -
Tél: 0770.286.071 - 0554.588.689

Cherche terrain industriel de 10.000 m² à 20.000
m² Chtaybo Nedjma + 20.000 m² la Zone Labiodh
Chtaybo Sidi Chahmi sur boulevard - 0770.10.25.25

Vends 18.000 m² vue sur mer Coralès corniche
Oranaise, façade sur la grande route, acté avec
livret foncier - 0661.20.08.90

Vends terrains de  200 m² "vieux" Cité Djamel, 10
mètres sur 20 mètres + 280 m² à Point du Jour
Belvédère - 0661.20.08.90

Vends terrain de 300 m² avec 03 façades en face
jardin Canastel + 4 lots terrain Bir El Djir 200 m² à
250 m² Boulevard Fernandville - 0770.66.62.29

Vends 2000 m² Zone Industrielle St Pierre Mis-
serghine + 16000 m² clôturé zone Kerma acté, côté
usine du marbre - Tél: 0661.20.08.90

Loue terrain 5000 m² clôturé à la zone industriel-
le Oued Tlélat (Arbal) à l'entrée de la ville d'Oran
sur l'autoroute Est - Ouest - Tél: 0770.44.58.08

Vends 18.000 m² vue sur mer Coralès corniche
Oranaise, façade sur la grande route, acté avec
livret foncier - 0661.20.08.90

Ouréah (Mostaganem ). Vds lot de terrain,
bâti , acté, livret foncier, 2 faç., attenant res-
taurant Le Dauphin, limité par l'autoroute, face
route menant plage plein Z.E.T. Visite et pro-
position - Tél: 0771.24.18.17

Vds, environs d'Oran, site indust. 6.500 m²,
clôturé et sécurisé: 5 ha charpente métal. gde
sup. post./transfo. 630 KVA + Gr. élect. 200
KVA, eau H24 + terrain nu 1.000 m², 1 villa +
jardin 1.000 m² + Habit. 400 m², Gdes entrées
privées pour poids lourds. Actés. Cur. s'abst -
Tél: 0770.32.10.70 - 0770.98.24.43

Magasin à louer superficie 115 m², Ave Max Mar-
chand - Gambetta - Oran - Tél: 0771.89.26.17

Vends local 50 m² G. Bd Amir Abdelkader. Vends
local 70 m² Boulevard Maâta. Vends local 50 m², 2
F. Choupot. Vends usine 13000 m², 3000 m² cou-
vert zone Chetaybo. Vends usine 7000 m², 5000
m² couvert Senia - Tél: 0770.59.60.25 /
041.58.83.04 - AG. ASSALA

Vends ou loue magasin 220 m² double façade
10, Rue de Lourmel situé à quarante mètres de la
Rue Larbi Ben M’hidi, vitrine, sanitaires, étagères,
comptoir - Contact N° Tél: 0771.25.20.68

Loue local 80 m² angle Rue de Mostaganem et
de Tenira (ORAN). Conviendrait Agence de voya-
ges ou Représentation commerciale ou autre -
Contact Tél: 0770.26.30.06

Loue local de 55m², rue Hamou Boutlélis, très
bien situé. Tél.: 0557.02.28.58

A louer local Hassi Ameur Zone Industrielle ORAN,
2.000 m² dont 1.000 m² couverts, administration 2
niveaux, alimentation électrique, poste KVA, dis-
ponibilité immédiate - Contact Tél: 0771.25.20.68

Loue trois (3) locaux mitoyens Résidence Poma-
ria TLEMCEN - Tél. Contact 0770.26.30.03

A vendre local rue Bruix - Oran N° 20, 3.600 m²,
3.000 m² couvert, 600 m² vide centre-ville Oran - A
vendre 7 Turbines à dragée 170 Kg  et Chaîne com-
plète de Chocolat et diverses Machines de bon-
bons - Tél: 0770.33.56.25

Vends ou loue local en R+1, 220 m², à usage
commercial ou bureaux. Toutes commodités. Bien
aménagé a front de mer - Tél: 0770.67.04.30 /
0770.60.20.02

Loue local de 50 m². Convient pour Salon de coif-
fure et esthétique (Dames) - Loue local de 100 m²
avec 2 bureaux et loue local de 30 m² convient
pour Cyber ou KMS et Bureau à Point du Jour -
ORAN - Tél: 0770.35.36.29

MOSTAGANEM. Loue local commercial 450
m² hauteur 4 m, situé sur axe routier impor-
tant (Autoroute Mosta - Relizane - Alger). Con-
viendrait Showroom, Superette ou autres com-
merce - Tél: 0552.93.24.31

A louer magasin 38 m² avec arrière-boutique, bien
aménagé, convient toute activité commerciale, si-
tué à St-Hubert. Oran - Contacter: 0797.48.39.84

Local à vendre R+1. Bien situé dans une grande
avenue - Sidi Chahmi - ORAN entre CASORAN la
Verte et les Pompiers - Tél: 0771.26.54.78 - Oran

Aïn Témouchent: Vends ou loue grand local 600
m² situé centre-ville - Tél: 0661.22.75.19

Loue restaurant 300 m² classé équipe centre-vil-
le d’Oran + Local 300 m² Bd la Soummam + Local
160 m² + 300 m² R. Khemisti + local 200 m² + 50
m² Larbi Ben M’hidi + local 40 m² Bd AEK /  AG.
BENSAÏD: 041.29.26.03 / 0661.20.31.86 / 04, R.
Khemisti - Oran / www.immobilierbensaid.com

A louer 2 locaux 45 m² + 25 m² centre-ville Aïn
Témouchent . Endroit commercial   - 0794.30.56.67

A.V.. local à Oran. S.: 300 m² Couverture char-
pente métallique. Possibilité de construire. 4 rue
Bendahmane Saada - Eckhmühl - Tél:
0774.74.07.76 - Curieux s'abstenir

Vends: local commercial sup. 18,25 m² situé à la
Rue Benibonel  n° 09 St-Pierre Oran avec Acte
notarié et libre de suite. Prix demandé:  150 mil-
lions négociable - Contacter le propriétaire au N°
Tél: 0550.05.91.62 ou 0699.99.11.61

A vendre local commercial superficie 45 m², Ave-
nue St-Eugène - Oran - Tél: 0771.38.10.92

Restaurant Barbarossa sis au 39 rue Mohamed
Khemisti  cherche personnels qualifiés cuisinier, ser-
veuse - Se présenter à l'adresse sus-indiquée

A louer boulangerie (matériel + local + vitrine (très
bon état), situé au Bd Millenium, derrière Bt Ecobat
- Contacter: 0557.03.62.44

Vends Parking auto capacité 120 voitures, su-
perficie 1.900 m² centre-ville Oran - Tél:
0558.50.38.55

Loue garage (deux façades) superficie 640 m².15,
rue de la Paix - Oran - Contacter 0661.23.49.00

A louer local de 240 m² situé Zirout Youcef USTO
avec 2 façades haut plafond sanitaire, 3 portail -
Contacter Tél: 0773.71.49.03

Loue local 150 m² H. 4 mètres, double façade,
pour dépôt Fernand-ville - Tél: 0772.45.68.23 - Mr
Mansour

Location local usage bureaux RDC en plein cen-
tre-ville côté Front de Mer de 190 m² + vends local
de 200 m² côté Avenue Loubet - 0661.20.08.90

Vends usine de 4.000 m² couvert 2.000 m² à la
Zone Industrielle Aîn El Bya la route d'Arzew +
5.000 m² couvert 2.200 m² zone d'Es-Sénia
Zone 1 - 0661.20.08.90

A louer 3 magasins sur boulevard de l'INESM, 40
m² + 22 m² + le dernier 22 m² avec activité possibi-
lité Taxiphone - 0661.27.69.36

Loue 1 boulangerie pâtisserie 2 façades, 200 m²,
située sur la grande avenue de SIG - 1 pâtisserie à
Maraval en face 15ème Arrondissement - Tél:
0698.27.72.46 - 0776.45.19.03

Location des dépôts 15.000 m² couvert 4.500 m²
zone Sénia + 5.000 m² couvert 2.700 m² zone Sé-
nia + 2.200 m² couvert 1.350 m² zone Sénia + 3.000
m² couvert, 1.200 m² Z.I. Messerghine + 3.000 m²
couvert 1.800 m² côté Phoenix + 3.000 m² couvert
1.900 m² côté Bir El Djir + 6.000 m² couvert 5.000
m² Sénia zone - Tél: 0661.20.08.90

Vds Mostaganem-ville: local de 1.813 m² acté,
composé de 4 magasins sur faç., 2 hangars, ma-
gasin, bureau, puits d'eau portable, maisonnette, 2
carcasses d'Apparts. Idéal pour toute activité com-
merciale ou industrielle. Libre de suite - Tél:
0770.27.91.76



COMMUNICATION
Le Quotidien d'Oran
Mercredi 10 février 201026

République Algérienne Démocratique et Populaire
Office de Promotion et de Gestion Immobilière d'Oran

08 Place Boudali Hasni Sidi El Houari - Oran
Tél: 39.39.33/39  Fax: 39.39.39   TELEX: 22.907

AVIS D'ATTRIBUTION
PROVISOIRE DE MARCHE RELATIF

A LA CONSULTATION
PROJET 32/120 LOGEMENTS A MERS EL KEBIR (RAR - TCE)

En application de l'article 43 du Décret présidentiel N° 02-250 du 24/07/2002,

modifié et complété, portant réglementation des marchés publics, il est porté à la

connaissance de l'ensemble des soumissionnaires ayant participé à la consulta-

tion, relative à la réalisation du projet 32/120 logements à Mers El Kébir (RAR -

TCE), qu'à l'issue du jugement des offres, le marché est attribué provisoirement

à l'entreprise suivante:

Projet Entreprises Montant de Délai          Note Observations
l'offre DA/TTC      offre

     technique

Programme BELBIA AEK 61.760.082.42 10 mois      74 pts Offre jugée
5000 logts acceptable
32/120 logts
à Mers El Kébir

Tout soumissionnaire, qui conteste ce choix, peut introduire un recours auprès de

la commission des marchés publics de la wilaya d'Oran, dans les dix (10 jours qui

suivent, à compter de la première publication du présent avis dans les quotidiens

nationaux, ceci en application de l'article 101 du décret présidentiel N° 02/250 du

24/07/2002, modifié et complété, portant réglementation des marchés publics.

ANEP N° 796402   -   10/02/2010

SOCIETE SORFERT -SPA ALGERIE
13, Bd de l'industrie, rue de l'indépendance - Oran

Avis d'appel d'offres national
La société SORFERT SPA Algérie, pour ses besoins de transport

d'urée en vrac depuis son site de production vers le port d'Arzew,

lance un appel d'offres national pour une location de camions

conteneurs de 30 tonnes de capacité.

Les entreprises intéressées par cet avis peuvent retirer le cahier

des charges au niveau de la direction technique de SORFERT.

La date limite du dépôt des offres technico-commerciales est

fixée au 10 mars 2010.

SARL METAUX AURES
IMPORT / EXPORT

Informe son aimable clientèle, entreprises publiques,
entreprises privées, commerçants et charpentiers la

disponibilité des produits suivants:
IPE, UPN, HEA, HEB, CORNIERE, FER PLAT, FER ROND,

FER CARRE, TOLE LAC et FORTE...
Pour toute information contactez-nous sur les numéros

suivants : Tél: 033.92.16.46 / 033.92.16.48 Fax: 033.92.17.48
/ 033.92.15.65

GSM: 0661.34.09.62 / 0555.87.19.82 / 0555.04.02.55
Adresse: Zone industrielle BP N°149 Kechida Batna

E-Mail: metaures2000@yahoo.fr

CABELEQ
Société de Gestion des participations "Cableries & équipements

électriques"

ENTREPRISE ELECTRIFICATION D'ALGERIE
AL ELEC/S.P.A

Au capital social de 1.457.880.000 DA

Avis d'Appel d'Offres à la concurrence national
N° 01/DEP/2010

L'Entreprise Electrification d'Algérie "AL ELEC" lance un avis d'appel d'offres national pour :
" La mise en place du système comptable financier (SCF)

Les bureaux d'études et cabinets d'expertises justifiant des références requises et des moyens
à la mesure de la mission sont invités à retirer le cahier des charges auprès de:

" Entreprise/Electrification d'Algérie "-AL ELEC-/SPA"
Département administration générale

12, Bd Nécira Nounou - Belouizdad - Alger -
Tél: 021.65.47.95 à 99 / Fax N° 021.65.87.69 / 021.65.50.86

Contre paiement de trois mille dinars (3.000 DA) représentant les frais de la documentation, à
régler par chèque ou virement sur compte BEA - Agence Hassiba Ben Bouali N° 002 000 38
38 038 61 271 45. La date limite de dépôt des offres est fixée à 15 jours à compter de la
première date de parution du présent avis.
Les soumissionnaires resteront engagés par leurs offres pendant (45) quarante-cinq jours à
compter de la date limite de dépôt des offres.

ANEP N° 841280   -    10/02/2010

PENSÉE
A la mémoire de notre chère et regrettée

Mme MESSAADI Hadja Ghalia née KHELLADI
Les être chers ne meurent que lorsqu'on les oublie.

Cela fait une (01) année déjà que tu es partie sans nous dire
au revoir. Ton étoile s'est éteinte le 14 février 2009 et tu nous as

quittés pour un monde meilleur. La douleur a été profonde et le vide
ressenti est immense. Tu as été pour nous une mère modèle,
une sœur fidèle, une amie exemplaire, le vide que tu as laissé

est irremplaçable au sein de la famille
Ton époux, tes filles, tes fils, tes petits-enfants, tes beaux-parents,

demandent à tous ceux et celles qui t'ont connue, côtoyée
et appréciée d'avoir une pieuse pensée et de réciter

la "Fatiha" à ta mémoire
Puisse Dieu t'accorder Sa Sainte Miséricorde et t'accueillir

en Son Vaste  Jardin.
A Dieu nous appartenons à Lui nous retournons.
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Kamel Mohamed

Le gardien de but de l’équipe na-
tionale Fawzi Chaouchi et le dé
 fenseur Nadir Belhadj ne de-

vraient pas être sélectionnés pour le
prochain match de l’équipe nationa-
le contre la Serbie, le 3 mars prochain
à Alger, indique-t-on du côté du staff
technique. Les deux joueurs ont été
expulsés lors du match de la demi-
finale de la CAN 2010 en Angola face
à l’Egypte. Ainsi on considère que les
deux joueurs avaient pénalisé leur
équipe et de ce fait, ils ne de-
vraient pas être convoqués. Mais
du côté du staff technique, on lais-

Equipe nationale

Chaouchi et Belhadj
non convoqués face à la Serbie

se entendre que du fait de leur
suspension, ils ne seront pas sélection-
nés. Cela dit, cette éviction, qui s’ap-
parente à une mesure disciplinaire,
sera levée dès les prochains stages car
on considère que les deux joueurs ont
grandement participé à la qualifica-
tion de l’équipe nationale au Mondial
2010. Sur un autre registre, le staff
technique doit arrêter la liste définiti-
ve des joueurs ce week-end.
    Le cas de Mehdi Lacen de Santan-
der (Espagne) devrait être tranché
dans la mesure où beaucoup a été dit
à son sujet. Saâdane est dans l’atten-
te d’une réponse de ce joueur, lequel
est toujours hésitant à l’idée de rejoin-

dre l’équipe nationale, explique-t-on.
Pour rappel, sa venue en sélection
avant la CAN avait  provoqué une
levée de boucliers.
   L’entraîneur national Rabah Saâda-
ne s’était dit affecté par tout ce qui a
été dit au sujet de Lacen, ce qui ex-
plique les appréhensions du joueur.
   On indique que la balle est dans le
camp de Lacen dont la venue en sé-
lection est, faut-il le rappeler, forte-
ment souhaitée par Saâdane et les
responsables de la FAF. Pour ce qui
est de Rafik Djebbour qui était écar-
té, il devrait effectuer son retour
d’autant plus qu’il a repris la compé-
tition avec son club, l’AEK Athènes.

Le défenseur international algérien
 des Glasgow Rangers  Madjid

Bougherra est sur les tablettes de deux
clubs espagnols, le FC Barcelone  et
le FC Séville, a rapporté hier le jour-
nal écossais Daily Record.  Le meilleur
joueur arabe  2009, selon la revue li-
banaise El Hadath Erriyadhi,  intéres-
se l’entraîneur du Barca Pep Guardio-
la après son excellente prestation  lors
de la Coupe d’Afrique des nations
CAN-2010 en Angola.
    Le technicien espagnol avait dépê-
ché lors de la Coupe d’Afrique 2010
des recruteurs en Angola pour super-
viser des joueurs africains susceptibles
de rejoindre Barcelone en juin pro-
chain. Parmi les noms cochés par les
techniciens du club catalan, figure Ma-

La sélection algérienne de han-
 dball (messieurs) prendra part

au 19e Championnat d’Afrique
des nations (11- 21 fév.) en Egyp-
te avec l’objectif  de décrocher une
des trois places au podium, syno-
nyme de qualification au Mondial
2011 en Suède. «Notre ambition
est d’obtenir notre billet qualifica-
tif pour le Mondial 2011, c’est
pourquoi nous visons le podium
lors de ce 19e CAN», a affirmé à
l’APS le sélectionneur national
Salah Bouchekriou, ajoutant que
«cela ne veut nullement dire que
nous allons nous contenter de dis-
puter les  demi-finales, nous ferons
le maximum pour atteindre la fi-
nale». Les différents stages effec-
tués par le sept algérien, aussi bien
en Algérie qu’à l’étranger, ont été
bénéfiques. Le coach national
s’est réjoui de la concrétisation à
100% du programme de prépa-
ration. «Nous avons livré plusieurs
matches amicaux, comme nous
l’avions prévu, a-t-il dit, seulement
nous n’avons pas pu disposer to-
talement de certains joueurs pro-
fessionnels lors de ces regroupe-
ments, mis à part dans les deux
derniers stages où la totalité de l’ef-
fectif était présent».
  L’entraîneur algérien s’est en
outre déclaré satisfait de la presta-
tion de ses joueurs lors des mat-
ches-tests, notamment face au Ja-
pon, la Corée du Sud et le Ga-
bon. «Nous avons affronté des
équipes de première et seconde
divisions françaises et joué à deux
reprises face à la Corée, 10e mon-
dial, le Japon, une des meilleures
équipes en Asie, et le Gabon.»,
a-t-il indiqué. Le sept algérien
a réalisé une victoire et une
défaite face à la Corée, deux
succès face à la formation nip-
pone et battu plus largement en-
core la sélection gabonaise.
  Evoquant le choix de la France
comme lieu de déroulement du
stage de  l’équipe algérienne, Bou-
chekriou a expliqué que cela est
motivé par le fait que «la majorité
des joueurs algériens évoluent
dans les championnats de France
(Div.I et II) d’où la possibilité de
les regrouper tout en étant égale-
ment à la disposition de leurs
clubs». L’effectif de la sélection al-
gérienne a bénéficié de l’incorpo-
ration de plusieurs jeunes joueurs,
à l’image de Berkous qui jouait en
espoirs et qui a pris part à certains
matches de l’équipe algérienne en
Coupe du monde, outre Salah
Chikh et Lamine Sahli qui vont
faire leur baptême du feu aux cô-
tés des joueurs chevronnés. En
revanche, la sélection algérienne

Handball - CAN 2010
Le sept algérien vise

une place sur le podium
sera privée des services de Belka-
cem Filah que le coach considère
comme un des piliers de l’équipe.
«Nous aurions aimé bénéficier de
l’apport de Filah qui est malheu-
reusement blessé. Toutefois, nous
pouvons pallier son absence, car
nous avons une équipe dont la
force repose sur le collectif».
  Les coéquipiers de Labane abor-
deront la compétition avec déter-
mination, tout en respectant leurs
adversaires (Côte d’Ivoire, Congo,
Maroc...) afin de passer au second
tour. Le coach national ne dispo-
se pas beaucoup d’informations
sur les adversaires de l’Algérie,
mais compte s’informer beaucoup
plus auprès des joueurs du GS
Pétrolier qui ont affronté ces
joueurs lors des compétitions afri-
caines des clubs.
   Les hommes de Bouchekriou
pourraient affronter au deuxième
tour l’Egypte, pays hôte, dans une
conjoncture particulière suite à la
tension ayant suivi le match ayant
opposé en novembre dernier les
deux pays pour la qualification en
Coupe du monde de football.
  «Tout est possible en compétition.
Nous ferons le maximum pour
réaliser un résultat positif. Si nous
perdons, nous accepterons le ver-
dict et si nous gagnons, l’Egypte
doit l’accepter avec fair-play, com-
me nous l’avions été en l’an 2000
lorsque les Egyptiens ont été sa-
crés champions d’Afrique à nos
dépens à la salle Harcha d’Alger.
Nous avions été fair-play. La balle
est maintenant dans leur camp».
L’entraîneur national a souligné
dans ce contexte que «nos joueurs
seront les ambassadeurs de l’Al-
gérie et donneront une bonne
image du pays. Ils doivent éviter
la pression afin de donner le
meilleur d’eux-mêmes».
  Concernant les conditions du
séjour de la sélection algérienne,
notamment le volet sécuritaire, la
Fédération algérienne a reçu des
garanties de la Confédération afri-
caine de handball pour la sécurité des
joueurs algériens et éviter les inci-
dents qui ont visé les footballeurs
algériens au Caire, à la veille du
match du 14  novembre dernier.

Liste des 16 Algériens:
Gardiens: Abdelmalek Slahdji,
Hicham Fligha et Samir
Kerbouche
Joueurs de champ: Hicham
Boudrali, Omar Chahbour, Riad
Chabour, Messaoud Layadi,  Saïd
Hadef, Amine Sahli, Messaoud
Berkous, Chikh Salah, Abderra-
him Berriah, Abderrazak Ham-
mad, Tahar Labane, Saci Boultif
et Rabah Soudani.

Chergui Abdelghani

Complètement délaissés par les
responsables du club qui n’ont

d’yeux que pour l’équipe seniors, les
jeunes catégories de l’IRB Maghnia
ont entamé une grève depuis le dé-
but de cette semaine afin de mani-
fester leur mécontentement à l’égard
des dirigeants ou du moins ce qu’il
en reste, car la majorité ont quitté le
navire pour des raisons obscures.
Aucune attention n’est accordée à
ces jeunes qui n’ont même pas droit
à un équipement adéquat.
   «Et pourtant l’argent ne manque
pas, on a ras le bol de voir des
joueurs seniors amasser des millions
chaque saison et payés rubis sur
ongles alors qu’un junior, cadet ou
minime ne mérite même pas un sur-
vêtement et l’on dit que l’IRBM est une
école. Certes, la pâte existe, mais il faut
mettre les moyens pour la modeler.

IRB Maghnia
Les jeunes

catégories délaissées
C’est aberrant d’arriver à cette situa-
tion », nous dira l’un des entraîneurs
des catégories jeunes. L’IRBM vit une
situation catastrophique sur le plan
de la gestion car, depuis le début de
l’exercice 2009-2010, les caisses du club
ont été renflouées par une manne fi-
nancière qui avoisine le milliard et 500
millions de centimes toutes subven-
tions confondues pour une peu re-
luisante septième place au classement
général et des catégories jeunes com-
plètement délaissées. Il y a aussi lieu de
signaler la performance de l’équipe de
handball qui s’apprête à entamer le
play off pour l’accession en division
une et dont le président se plaint du
manque d’attention de la part des
responsables du club et qui a, à
maintes reprises, brandi la menace
du forfait. L’APC, principal bailleur
de fonds de l’association, doit inter-
venir et au plus vite afin de mettre
fin à cette anarchie.

Le coach Samir Houhou quitte la
barre technique de l’US Biskra.

Après seulement quelques semaines
de travail aux côtés de Souici,
Samir vient de jeter l’éponge, alors
que son bilan n’était pourtant pas
négatif, une victoire face à l’OMA sui-
vie d’un nul face à la coriace équipe
du CR Témouchent. Mais les
vieux réflexes sont toujours là pour
exercer une pression sur l’entraîneur
afin qu’il démissionne. A quand une
prise de conscience pour instaurer une
stabilité. Le président Mekihal surpris par
cette démission de Houhou a chargé
Yahia Souici de diriger le club qui doit
se déplacer à Kouba ce vendredi en
attendant de voir plus clair.       H. L.

Tilmatine Med

La section gymnastique de l’IRBO-
Sud compte dans ses rangs deux

athlètes, en l’occurrence Ayad Mama
et Salem Lahna, à l’avenir promet-
teur. Malgré son jeune âge, Ayad
Mama, qui a réussi à décrocher deux
médailles de  bronze lors des derniers
championnats nationaux, est dans
l’antichambre de l’équipe nationale,
alors que  Salem Lahna se trouve au-
devant de la scène depuis 2007. Mé-
daillée d’or aux championnats d’Al-
gérie en 2008, elle intégra les rangs

US Biskra
Houhou 

jette l’éponge
Gymnastique - IRBO-Sud

Salem Lahna, une valeur sûre
de la discipline

de l’équipe nationale qui prit part en
janvier  2009 aux championnats
d’Afrique au Caire . Cette athlète de
13 ans se révéla lors des champion-
nats d’Algérie à Alger avec à la clé
quatre médailles d’or. En prévision
des championnats d’Afrique prévus
en Namibie du 27 février au 4 mars
2010, Salem Lahna sera en regrou-
pement avec l’équipe nationale  du
10 au 27 février 2010 à Marseille.
Selon son entraîneur, Benothmane
Soreya, Salem Lahna est en mesure
de décrocher une médaille en spécia-
lité poutre et saut.

Madjid Bougherra dans le viseur
du FC Barcelone et du FC Séville

djid  Bougherra qui avait été choisi par
la CAF dans l’équipe type de la CAN-
2010. Le patron du FC Barcelone a
également discuté avec ses deux
joueurs africains, l’Ivoirien Yaya Tou-
ré et le Malien Seidou Keita, pour con-
naître leur  point de vue sur les quali-
tés du joueur algérien, révèle le jour-
nal. Outre le FC Barcelone, un autre
club espagnol, le FC Séville de Frede-
rick  Kanouté, est intéressé par les ser-
vices de Bougherra. Agé de 27 ans,
Bougherra avait rejoint les champions
d’Ecosse il y a  deux ans en prove-
nance de Charlton pour 2,5 millions
de livres. Son éventuel transfert pour
l’un des deux clubs espagnols sera
négocié sur la base de 5 millions de
livres, estime Daily Record.



COMMUNICATION

REPULIQUE ALGERIENNE DEMOCRATIQUE ET POPULAIRE
Ministère de la Justice
Direction Générale de l'Administration
Pénitentiaire et de la Réinsertion
Etablissement de Rééducation
et de Réadaptation Chlef

Avis d'attribution provisoire
de marché

 Conformément aux disposition de l'article 43 alinéa 2 du décret présidentiel n° 02-250 du
24/07/2002, portant réglementation des marchés publics modifié et complété, l'établisse-
ment de rééducation et de réadaptation - Chlef -, informe l'ensemble des soumissionnai-
res ayant répondu à l'appel d'offres national ouvert 2009 portant fourniture de l'établisse-
ment en (nombre de lots):
- Lot N° 01: Alimentation générale
- Lot N° 02: Fruits et légumes
- Lot N° 03: Poulets, viandes rouges fraîches ovine, bovine et viande bovine congelée
- Lot N° 04: Farine panifiable

Publié dans les quotidiens:                                 et Le Quotidien d'Oran, et le BOMOP, qu'à
l'issue de l'évaluation des offres, les marchés sont attribués provisoirement aux entrepri-
ses qui paraître en détail dans le tableau ci-dessous:

Entreprise Lot    Note Montant de l'Offre Montant de l'Offre
Technique DA/TTC/Qtés min DA/TTC/Qtés max

HAFFANE Ben Lot      72 38.182.003,20 44.660.457,60
Armas Houari N° 01

DADI Djamel Lot      74 17.177.100,00 23.743.808,00
N° 02

DADI Djamel Lot      54 28.520.184,00 34.709.700,00
N° 03

ARBAOUI Lot      76 8.424.000,00 9.477.000,00
Mohamed N° 04

Le choix de l'entreprise est motivé par l'offre financière moins-disante.
Tout soumissionnaire contestant ce choix, peut introduire un recours auprès de la commis-
sion ministérielle des marchés du Ministère de la Justice (DGFMI du Ministère de la Jus-
tice, sise au 23 Rue Taleb Abderrahmane - Bab El Oued - Alger), dans un délai de dix jours
à compter de la 1ère parution du présent avis dans la presse nationale.

DIRECTION DE L'ETABLISSEMENT

ANEP N° 796361    -   10/02/2010

DIRECTION DU RESEAU ORAN EST

AVIS D'APPEL D'OFFRES A LA CONCURRENCE
NATIONALE N° 01/10/DR ORAN EST

La Caisse Nationale d'Epargne et de Prévoyance - Banque, Direction du Réseau
Oran -Est, lance un avis d'appel d'offres ouvert  à la concurrence nationale con-
cernant les travaux de construction d'une agence à Mohammadia (Wilaya de
Mascara) pour les lots:
*Revêtement sol et mur, peinture, menuiserie métallique.
*Etanchéité, plomberie, électricité.
*Menuiserie aluminium.
*Faux plafond, revêtement en alucobond, rampe d'escalier.
*Climatisation.
*Réseau informatique, téléphonie, électricité ondulé.
*Rideau anti-vandalisme et porte automatique.

Les entreprises spécialisées intéressées par le présent avis peuvent retirer le
cahier des charges auprès de la CNEP-Banque  Réseau Oran Est (à côté du
siège de l'APC) contre le paiement en espèces de la somme de deux mille dinars
(2.000 DA) auprès du:

Secrétariat Permanent du Comité d'Ouverture des Plis
et d'Evaluation des Offres.

CNEP-Banque Direction du Réseau Oran Est "700"
Cité des 56 logements à Haï-Edhaya "ex-Petit Lac" Oran

Les offres doivent être établies et présentées conformément aux dispositions
contenues dans le cahier des charges.
La date limite de dépôt des offres est fixée à vingt (20) jours, à partir de la pre-
mière parution du présent avis.

Les soumissionnaires resteront engagés par leurs offres pour une durée de 120
jours à compter de la date limite de dépôt des offres.

La séance publique d'ouverture des plis aura lieu le lendemain de la clôture des
dépôts des offres au niveau de la Direction du Réseau Oran Est.
Les soumissionnaires sont invités y assister.

ANEP N° 796090    -    10/02/2010

OFFIC PUBLIC - Maître: MOSTEFA HANCHOUR Mostefa
Commissaire-priseur près le tribunal de Mostaganem

B.T 18(B) N° 202 CIA Mostaganem - Tél: (045) 30.82.21

AVIS DE VENTE AUX ENCHERES PUBLIQUES
Le commissaire-priseur porte à la connaissance du public, qu'il sera procédé à la vente aux Enchères
Publiques Verbales avec Admission des Soumissions Cachetées du matériel stationné: A DOCKS DE
L'OUEST DE MOSTAGANEM le: 23 FEVRIER 2010 à 10 h 00 - Mostaganem.

N° Ordre Désignation du lot Année N° de Série Observation

01 Compacteur sur pneus Hatra 1980 812d20422 En marche
02 Poclain Caterpillar 325-BL 1999 6DN00929 /
03 Fraiseuse Bettelli sur pneus 1990 388940246 /
04 Chargeur 980C Caterpillar 1989 63X06231 /
05 Poclain Caterpillar M.318 sur pneus 1996 8AL00225 /
06 Finicher sur chenilles 1987 Dynapac 865219 /
07 Niveleuse Komatsu G 60A3 1985 1025 /
08 Finicher sur chenilles Dynapac 1991 865342 /
09 Camion Sonacome C260 à Benne 1981 Jf 108 /
10 Camion Sonacome à Benne 1983 Jf 2174 /
11 Compacteur SAKAI SW 70 1982 30146 /
12 Compresseur à air 170 /
13 Chargeur 2320 ENMTP 1996 282200877333 /
14 Rétrochargeur Caterpillar 2003 /

CONDITIONS DE VENTE: - Conditions de vente habituelles. Pour toute autre informatique, s'adresser au
Bureau du commissaire-priseur.

Le commissaire-priseur

LA SOCIETE DE TREFILAGE - TIARET -

R E C R U T E

* Un (01) Chef de Département Commercial
CONDITIONS:

- Diplôme universitaire dans la filière
- Expérience de 05 années au minimum
- Maîtrise de l'outil informatique
- Etre dynamique
- Avoir le contact facile
- Permis de conduire exigé
- Résidant de préférence dan la wilaya de Tiaret

Envoyer lettre de candidature + CV + photo à l'adresse suivante:

SOTREFIT,  BP 264 - CODE POTAL = 14000
    ZONE INDUSTRIELLE ZAAROURA

TIARET

SOTREFIT
SPA

Vends villa luxueuse
610 m²,

R+1, double façade, côté
Sheraton rdc: 1 gd salon

français, 1 g.salon marocain,
1 g.cuisine américaine + corni
repas, 1 hammam turc, salle
d’eau, g.jardin, véranda, baie

vitrée, arbres fruitiers, fontaine
jets d’eau, garage pour 3 voitures

1er ét: 5 grandes chambres,
2 salles de bain (jacuzzi),

chauffage central, bâche d’eau -
Tél: 0770.68.97.68,
Curieux s’abstenir.

Une Société de Publicité
et Communication

R e c r u t e

des agents commerciaux,

salaire motivant, expérience

souhaitée, envoyer CV

+ photo par e-mail au :

recrutement331@gmail.com

Le Quotidien d'Oran
Mercredi 10 février 201028

FORMATION SUR LE  NOUVEAU
SYSTEME COMPTABLE ET FINANCIER

Dans le cadre de la mise en application du
nouveau système comptable et financier

(NSCF), plusieurs sessions de formation seront
organisées à GHAZAOUET-13400

Cette formation s'adresse aux professionnels de
la comptabilité et de la gestion. Elle sera
organisée par Moussa ZEBBAR, Expert

Comptable et Commissaire aux comptes.
Le nombre de places étant limité, veuillez

contacter dès à présent le 05.54.21.44.30, pour
toute réservation ou complément d'information.

Vente de matériel
de transformation plastique

en état de marche:
- 02 Extrudeuses de 75 à double vis.
- 01 Extrudeuse de 95 à  double vis.
- 01 Turbo Mélangeur de 250 kg.
- 01 Broyeur de 35 CV.
- 01 Clarck

Contacter le n°: 0661.20.55.63

Société de Travaux Publics
R e c r u t e

un Ingénieur en travaux publics
ou génie civil, ou Topographe apte

au déplacement , expérience
exigée 3 ans minimum.

Envoyez vos CV par mail :
sarl-sake@hotmail.com
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Boire deux boissons sucrées
par semaine augmente les ris-
ques de développer un can-

cer du pancréas, vraisemblablement
en raison du sucre, selon une étude
publiée lundi dans la revue de
l’association américaine de lutte
contre le cancer.
  A la différence des précédents tra-
vaux sur le sujet, qui se penchaient
sur les Européens ou les Américains,
cette recherche portait sur des Asia-
tiques, en l’occurrence quelque
60.000 personnes vivant à Singa-
pour.  L’intérêt des scientifiques était
motivé par le fait que, selon eux, le
mode de vie des habitants du con-
tinent asiatique s’occidentalise de
plus en plus. Les participants à l’étu-
de qui buvaient au moins deux so-
das par semaine étaient majoritai-
rement des jeunes hommes peu
spor tifs, fumeurs, consommant
de l’alcool et au régime alimentaire
très riche en calories.

Une part étonnamment élevée de
la population gabonaise serait im-

munisée contre le virus Ebola, proba-
blement après avoir consommé des
fruits contaminés par de la salive de
chauves-souris, selon des chercheurs
de l’Institut de recherche pour le dé-
veloppement (IRD).
   Leur étude sur plus de 4.000 prélè-
vements sanguins, publiée mardi
dans la revue américaine PLoS ONE,
apporte un éclairage nouveau sur la
circulation d’Ebola dans la nature et
sur sa dangerosité pour l’homme, qui
pourrait s’avérer moindre que prévu.
15,3% des habitants testés possèdent
en effet des anticorps contre ce virus,
sans apparemment jamais avoir eu de
fièvre hémorragique ou d’autres
symptômes (diarrhées sévères, vomis-
sements..), ont constaté Eric Leroy,

Le camion de pompier étince-
 lant garé au milieu de Cen-

tralia ne servira sans doute ja-
mais. Car le feu qui ravage cette
ville de Pennsylvanie, dans l’est
des Etats-Unis, est souterrain et
seul le temps - sans doute un siè-
cle ou deux- parviendra à l’étein-
dre. Tel est l’étrange destin de ce
bourg à quatre heures de route
de New York, qu’un feu de char-
bon qui s’est déclaré voilà 50 ans
en sous-sol a transformé en ville
fantôme. Sur une population
d’environ 1.000 habitants, moins
d’une douzaine de personnes
sont encore là, résistant farouche-
ment aux ordres du gouverne-
ment d’évacuer les lieux. Jalon-
nant des rues aux noms de fruits
(Plum street, Apple ou Grappe),
subsistent des panneaux défraî-
chis, lampadaires et lignes télé-
phoniques, ainsi que quatre ci-
metières, mais il n’y a presque
plus de maisons. Le feu, qui con-
tinue de se consumer en rongeant
les strates de charbon de cette
région longtemps minière, n’est
pas visible mais on le sent.
   De la fumée s’échappe du sol
craquelé et brûlant de la route 61,
aujourd’hui impraticable et cou-
verte de graffitis, complétant ce
tableau de fin du monde.
  Les visiteurs, en particulier les
journalistes, ne sont pas les bien-
venus. «Ma mère me tuerait si elle
me voyait vous parler», lance un
homme depuis le seuil de sa mai-
son. Une légende raconte qu’au
XIXe siècle un prêtre catholique
aurait maudit Centralia en décla-
rant: «Un jour cette ville sera ef-
facée de la surface de la Terre».
La vérité est plus terre à terre: en
mai 1962, un amas d’ordures
brûlantes est entré en contact
avec la couche de charbon qui se
trouve dans le sous-sol de la vil-
le. Plusieurs opérations ont été

Conrad Murray, le dernier méde-
 cin de Michael Jackson, décédé

le 25 juin dernier, a été inculpé lundi
d’homicide involontaire pour la mort
du «roi de la pop», a annoncé le bu-
reau du procureur de Los Angeles.
  Dans un communiqué, le bureau du
procureur déclare que Conrad Mur-
ray, 56 ans, est soupçonné d’avoir
«tué Michael Jackson, sans prémédi-
tation». Une audience, au cours de la-
quelle devait être signifié formelle-
ment au docteur Murray son acte
d’accusation, devait se tenir à Los
Angeles, précise en outre le commu-

Sa fille de 4 ans
ne fait pas
ses devoirs,
il la torture

Un soldat américain de 27 ans a été
inculpé pour avoir soumis sa fille de

4 ans à une méthode d’interrogatoire ré-
servée aux suspects de terrorisme, parce
qu’elle n’arrivait pas à réciter sa leçon, a-
t-on appris lundi auprès de la police de
l’Etat de Washington. La fillette ne par-
venait pas à réciter l’alphabet, qu’elle ve-
nait tout juste d’apprendre. Dans un ac-
cès de colère, et sous l’emprise de l’al-
cool, son père, Joshua Tabor, et sa peti-
te amie l’ont alors traînée jusqu’au la-
vabo de la cuisine. Ils ont ensuite plon-
gé sa tête dans l’eau à plusieurs repri-
ses, tout en laissant le robinet ouvert,
comme pour simuler une noyade, a ex-
pliqué à l’AFP Todd Stancil, chef de la
police de la ville de Yelm. «Et comme si
cela ne suffisait pas, la fillette a horreur
de l’eau», a souligné M. Stancil. Cette
technique, largement considérée com-
me de la torture, est appelée «waterboar-
ding» ou «simulation de noyade» et a été
utilisée sous l’administration du président
George W. Bush dans le cadre d’interro-
gatoires de suspects de terrorisme.
   Après l’incident, M. Tabor s’est préci-
pité hors de chez lui, un «casque en ke-
vlar» sur la tête, en menaçant de «cas-
ser les vitres» des maisons du quartier, a
poursuivi M. Stancil. Alertés par les hur-
lements de M. Tabor, les voisins ont ap-
pelé la police qui a alors découvert la
fillette, terrorisée et couverte de bleus.
Elle a expliqué aux policiers avoir trou-
vé refuge dans la salle de bains. Joshua
Tabor a été arrêté et inculpé pour coups
et blessures volontaires. Lors de sa dé-
position, il a précisé aux policiers que,
selon lui, la «simulation de noyade» était
une «punition tout à fait adéquate», a
encore dit Todd Stancil. M. Stancil a ex-
pliqué que la garde de la fillette avait
été confiée à une famille d’accueil.

tentées afin d’éteindre le feu, no-
tamment le creusement de tran-
chées, mais l’incendie s’est pro-
pagé à tout le réseau des ancien-
nes mines de charbon.
  Les habitants de Centralia ne se
sont aperçus des risques que pro-
gressivement: le taux de monoxy-
de de carbone dans l’air a grim-
pé, la route s’est craquelée, puis
en 1981, un garçonnet a failli être
englouti dans une crevasse soudai-
nement apparue sous ses pieds.
Dans les années 1980, le Congrès
américain a débloqué 42 millions
de dollars afin de racheter les ter-
rains aux résidents. Dix ans plus
tard, les autorités de Pennsylvanie
utilisaient leur droit de préemption
sur toutes les propriétés, poussant
le reste des habitants à la porte.
   Mais cela n’a pas empêché une
poignée d’irréductibles de s’ac-
crocher à leur maison. «Cela fait
50 ans que j’habite ici», jette un
homme de son perron avant de
claquer la porte. «Je n’aime pas
changer d’adresse». Anne Marie
Callahan Devine, maire de Cen-
tralia de 1985 à 1993, raconte
que les habitants se sont sentis
abandonnés par les autorités. «Le
gouvernement a trouvé plus faci-
le et moins coûteux d’exclure les
gens, plutôt que d’éteindre le
feu», s’insurge l’ex-élue. «Ils esti-
ment qu’il faudra entre 100 et
300 ans pour que le feu s’éteigne.
C’est triste». Tout le destin de cette
région est lié aux éléments qui
occupent son sous-sol, dont l’an-
thracite, un type de roche carbo-
née très combustible.
   Alors que le feu consume Cen-
tralia, une importante opération
de minage a lieu un peu plus loin,
au sommet d’une colline. «Il y a
du charbon juste sous les buis-
sons,» relève un habitant de Cen-
tralia, avec une voix où percent à
la fois fierté et amertume.

Etats-Unis
Une ville entière sur le grill !

Une «antisèche»
gribouillée dans

la paume gauche de
Sarah Palin lors d’un
débat faisait jaser lun-
di le tout-Washing-
ton, qui s’amusait de
voir l’ancienne candi-
date à la vice-prési-
dence des Etats-Unis
avoir visiblement du
mal à retenir des ter-
mes comme «éner-
gie» ou «impôts». Une
vidéo circulant sur
l ’ internet  montre
Mme Palin en train
de jeter un regard
furtif à sa main gau-
che alors qu’elle était
interrogée samedi lors
d’une réunion de mi-
litants ultra-conserva-
teurs à Nashville.
   Un gros plan de la
paume révèle que l’ancienne
candidate républicaine, qui
n’exclut pas de se présenter à la
présidence des Etats-Unis en
2012, avait griffonné les mots
«énergie», «impôts» et «redonner
le moral aux Américains». Les
termes «réduction des dépen-
ses» figurent aussi, mais le mot
«dépenses» est biffé, selon ce
gros plan publié par le journal
internet Huffington Post. Dans
les réponses qu’elle a données
à ses interlocuteurs qui l’inter-
rogeaient sur ses projets pour le
pays, Mme Palin s’est précisé-
ment prononcée pour l’exploi-
tation des ressources énergéti-
ques des Etats-Unis et a appelé
à redonner du moral au pays.
Les commentateurs soulignaient
que dans le discours qu’elle ve-

nait de prononcer, Mme Palin
s’en était prise au président Ba-
rack Obama, le qualifiant de
«mec charismatique avec un
prompteur», l’appareil électroni-
que utilisé par les personnalités
politiques et les présentateurs de
télévision pour lire leur texte.
  Interrogée dimanche à la télévi-
sion sur ses ambitions présiden-
tielles, Mme Palin a estimé qu’il
serait «absurde de ne pas réflé-
chir à ce que je pourrais poten-
tiellement faire pour aider notre
pays». Mme Palin avait dynami-
sé la campagne présidentielle de
son colistier John McCain fin
2008 en séduisant la base répu-
blicaine ultra-conservatrice, mais
ses gaffes et ses approximations
avaient ensuite contribué à décré-
dibiliser sa candidature.

Sarah Palin ne peut
se passer d’«antisèche» !

Santé

Les boissons sucrées
augmentent

les risques de cancer

niqué du procureur. Les avocats de
Conrad Murray ont précisé lundi que
leur client se rendrait de lui-même aux
autorités à la mi-journée.
   Michael Jackson est mort le 25
juin à l’âge de 50 ans à Los Ange-
les, des suite d’une surdose de mé-
dicaments et d’une intoxication à
l’anésthésiant propofol.
   Le docteur Murray a toujours recon-
nu qu’il avait administré le propofol
à Michael Jackson, un peu avant sa
mort. Mais selon lui, c’était à la de-
mande insistante du «roi de la pop»,
qui l’utilisait comme somnifère.

Le médecin de Michael
Jackson inculpé

d’homicide involontaire

de l’IRD-centre international de re-
cherches médicales de Franceville
(Gabon) et ses collègues. Ce grand
nombre de porteurs sains existe
même dans des zones où aucune épi-
démie ne s’est jamais déclarée et leur
fréquence, la plus haute rapportée à
ce jour, varie selon les régions. Ainsi,
les zones de savane et de plaines affi-
chent des taux respectivement de 10,5
et 12,4%, tandis qu’en zones forestiè-
res, le taux atteint 19,4%, jusqu’à
33,8% dans certains villages. Ces per-
sonnes n’ont probablement dévelop-
pé qu’une forme légère de la maladie
ou une forme sans symptômes.
  Les chercheurs pensent que la sour-
ce d’exposition se trouve à proximité
des villages, aucun facteur de risque
n’ayant pu être identifié comme la
chasse ou le contact avec les animaux

sauvages. Seuls les grands singes et
les chauves-souris sont naturellement
infectés par Ebola. Les premiers sont
rarement en contact avec les humains.
En revanche les chauves-souris sont
très nombreuses dans les régions fo-
restières du Gabon, où les taux d’im-
munité sont justement les plus
hauts.  De plus, elles se perchent en
grand nombre dans les arbres et
consomment leurs fruits, en parti-
culier dans les villages ou aux alen-
tours. Les habitants ont vraisembla-
blement été en contact avec le virus
en mangeant des fruits contaminés
par la salive de ces animaux.

Virus Ebola
Immunisés après avoir consommé

des fruits contaminés

  Les chercheurs ont ensuite  es-
sayé d’établir des liens entre leurs
découvertes et les autres éléments
de l’alimentation associés au can-
cer du pancréas, comme la con-
sommation de viande rouge.  Mais
ces rapprochements n’ont pas
«changé le lien entre le soda et le
risque de cancer du pancréas», a
déclaré à l’AFP Mark Pereira, l’un
des auteurs de l’étude et cher-
cheur à l’université du Minnesota.
   «Nous soupçonnons le sucre
d’être le coupable, mais nous ne
pouvons pas le prouver avec cette
étude», a-t-il toutefois noté, expli-
quant que la recherche ne prenait
pas en considération tous les types
de boissons sucrées.
   Le cancer du pancréas est le
cancer le plus foudroyant chez
les adultes avec moins de 5%
de patients atteints encore en vie
cinq ans après le diagnostique
de la maladie.



06.45 TFou
11.05 La ferme
Célébrités en Afrique
12.00 Attention
à la marche !
13.00 Journal
13.55 Julie Lescaut
15.35 Une femme
d’honneur
17.25 Monk
18.15 La ferme
Célébrités en Afrique
19.05 Le juste prix
19.50 La prochaine
fois, c’est chez moi
19.55 Météo
20.00 Journal
20.35 Moments
de bonheur
20.37 C’est ma
Terre
20.40 Courses
et paris du jour

06.45 L’emploi
par le Net
06.50 Ludo Zouzous
08.55 Les maternelles
10.00 Allô Rufo
10.10 Superscience
11.05 Pantanal :
le dernier sanctuaire
du jaguar
12.00 Ludo
13.30 Le magazine
de la santé
14.25 Allô, docteurs !
15.10 La route des
cerisiers en fleurs
15.40 Biotiful Planet
16.35 Expédition en
pays manchot
17.25 C l’info
17.30 C à dire ?!
17.45 C dans l’air

09.30 Amour,
gloire et beauté
09.55 C’est
au programme
11.00 Motus
11.30 Les Z’amours
12.00 Tout
le monde veut
prendre sa place
13.00 Journal
14.00 Toute
une histoire
15.15 Comment
ça va bien !
16.20 Rex
17.05 Paris sportifs
17.15 Rex
18.05 En toutes
lettres
19.00 N’oubliez
pas les paroles
19.50 Météo 2
20.00 Journal
20.34 Météo 2

12.25 12/13 :
Journal national
13.00 Drôle de 13H
13.30 En course
sur France 3
13.45 Inspecteur
Derrick
14.55 Questions
au gouvernement
16.05 C’est pas
sorcier
16.40 Slam
17.20 Des chiffres
et des lettres
17.50 Questions
pour un champion
18.30 18.30
aujourd’hui
19.00 19/20 :
Journal régional
19.28 19/20 :
Journal national
20.00 Tout le sport
20.10 Plus belle
la vie

10.00 Absolument
stars
11.10 Caméra café 2
11.35 La petite
maison dans la prairie
12.45 Le 12.45
12.50 La petite
maison dans la prairie
13.45 Papa à plein
temps
15.40 Papa à plein
temps 2
17.20 Le rêve
de Diana
17.50 Un dîner
presque parfait
18.50 100% Mag
19.45 Le 19.45
20.05 Caméra café 2
20.40 D&CO, une
semaine pour tout
changer

10.30 Surprises
10.40 NBA Time
12.10 Les Guignols
de l’info
12.20 L’édition
spéciale 1ère partie
12.45 L’édition
spéciale
14.00 Largo Winch
15.45 Le pas petit
poucet
16.35 Les enfants
de Timpelbach
18.20 Les Simpson
18.40 Le JT
de Canal+
19.05 Le grand
journal de Canal+
19.55 Les Guignols
de l’info
20.10 Le grand
journal, la suite
20.50 Voyage
au centre de la Terre

19.00 Arte journal
19.30 Globalmag
19.50 Cap sur le Canada
20.35 Vive la bombe !
Film français
Avec Cyril Descours, Olivier
Bartélémy, Mathieu Boujenah
Algérie, 1er mai 1962. La guerre est finie
depuis moins de deux mois, mais, en vertu
d'accords secrets avec le FLN, De Gaulle
poursuit les essais atomiques français dans
le Sahara. Philippe, un jeune lieutenant, et
trois appelés du contingent, Fred, Jojo et
Javiez, font partie de l'une des compagnies
chargées d'assurer la sécurité autour de la
montagne du Taourirt, où va s'effectuer un
tir nucléaire souterrain. Mais au cours de
l'essai, le Taourirt se fissure ; un nuage
atomique s'échappe de la montagne et se
déploie au-dessus des jeunes soldats.
22.00 Mystères d’archives
22.30 Si les pieds avaient des ailes...
23.30 Le dessous des cartes
23.40 Les contes de Canterbury
01.35 Court-circuit

Présenté par Marie-Paule Doucet,
Gilles Geffroy
Installés sur la Côte d'Azur, Philippe et
Stéphanie mènent une vie de famille
heureuse et épanouie avec leurs deux
enfants, Marc et Ludivine. Mais, comme la
cigale de la fable, ils achètent tout ce qui les
tente et terminent chaque fin de mois de
justesse. A 40 ans, malgré des revenus
réguliers, ils n'ont pas mis d'argent de côté et
n'ont fait aucun investissement.
02.10 Enquête exclusive

22.20 L’échange

- Petit cercle entre amies
Série américaine
Avec Simon Baker, Robin Tunney
La sulfureuse Scarlett Marquesa meurt
empoisonnée dans un country club, au cours
d'une fête endiablée. Une enquête est
aussitôt diligentée. Chacun des invités de la
soirée est interrogé par les policiers et plus
particulièrement par Patrick Jane qui ne
manque jamais une occasion d'utiliser ses
dons particuliers.
23.10 New York, section criminelle
00.45 L’empreinte du crime

Film français
Avec Emilie Dequenne, Samuel Le Bihan
Brigadier de police au SRPJ de Pontoise,
Sarah Lisbourne, célibataire, n'a que son
vieux chien pour compagnon. Aussi aspire-t-
elle à une vie plus mouvementée. Obsédée
par les tueurs en série depuis la disparition de
sa mère il y a quelques années, la voici enfin,
pour la première fois, sur la piste d'un suspect.
Le meurtrier en série Marc Douelec, incarcéré
à Bois d'Arcy, prétend être l'auteur du crime,
mais il refuse de livrer l'endroit où il aurait
enterré le cadavre.
22.15 Panique dans l’oreillette
00.20 Journal de la nuit
00.35 Des mots de minuit

20.35 Obsession(s)

16.30 Questions
pour un champion
17.00 Pierre
Desproges, «Je ne
suis pas n’importe
qui»
18.00 TV5MONDE,
le journal
18.25 L’invité
18.35 Rumeurs
19.00 La petite vie
19.30 Journal (TSR)
20.00 Catherine
20.30 Journal
(France 2)
21.00 Avocats
et associés
22.50 TV5MONDE,
le journal
23.20 Le point
00.15 Tu seras
un homme

10.45 Ludo
12.50 Avis de sortie
13.00 Joey
13.20 Robin des Bois
15.00 Ludo
18.15 Chante !
18.45 Plus belle
la vie
19.40 La porte
ouverte à toutes
les fenêtres
20.15 Mr Bébé
20.20 Samantha
Oups !
20.30 Tirage d’Oxo
20.35 Taratata
22.10 Comme une
traînée de poudre
23.05 Génération
reporters
00.35 Robin des Bois

- Bordeaux (L1) / Monaco (L1)
8e de finale. Tombeurs de l'Olympique
Lyonnais en 16e de finale (2-1), les Monégas-
ques de Chu Young Park et de Stéphane
Ruffier rêvent désormais d'accrocher les
champions de France en titre à leur tableau de
chasse. Mais les Girondins de Marouane
Chamakh et de Geraldo Wendel, après avoir
éliminé Rodez (National) et Ajaccio (Ligue 2),
comptent bien profiter, pour la 3e fois
consécutive, de l'avantage du terrain pour
terrasser leur adversaire. A noter que les deux
équipes se sont affrontées en championnat le
31 octobre dernier.
22.45 Soir 3
23.10 L’accident
01.00 Tout le sport

arte

20.35 Coupe de France

09.55 Les enquê-
tes impossibles
11.40 Total
maison
12.35 Les vacan-
ces de l’amour
13.30 Les
condamnées
14.25 Clara
Sheller
16.25 Police
contre police
18.00 Pacific Blue
18.50 Family Guy
19.45 Dragon
Ball Z
20.35 L.A.
County brigade
criminelle
22.10 Alerte rouge
23.55 Journal
00.05 Jeux actu

Film américain
Avec Angelina Jolie, John Malkovich
Los Angeles, en 1928. Christine Collins,
mère célibataire, travaille au standard
téléphonique du Pacific Electric. Un matin,
sollicitée pour remplacer une collègue
malade, elle laisse à la maison son fils
Walter, 9 ans. Quand elle rentre le soir, elle
découvre qu'il a disparu. Après l'avoir
cherché dans tout le quartier, elle prévient
la police, qui attend 24 heures avant de
lancer les recherches.
00.35 Martyrs

07.00 Journal
télévisé (1ère édition)
07.15 Sabahiat
10.00 Dessins animés
10.30 Nawadir
Wa Hikayat
Feuilleton arabe
12.00 Dessins animés
12.30 Ibtikarat
13.00 Journal télévisé
13.30 Rebeca

Feuilleton
15.00 Film
d'animation
16.30 Dessins
animés
17.00 El-Aâlem
Baïna yadak
17.30 Mihan
Wa Hiraf
18.00 Journal
télévisé amazigh
18.20 Haoula
Aâlem

Feuilleton
algérien
20.00 Journal
télévisé
(édition du 20h)
21.00 Dr House
Série américaine
21.45 Maqamat
23.30 1.2.3. Viva
l'Algérie

22.30 Coûte que coûte
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19.00
El-Qilada

20.45 Mentalist

20.40

D&CO, UNE SEMAINE
POUR TOUT CHANGER

Présenté par Valérie Damidot
Cela fait maintenant un an que Céline et Sé-
bastien ont emménagé dans leur nouvelle mai-
son. Avec leurs trois enfants, ils pensaient que
les travaux de finition intérieure avanceraient
relativement vite. Or, leur budget serré ne leur
a pas permis d'obtenir un financement suffisant.
Tout reste donc à faire. L'équipe de D&CO leur
vient en aide afin d'achever l'aménagement in-
térieur de leur demeure. Car, avec leurs trois
enfants, Céline et Sébastien vivent dans des con-
ditions difficiles. La salle de bains n'a pas de la-
vabo, la cuisine est installée dans la cave. Enfin,
les sols et les murs sont à nu dans les chambres.

23.10

NEW YORK, SECTION CRIMINELLE
- Le grand amour
Série américaine
Avec Julianne Nicholson, Chris Noth,
Eric Bogosian, Anne Dudek
Le capitaine Ross charge Wheeler et Logan
d'enquêter sur la mort d'un médecin, victime
d'un accident de moto. Les premiers éléments
indiquent en effet qu'il s'agirait d'un meurtre, la
moto ayant été trafiquée. Rapidement, la répu-
tation du défunt vient compliquer l'enquête. En
effet, le docteur était connu pour ses nombreu-
ses conquêtes féminines. Certaines ne cachent
pas leur indifférence, voire leur plaisir, de le sa-
voir mort. Wheeler et Logan découvrent égale-
ment que le fils du défunt a une singulière rela-
tion avec une de ses professeurs. Petit à petit,
les deux enquêteurs rassemblent des preuves
qui mènent directement au jeune homme...

20.50

VOYAGE AU CENTRE DE LA TERRE
Film américain
Avec Brendan Fraser, Josh Hutcherson,
Anita Briem, Seth Meyers
Avec ses hypothèses révolutionnaires, le sismo-
logue Trevor Anderson est devenu l'objet des
moqueries de ses confrères et son laboratoire
est sur le point d'être fermé. Une visite de son
neveu Sean, dont le père, également sismolo-
gue, a disparu au cours d'une expédition il y a
dix ans, lui redonne courage. Il entraîne l'adoles-
cent en Islande, où vient de se produire une secous-
se étrange. Accompagnés par leur guide Hannah,
fille d'un éminent scientifique islandais, Trevor et
Sean s'enfoncent dans une caverne. Un ébou-
lement condamne l'unique issue. Ils n'ont plus
le choix et doivent s'enfoncer au centre de la
Terre, sur les traces du père de Sean...



DÉTENTE

Jeux proposés par Chérifa Baghli

ACTE - AISANCE -
AMICALEMENT -
BAIN - CADEAU -
CEPE -
CLANDESTIN -
CONSECUTIVEMENT
- COU - CRI -
DANSER -
DOUCEUR -
ENSUITE - FERME -
FOURNAISE -
HYMNE - LISTE -
MANIERE -
MATINEE -
MAUDIRE - MIETTE
- MISERICORDE -
MONUMENT -
MOUTON - NATION
- NUIT - OEIL -
OLIVE - OTARIE -
PART - PNEU -
PRECIPITATION -
REGLE -
REPULSION -
RETROUVER -
REUNION - RIEN -
RUSE - SALER -
SEDUCTION -
SIDERER - SILO -
TAON - TENTER.

Les 7 lettres restantes composent le tout de la charade suivante :
- Mon 1er est un nombre.
- Mon 2e est une grosse ficelle.
Mon tout est une mésentente.

Verticalement:
1. Types à mater.
2. Vacancier.
3. Placé. Contracté. Boisson.
4. Points sur la rose.
Gaz de calcul. Phon: gonflable.
5. Encore du troisième 3 et elle
deviendra noire.
De grâce, finissons-en !
6. Symbole transuranien.
Mijoter.
7. La couenneuse va jusqu’à
donner la diphtérie.
Mot d’adresse.
8. Enclos. Va à grande peine.
9. Dame à tous les coups.
Récompenses.
10. Mis au dock. Puissance.

A. Personne à compter au
nombre de personnes.
B. Salicacée. Sans commu-
ne mesure.
C. Systéme d’unités. Après le
boulot, son violon nous fait
passer du bon temps.
D. Pion de physique. Serpent.
E. Taxe. A volonté.
F. Leur ville, on en a cure !
Marque la fin.
G. Indéfini. Avec ça, on avait
trois livres. levées de bouclier.
H. Mauvais danseur d’opé-
ra. Habitant de l’air.
I. «Nous n’irons plus au
bois», ils sont coupés.
J. Espèces de fauchards.
Lettres au prince.

Horizontalement:
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HOROSCOPE

PoissonsPoissonsPoissonsPoissonsPoissons     19-02 au 20-03

Bélier Bélier Bélier Bélier Bélier 21-03 au 20-04

TTTTTaureau  aureau  aureau  aureau  aureau  21-04 au 21-05

Gémeaux Gémeaux Gémeaux Gémeaux Gémeaux 22-05 au 21-06

Cancer Cancer Cancer Cancer Cancer      22-06 au 22-07

Lion Lion Lion Lion Lion  23-07 au 23-08

Vierge Vierge Vierge Vierge Vierge  24-08 au 23-09

Balance Balance Balance Balance Balance  24-09 au 23-10

Scorpion  Scorpion  Scorpion  Scorpion  Scorpion  24-10 au 22-11

Sagittaire Sagittaire Sagittaire Sagittaire Sagittaire 23-11 au 21-12

Capricorne Capricorne Capricorne Capricorne Capricorne 22-12 au 20-01

VVVVVerseau erseau erseau erseau erseau 21-01 au 18-02

Vous aurez envie de pren-
dre des décisons importan-

tes sur le plan sentiments. Ce-
pendant, attention de ne pas bles-
ser ceux qui vous aiment.

Ne laissez pas trainer der-
rière vous des choses ina-

chevées. Pour que votre indécision
s’achève vous devriez vous assurer
que tout soit clair entre vous afin que
vous puissiez souffler un peu.

Ne laissez rien passer,
prenez de bon coeur ce

que l’on veux vous offrir car les
occasions futures risquent de
n’avoir qu’un intérêt limité.

Il est des contrariétés diffici-
les à accepter et vous serez

très sensible à une proposition d’aide
que vous fera quelqu’un qui sentira
votre difficulté de supporter un re-
vers bien malvenu. Vous rétablirez
le cours des choses vers une issue
favorable, vous êtes en veine.

Vous allez pouvoir tirer les
marrons du feu de cette af-

faire maintenant que le plus difficile
est fait. Ce n’est pas sans mal que
vous parviendrez à vous faire recon-
naître mais comme la chance sou-
rit aux audacieux, vous serez sur-
pris d’avoir été la personne dési-
gnée par le sort.

Une affaire importante
pourrait se traiter. Tout dé-

pend de la façon dont vous
évaluerez les choses. Soyez sur vos
gardes. Votre jugement ne doit faillir.

Vous retrouvez un moral
d’acier car on vous fait

part de certaines améliorations
positives qui vous séduisent. Vous
sentez monter en vous un en-
thousiasme qui vous galvanise.

Vous allez pouvoir saisir
la main chaleureuse qui

vous est tendue. C’est une aubai-
ne pour vous dans un moment
où vous ressentez fortement une
solitude qui vous pèse.

Le stress ne peut plus
vous atteindre car votre

forme physique et mentale attei-
gnent de nouveaux sommets.
Essayez de conserver cette forme
merveilleuse qui vous habite et
oubliez les soucis qui empoison-
neraient votre vie.

Vous aurez toutes les
chances de rencontrer ce

q u e vous cherchez ardemment
depuis quelques temps. Toutes les
conditions seront réunies pour
faire exploser vos sentiments au
grand jour. Attention de ne pas
vous emporter inutilement.

Soyez honnête avec vous-
même et faites face à ce que

vous voulez vraiment dans
votre vie affective. Vous pouvez réel-
lement faire des progrès dans ce
sens, surtout si vous renforcez votre
confiance en vous-même.

Votre situation est quel-
que peu perturbée par

quelqu’un qui voudrait
s’immiscer dans votre vie. Vous
allez saisir une opportunité bien-
venue qui vous permet d’échap-
per à une obligation que vous pré-
férez ne pas remplir maintenant.



EDITORIAL

THÉÂTRALISATION
POLITICIENNE

Par K.Selim

La décision de l’Iran de procéder à l’en-
richissement à 20% de son stock
d’uranium a provoqué, comme on
 pouvait s’y attendre, une levée de

boucliers de la part des Américains, des Fran-
çais et bien sûr d’Israël. Dans un élan unani-
me, qui contredit encore une fois le pluralis-
me dont se targuent les démocraties avan-
cées, les médias sonnent le tocsin. Dans l’es-
calade de la théâtralisation politicienne à
laquelle l’opinion est désormais habituée,
l’initiative iranienne est présentée comme
une «plongée dans l’inconnu», une étape «ir-
réversible» vers la production imminente d’un
arsenal nucléaire. La nécessité d’un enrichis-
sement autrement plus significatif - à 90% -
du combustible nucléaire pour la fabrication
effective d’une arme atomique est à peine évo-
quée. La matière enrichie par les Iraniens ne
peut en aucun cas servir à fabriquer une bom-
be, l’uranium enrichi à 20% ne peut être utili-
sé que pour le fonctionnement de réacteurs
de centrale nucléaire, ou pour la propulsion
de navires équipés de moteur atomique. A l’ex-
ception de ceux qui tentent de se faire peur
en poussant des cris d’orfraie, personne n’ad-
hère à cette excessive dramatisation.
 En réalité, les Américains, les Français et
les Israéliens s’indignent du refus de l’Iran
de transférer vers la France et la Russie en
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une seule expédition de l’essentiel de son
stock d’uranium pour y subir un enrichisse-
ment à 20%. L’Iran qui avait donné son ac-
cord sur le principe, n’accepte pas de trans-
férer en une seule fois la quasi-totalité de
son stock d’uranium. Cette modalité d’ex-
pédition en un lot unique des réserves d’ura-
nium vers des pays dont certains ne cachent
même pas leur hostilité est un risque que la
direction iranienne n’a pas voulu prendre.
Pour beaucoup de dirigeants du premier cer-
cle, la restitution de l’uranium une fois l’opé-
ration d’enrichissement effectuée n’est pas
vraiment garantie. La menace de sanctions
renforcées est donc à nouveau brandie, le
trio de pays qui sert de fer de lance contre
Téhéran peut compter sur l’appui des autres
occidentaux membres permanents du Con-
seil de sécurité et probablement de la Rus-
sie, un partenaire traditionnel de l’Iran mais
à la fiabilité douteuse.
  Il y a peu de chance cependant que la Chi-
ne accepte un rehaussement des sanctions
en direction du seul pays de la région qui

échappe à la mainmise américaine. De fait,
l’Iran est le seul grand producteur d’hydro-
carbures au Moyen-Orient avec lequel Pé-
kin entretient des relations commerciales et
politiques soutenues. Devant l’hypothèse
d’un veto chinois, les milieux bellicistes,
qui dominent les establishments politiques
occidentaux, n’hésitent pas à évoquer la
possibilité de sanctions hors du cadre des
Nations Unies. Ce discours est lourd de
menaces, nul n’ignore, l’expérience irakien-
ne n’est pas si lointaine, que le contourne-
ment des instances onusiennes est en géné-
ral le préalable à un conflit.
  En dépit des propos lénifiants de la Mai-
son-Blanche, jamais l’escalade militaire
américaine à travers le monde n’a été aussi
nette. C’est en particulier vérifiable dans la
région, où tous les pays voisins de l’Iran abri-
tent des bases américaines ou d’alliés de
Washington. Derrière la déploration du re-
fus iranien d’accepter de coopérer avec
l’Ouest se profile le refus israélo-américain
d’accepter l’émergence d’une puissance
autonome au Moyen-Orient. La montée en
puissance de la présence navale américaine
depuis la fin de l’année dernière et le dé-
ploiement continu de bases de missiles dans
le Golfe sont les indications claires des
vraies intentions occidentales.
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ne centaine de bassidjis,
des miliciens iraniens en

civil, ont participé à une mani-
festation «hostile» à l’Italie mar-
di à Téhéran et tenté de pren-
dre d’assaut l’ambassade ita-
lienne, a déclaré mardi à Rome
le chef de la diplomatie italien-
ne, Franco Frattini, au cours
d’une audition au Sénat. «Mort
à l’Italie, mort à Berlusconi», ont
hurlé les manifestants, selon le
ministre des Affaires étrangères.
M. Frattini a annoncé qu’en con-
séquence l’ambassadeur d’Italie

Allemagne a connu l’an dernier
sa plus mauvaise année de com-

merce extérieur depuis 1950, et la
Chine lui a ravi le titre de numéro un
mondial des exportations, selon des
chiffres officiels provisoires publiés
mardi. Les exportations allemandes
ont reculé l’an dernier de 18,4% par
rapport à 2008, pour un total de 803,2
milliards d’euros (1.121,3 milliards de
dollars US), selon l’Office fédéral des
statistiques Destatis. La Chine, avec
1.201,7 milliards de dollars de ventes
à l’étranger en 2009, est devenue le
premier pays exportateur au monde,
un tournant déjà remarqué en no-
vembre dernier sur 11 mois. En 2009,
les importations allemandes ont bais-
sé de 17,2% en glissement annuel sur
un an, à 667,1 milliards d’euros. Au
total, la balance commerciale alle-
mande est restée excédentaire à
136,1 milliards d’euros. Depuis la fin
de l’année dernière, les exportations
allemandes se sont toutefois relan-
cées: en décembre elles ont progres-
sé de 3% par rapport à novembre en
données corrigées des variations sai-
sonnières, à 69 milliards d’euros, et
de 3,4% sur un an. C’est la première
fois qu’une hausse des exportations
sur un an est observée depuis octo-
bre 2008, souligne Destatis.

es ventes d’armes espagnoles à
l’étranger ont augmenté de

64,5% au cours du premier semestre
2009 pour atteindre 411,1 millions,
contre 249,9 millions à la même pério-
de de 2008, selon un rapport publié
par le ministre espagnol du Commer-
ce. Les principaux acheteurs sont des
pays de l’UE avec 61,8% des marchés
et des partenaires de l’Otan avec
66,8%, dont notamment l’Allemagne,
le Royaume Uni et l’Italie, avec lesquels
l’Espagne a des projets industriels mili-
taires en commun, comme les program-
mes de construction de l’avion de com-
bat européen EF-2000 et l’avion de
transport militaire A-400M. Les ventes
d’armes à ces trois pays ont atteint 165
millions d’euros, soit 40,1% du chiffre
global tandis que le Portugal en a acheté
pour une valeur de 62,8 millions
d’euros, selon le document. Le Brésil
(37,2 millions), Colombie (31 millions),
Maroc (28,1 millions), Royaume Uni
(14,2), Grèce (10,3) et la Malaisie (7,5)
figurent également dans la liste des prin-
cipaux clients de l’Espagne.
   En 2008, les ventes d’armes au Ma-
roc avaient atteint 113,90 millions
d’euros, contre seulement 11,13 mil-
lions d’euros en 2007, devenant ainsi
le troisième client de l’industrie militai-
re espagnole et premier hors Europe.
Concernant le matériel à double usage
(civil et militaire), les exportations es-
pagnoles ont atteint 45,1 millions
d’euros durant le premier semestre
2009, avec une baisse de 26,2% par
rapport à la même période de 2008.

e président de l’UE, Herman Van
Rompuy, a évoqué la création

d’un «gouvernement économique»
des 27 afin de mieux coordonner leurs
politiques face à la crise, avec à la clé
des incitations financières pour les
bons élèves, dans un document obte-
nu lundi par l’AFP. Aujourd’hui, les
chefs d’Etat et de gouvernement de
l’Union européenne sont chacun dans
leur pays «responsables de la stratégie
économique de leur gouvernement»
national. A l’avenir, «ils devraient l’être
au niveau de l’UE», écrit M. Van Rom-
puy dans ce document. «Que l’on ap-
pelle cela coordination des politiques
ou gouvernement économique», les
dirigeants européens sont les seuls en
mesure de mettre en place «une stra-
tégie commune visant à créer plus de
croissance et davantage d’emplois»,
ajoute l’ancien Premier ministre bel-
ge. Ses propositions doivent être trans-
mises aux 27 dirigeants en vue d’un
sommet prévu jeudi à Bruxelles sur ce
sujet, avec en toile de fond la situa-
tion budgétaire catastrophique de la
Grèce. «Les récents développements
dans la zone euro soulignent l’urgen-
ce de renforcer notre gouvernance»,
ajoute à ce propos M. Van Rompuy.
   La réunion de jeudi doit poser les
jalons d’une nouvelle stratégie écono-
mique pour l’UE, axée sur les inves-
tissements dans la recherche, l’écono-
mie «verte» et l’innovation, remplaçant
celle dite «de Lisbonne».

e Soudan a «complètement tour-
né la page» de son conflit avec

le Tchad et est prêt à normaliser ses
relations avec son voisin, a déclaré
mardi le président soudanais Omar Al-
Bachir lors de la première visite à Khar-
toum depuis six ans de son homolo-
gue tchadien. «J’affirme aux peuples
soudanais et tchadien que nous avons
complètement tourné la page», a-t-il
déclaré lors d’un discours dans le «Pa-
villon de l’amitié», nom du centre des
Congrès de Khartoum. «Cette visite a
mis fin à tous les problèmes entre le
Tchad et le Soudan», a ensuite ajouté
à l’aéroport le président Bachir, lors
d’une conférence de presse conjointe
avec son homologue tchadien Idriss
Deby Itno, qui a conclu mardi sa pre-
mière visite sur le sol soudanais de-
puis 2004. «Je suis venu le coeur
ouvert et la main tendue pour écrire
une nouvelle page de nos relations. Je
n’ai pas de doute que les mêmes sen-
timents et la même volonté animent
mon frère, monsieur le Président Omar
Hassan Ahmed Al-Bachir», a déclaré
le président tchadien devant un mil-
lier de personnes réunies au centre des
Congrès. Les relations entre les deux
voisins africains ont été «profondé-
ment affectées» par la crise du Darfour,
a reconnu le président tchadien.

La Chine premier
exportateur
au monde

L’

Tchad
et Soudan ont

«complètement
tourné la page»

L

UE : vers un
«gouvernement

économique»

Plus
de 28 millions

d’euros d’armes
espagnoles

pour le Maroc

L

L

Tentative d’assaut contre
l’ambassade italienne à Téhéran

a Russie a sensiblement
durci le ton mardi face à son

allié iranien, condamnant sa dé-
cision d’enrichir de l’uranium sur
son propre territoire et évoquant
désormais ouvertement la possi-
bilité de sanctions économiques
contre Téhéran.
   Traditionnellement alliée à
l’Iran, pour qui elle construit la
centrale nucléaire de Bouchehr
et fournit le combustible néces-
saire à son fonctionnement, la

ne participerait pas aux cérémo-
nies prévues à Téhéran pour
l’anniversaire de la révolution is-
lamique le 11 février. «Des pier-
res ont été lancées» contre l’am-
bassade, a indiqué à l’AFP un
porte-parole du ministère. La
police iranienne est intervenue
et a pu «empêcher la véritable
attaque menée contre l’ambas-
sade d’Italie», a affirmé M. Frat-
tini, peu avant de quitter le Sé-
nat. Selon le ministre, l’ambas-
sade n’a pas subi «de dégâts
importants». Au cours d’un dé-

placement en Israël, le chef du
gouvernement Silvio Berlusco-
ni avait apporté mercredi un
soutien sans faille à Israël et ap-
pelé à des «sanctions efficaces»
contre l’Iran, soupçonné de
vouloir se doter de l’arme nu-
cléaire. Après les déclarations
de M. Berlusconi à Jérusalem,
la télévision d’Etat iranienne
l’avait qualifié de laquais de
«ses maîtres israéliens» et dé-
noncé «de graves ingérences
dans les affaires intérieures»
iraniennes.

U

Russie a longtemps traîné les
pieds pour de nouvelles sanc-
tions, et cela bien que le conflit
n’ait cessé de s’envenimer ces
derniers mois. Mais l’annonce par
le président Mahmoud Ahmadi-
nejad dimanche du démarrage de
la production d’uranium haute-
ment enrichi (20%) par l’Iran, au
nez et à la barbe des puissances
occidentales, a visiblement été
mal accueillie en Russie, où plu-
sieurs hauts responsables ont vi-

vement réagi. «L’Iran soutient
qu’il ne s’efforce pas de possé-
der l’arme atomique, qu’il déve-
loppe le nucléaire civil», a ainsi
déclaré le secrétaire du Conseil
de sécurité de Russie, Nikolaï Pa-
trouchev, cité par les agences rus-
ses. «Mais les démarches qu’il
entreprend, notamment l’enri-
chissement d’uranium à 20%,
soulèvent des doutes chez
d’autres pays. Et ces doutes sont
assez fondés», a-t-il ajouté.

Les Russes lâchent-ils l’Iran ?
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